
Socialistes
et populistes

Le parti socialiste autrichien,
grand battu des élections lé-
gislatives de dimanche, s'est
prononcé lundi pour la poursui-
te de la collaboration avec les
populistes (chrétiens-démocra-
tes).

Le comité directeur des socia-
liste fait ressortir cependant
qu'il dépendra du parti popu-
liste que la coopération entre
les deux grands partis autri-
chiens puisse être reprise.

Depuis 1945, populistes et so-
cialistes ont toujours collaboré
au sein d'une coalition gouver-
nementale.

En principe, les deux partis
avaient exprimé, avant la con-
sultation électorale l'intention
de gouverner ensemble le pays.

(afp, impar.)

OFFRE D'EMPLOI
Lorsqu'on fait  des conjectures

sur le successeur de Mr McGeorge
Bundy, on peut tout d'abord se
pos er la question : quelle est la
charg e que devrait assumer le
successeur? Plus nous étudierons la
question , et plus nous verrons que
s'il y a certainement une charge
à remplir , la manière dont elle le
sera dépend de la façon qu'a le
préside nt d'envisager son propre
rôle dans la conduite des affaires
étrangères .

Bundy a eu deux prédécesseurs ,
le Colonel House sous le président
Wilson , et Harry Hopkins sous le
présiden t Roosevelt . Tous les trois
ont été plus proches du président
que les hommes qui assumèrent
les fonction s de secrétaire d'Etat ;
ce qui démontre que le président
a besoin de quelqu'un dans son
entourage immédiat qui soit plus
proche de lui que ne peu t l'être
le secrétaire et jouisse d'une plus
grande confiance. Néanmoins,
chacun de ces trois conseillers
confidentiels a agi différemment.

Le rôle de Bundy peut être con-

sidéré comme celui d'un officier
d'ordonnance dans le domaine de
la sécurité nationale et de la poli-
tique étrangère. Une fois , j' ai de-
mandé au général Bedell Smith,
qui avait été le chef d 'état-major
du général Dwight Eisenhower
pendant la guerre, ce qu'était en
fait la tâche principal e de l'o f f i -
cier d'ordonnance. Il me répon-
dit :

« Son premier devoir est de
connaître son chef suffisamment
bien pour savoir à quel moment
il a la bonne tension artérielle
pou r prendre une décision impor-
tante. Alors, l'off icier d'ordonnan -
ce se rend auprè s de son chef et
lui dit : Monsieur , vous avez le
choix entre trois possibilités : si
vous choisissez A, les frais s'élè-
veront à X ; si vous choisissez B,
ils s'élèveront à Y ; si vous vous
décidez pour C, vous ne pourrez
pas regarder votre vilaine figure
dans le miroir demain matin, lors-
que vous vous raserez. »

Je ne veux pas insinuer que
Bundy ait jamais parlé de cette

par Walter LIPPMANN

façon de la possibilité C à l'un ou
l'autre de ses deux patrons . Seuls
les historiens de l'avenir pourront
dire comment, pourquoi et dans
quelle mesure il s'en référa à
eux, lorsque la question C se po-
sait.

Aucun texte légal ne définit les
relations entre le conseiller par-
ticulier et son chef à la Maison-
Blanche et il doit trouver la- juste
mesure entre le respect et la dé fé-
rence dus à la f onction d'une
part , et à la hauteur et le com-
porteme nt impérieux du chef d'au-
tre part . Je tiens des deux pré-
sidents, sous lesquels Bundy a ser-
vi, que lorsqu'il s'agissait de dé-
finir le montant des frai s de A
et de B, il avait à un très haut
degré la capacité de ramener des
problèmes complexes aux dimen-
sions d'un simple choix.
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/^PASSANT
On m'a demandé de divers côtés des

nouvelles de Belzébuth.
Etant remonté l'autre jour au chalet

pour voir combien de tuiles ont subi
des temps l'irréparable outrage, j 'ai
trouvé le gaillard tapi dans un coin
débarrassé de neige, et où les tulipes
commençaient à pointer :

— Bleu passé l'hiver ?
— D'abord, m'a-t-il répondu , l'hiver

n'est pas passé. Je le sens à mes rhu-
matismes. Ensuite j 'ai touj ours trouvé
ridicule la coutume de s'enquérir
de la santé d'autrui alors que le prin-
cipal est de rester en vie. Enfin je te
dirai ça au printemps, qui risque bien
d'être aussi maussade que l'an dernier.

— Tu es comme mon ami Schiffman
de New York, tu ronchonnes touj ours
mais tu te portes bien...

— En tout cas à voir ce qui se passe
dans le monde ça ne m'a pas gêné
d'avoir dormi six mois ! Quand j e son-
ge à tous les Ben Barka , N'Krumah et
patatl et patata que vous collection-
nez, n'étaient les mouches qui vont
bientôt s'éveiller, je me recoucherais
volontiers.

— N'empêche que ni l'on considère
que l'homme Ira bientôt dans la lune
et qu'il chatouille déjà Vénus, tu re-
connaîtras que la science a fait de
sérieux progrès durant que tu rou-
pillais...

— Oh ! la science et ses conquêtes...
SI vous vous en contentez tant mieux.
Vous accumulez les connaissances.
Mais en quoi servent-elles, votre pe-
tit bonheur quotidien ? Mol j e n'ai
jam ais oublié cette pensée d'un hu-
moriste — qui avait au fond beau-
coup de sagesse — et qui disait : « Plus
on étudie, plus on en sait. Plus on en
sait, plus on en oublie... Plus on en
oublie, moins on en sait. Moins on en
sait, moins on en oublie, moins on en
oublie, plus on en sait. Alors à quo".
bon étudier ? »

— Ouais ! ton truc doit avoir été
inventé par un étudiant qui redoutait
de passer ses examens...

Voir suite en page -.

LONDRES : P. FELLDWS

De notre correspondant particulier :
Jeudi 31 mars : c'est donc la date

choisie par M. Wilson pour les
élections générales. Son gouverne-
ment actuel aura ainsi duré dix-
sept mois, et le parlement, qui sera
officiellement dissous demain, aura

M. Edouard Heath
perdra sans doute la partie .

été le plus court depuis l'adminis-
tration Ramsay Macdonald de 1923-
24. C'est d'autre part la première
fois au XXe siècle que les Britan-
niques voteront en mars.

La décision prise par le premier
'ministre a été accueillie sans sur-
prise et "avec flegme par le pays.
Ce serait en conséquence mentir
que de dire que l'enthousiasme rè-
gne en ce moment en Grande-Bre-
tagne pour la nouvelle bataille élec-
torale qui s'engage. La raison, con-
nue, donnée par M. Wilson pour
justifier celle-ci est qu 'il ne peut
gouverner avec l'aisance voulue en
disposant de 3 voix de majorité
aux Communes ; il demande donc
au pays de lui accorder « plus lar-
gement sa confiance ».

Et pourquoi mars ? Parce que le
Labour craint des réactions défa-
vorables après le prochain budget
en avril et que la situation écono-
mique pourrait s'aggraver vers l'au-
tomne ; parce que le désarroi con-
servateur de ces dernières semaines
joue en sa fav eur (comme on l'a
vu à l'élection partielle de Hull).
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Une nouvelle
bataille électorale

Un voy age d 'un an et demi dans l'esp ace est en vue
La Guinée «fait l'imbécile» en soutenant N'Krumah
ONU: les Russes p atronnent off icie llement la RDA

Le nouveau
Net refus des socialistes et

attitude extrêmement nuancée
des libéraux, telle sont en résu-
mé les positions prises par les
deux partis consultés par M.
van den Boeynants (chrétien-
social), formateur désigné par
le roi Baudoin pour dénouer la
crise belge.

Dans une lettre à M. van den
Boeynants, le président du parti
socialiste, M. Léo Collard, criti-
que l'essentiel du programme
qui lui a été présenté et désap-
prouve la méthode qui consiste
à consulter les deux partis à la
fois (socialiste et libéral), sans
préciser avec lequel on entend
gouverner.

Au cours d'une conférence, M.
Collard a déclaré que la répon-
se des socialistes qui restent
partisans d'une reconduction de
l'ancienne alliance avec les so-
ciaux-chrétiens, pouvait se résu-
mer ainsi : «Non à M. van den
Boeynants, oui aux sociaux-chré-
tiens».

Les libéraux, quant à eux, ont
exprimé des réserves identiques
en ce qui concerne la procédu-
re de consultation suivie par le
formateur. Us ont remis à ce
dernier un document de douze
pages qui oppose leur program-
me aux propositions qui leur
ont été faites. On peut donc
schématiser la position libérale
ainsi : à condition que M. van
den Boyenants les désigne com-
me seuls partenaires éventuels,
ils sont disposés à discuter un
programme de gouvernement.

En possession de ces deux ré-
ponses, le formateur a fait rap-
port hier soir au roi Baudouin
sur le résultat de sa mission.

Ce n'est donc qu'aujourd'hui
qu'on connaîtra les intentions
du roi des Belges.

(afp, impar.)

Un voy age
Verra-t-on un jour six hom-

mes dans un même vaisseau
spatial partir pour un voyage
d'un an et demi dans le cos-
mos pour aller à la rencontre
d'un astéroïde ?

Cette hypothèse n'est pas ti-
rée d'un roman de science f ic-
tion, mais bien d'un document
lu à Cocoa Beach, en Floride,
où se tient actuellement le 3e
congrès spatial américain.

M. Eugène A. Smith, cher-
cheur aux laboratoires de re-
cherches spatiales Northrop à
Hawthorn, en Calif ornie , a évo-
qué cette possibilité devant ses
collègues. Il a dit que ce f an-
tastique exploit pourrait être
tenté en 1974 pour aller à la
rencontre de l'astéroïde Eros,
dont la trajectoire ne sera dis-
tante «que» de 14 millions de
miles au début de 1975.

M. Smith a précisé qu'un tel
voyage durerait 527 jours.

(upi , impar.)

La Guinée
Dans une interview accordée

à un correspondant de la BBC
à Accra, le général Ankrah,
président du Conseil national de
libération du Ghana a déclaré
qu'il ne s'inquiétait guère de
ce qui se passait à Conakry en-
tre le président Sékou Touré
et l'ancien président N'Krumah.
Pour le général Ankrah, la Gui-
née «fait l'imbécile» en soute-
nant N'Krumah.

En ce qui concerne la situa-
tion intérieure au Ghana, il ne
pense pas qu'il puisse y avoir
de tentative sérieuse contre le
Conseil national et il est cer-
tain que le pays est prêt à faire
face à toute tentative de ce gen-
re, comme à toute invasion.

Sur le plan international,
après la France, quatre nou-
veaux pays viennent de recon-
naître le nouveau gouverne-
ment. Ce sont la Nouvelle-Zé-
lande, le Japon, la Hollande et
le Malawi. (afp, upi, impar.)

ONU
La demande d'admission de

l'Allemagne de l 'Est à l'ONU a
pris hier une f orme off ic iel le .
En ef f e t , l'Union soviétique a
présenté cette candidature et
une note à ce sujet , adressée au
président du Conseil de sécurité ,
vient d 'être publiée.

La note off ic ie l le  du gouver-
nement soviétique déclare que
l 'admission de Pankov aux Na-
tions-Unies serait dans l 'intérêt
du développement de la coopéra-
tion internationale et du main-
tien de la paix et de la sécurité
dans le monde, et permettrait
de f aciliter la reunif ication pa-
cif ique de l'Allemagne.

En conclusion l'URSS récla-
me que la RDA soit admise à
l'ONU lors de la pro chaine as-
semblée générale.

Pour être admis à l'ONU, tout
pay s doit obtenir la majorité
des deux tiers de l'assemblée
générale, mais il lui f aut d'a-
bord une recommandation du
Conseil de sécurité où les mem-
bres permanents ont le droit de
veto, et l'on sait que les E-U)
la France et l 'Angleterre sont
opposés à la demande de la
RDA. (dpa, af p ,  upi)

Le nouveau «formateur» belge a échoué dans sa mission

Les animaux du zoo de Hambourg sont
sensibles au retour du printemps. Cesdeux pumas, dont l'humeur était adou-
cie par le retour du soleil, ont genti-
ment posé pour notre photographe.

(interpress)
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Une nouvelle de Jean-Pierre Sidler 'La nuit tombait, quand j e  priai
mon serviteur de frapp er à la porte
de notre ami. Oui, c'est ainsi, U ne
f ait aucun mouvement si j e ne lui
en donne l'ordre. N ous venions de
p asser une j ournée entière, étendus
sur la berge, camouflés dans les
longues herbes bordant la rivière,
aux abords du village de Nandoux.
Oh ne pensez p as que nous avions
perpétré un mauvais coup, non, nous
nous cachions seulement p our ne
p as être remarqués, peut-être un
peu aussi par honte de notre dé-
sœuvrement. Eh oui ! j e  dois l'a-
vouer, tandis que le travail m'en-
nuie, il n'est p as de nature à plaire
à mon serviteur. J'ai bien essayé
de l'initier à divers métiers, mais
rien ne le satisf ait ; alors nous
avons abandonné. Nous avons re-
noncé à copier nos semblables qui,
dès le saut du lit et jusqu'au soir,
dépensent leur énergie en suant, le
plus souvent en accomplissant des
travaux déprimants, capables de
décourager les plus laborieux.

D'autre part, mon serviteur ne
me coûte guère, il me réclame si
p eu d e nourriture, et encore n'est-
il pas exigeant : quelques fruits  ou
légumes emp runtés à la nature, en
bordure d'un chemin, lui convien-
nent parfaitement. Quant à son
vêtement, il m'en laisse également
le choix. Que j e  le revête d'une
soutane p our le j our ou d'un sac
pour la nuit, il est toujours ravi.
Tout lui sied à merveille, mais la
parure qu'il apprécie le plus reste
incontestablement celle que la na-
ture lui a of f e r t e  à sa naissance.
M alheureusement, je  ne peux lui
p ermettre de m'accomp agner ainsi
vêtu sur les chemins, on nous pour -
suivrait. Non, je  peux tout juste
lui autor iser cette tenue quand
nous sommes seuls, couchés dans
les longues herbes ou les roseaux.
C'est d'ailleurs son occupation f a -
vorite : se brunir au soleil. Par
contre, il n'aime p as, mais pas du
tout, marcher quand le soleil de
midi lui tape sur le crâne ; et,
comme j e n'ai point de chapeau à
lui o f f r i r , j e  ne peux exiger de lui
qu'il se mette en route avant le
crépuscule.

Il m'arrive p arf ois de me lasser
de sa p résence, alors j e  l'aban-

donne quelques minutes p endant
qu'il dort. En quelques secondes, je
fa is  de grands voyages dans les
nues, j e monte au 'sommet d es
montagnes réputées infranchissa-
bles pour bien prouver que j e  suis
un être supérieur, et de là, j e  con-
temple le monde étendu à mes
pieds, ainsi que mon serviteur,
grain de poussièr e parmi d'autres,
enraciné à la terre. Je traverse les
pôle s sans en ressentir les ri-
gueurs et les déserts sans en subir
les brûlures. Je me mêle à la foule
sans qu'on me remarque et j'é-
coute.

C'est ainsi qu'un j our, je  sur-
pri s la conversation de deux éner-
gumènes assis à la table d'un caf é .
L'un d'eux, le p lus âgé, disait à son
voisin sensiblement pl us j eune :

— Sais-tu que Goliath est de re-
tour ?

Ce nom prêté à son serviteur
n'était qu'une ironie p our rire de
sa petite silhouette.

— Ah oui, où donc . est-il ? de-
manda son voisin.

— On l'a repère dans le cimetiè-
re à autos, près du lac, il dort la
nuit dans une carcasse et le j our
dans les roseaux. Voici un fai-
néant qu'il faudrait entreprendre
et faire travailler avant qu'il ne
prenne de l'âge !... Qu'il ne s'ima-
gine surtout pas que nous allons
lui permettre longtemps sa paresse
dans notre village 1

C'était curieux, on critiquait tou-
j ours mon serviteur, mais de moi,
on ne parlait jamais, comme si j e
n'existais pas.

— Pourquoi lui en vouloir ? re-
p renait le j eune homme, tant qu'il
ne f ait de mal à p ersonne, je  ne
vois p as ce qu'on peut lui repro-
cher, il ne nous coûte rien le gars.

— J e ne suis p as de ton avis, re-
p renait le vieux, il d onne un mau-
vais exemple à notre jeunesse. L'an
passé déjà, il a fail l i  entraîner un

garçon du village à sa suite. Et
puis, chaque f o i s  qu'il se trouve
dans les parages, des vols sont si-
gnalés. Ce vagabondage devrait
être interdit I

— Rien ne p rouve qu'il est l'au-
teur de ces larcins.

Si j' avais eu mon serviteur à dis-
position ce soir-là, j e  lui aurais
demandé de lui tendre une main
amicale, tant ses paroles me tou-
chaient le cœur.

— Il f a u t  pourtant qu'il mang e
ce gars-là, poursu ivait le vieux. Oh
je  sais bien qu'il a des copines dans
chaque lieu où il s'arrête, nul dou-
te qu'elles l'approvisionnent. Né-
anmoins, même s'il n'est p as un
voleur, ce gars me trotte sur les
nerf s.

— Vous avez tort de vous irri-
ter père Numa, ce garçon n'est
p as méchant,, et p uis je  suis sûr.
qu'il est plus heureux que nous.
Pensez ,donc père . Numa,., il, n'a au-. |
cun souci ! il se déplace quand ce-
la lui chante, avec la bonne sai-
son p our ne p as avoir f roid, com-
me les oiseaux migrateurs. Pour le
reste, la nature s'en charge.

— Voudrais-tu prétendre qu'il a
raison ? Qui payerait les impôts si
nous agissions tous à sa f açon ?
hein, dis-le moi.

— Mais père Numa, ils seraient
superf lus  si nous vivions tous com-
me lui, il ne serait alors pas néces-
saire d e construire des routes, des
sentiers suffiraient.

— Tu oublies qu'il y  a aussi tous
les magistrats à entretenir I

— Ils seraient inutiles !
— Tu n'es qu'un petit imbécile,

va-t-en discuter plus loin avant

que j e  ne me fâche sérieusement
avec toi.

Je vis alors le j eune homme se
lever et s'en aller sans pour autant
perdre sa bonne humeur. Enf in  j e
venais de rencontrer quelqu'un de
notre bord , quelqu'un susceptible à
l'occasion de nous tendre une per-
che de secours. Mais comme je
m'étais déj à trop attardé, je  ne
pouvais rester plus longtemps en
sa compagnie. J e retrouvai, ce jour-
là mon serviteur m'attendant avec
impatience. Nous sommes ainsi,
nous ne saurions ni ne pourrions
vivre longtemps loin l'un de l'au-
tre. La Providence l'a voulu ainsi.
J' ai besoin de lui pour me donner
une personnalité aussi bien que le
bouton de rose doit recourir au
rosier p our s'épanouir et vivre. De
même, l'un ne p eut souf f rir sans
que l'autre en ressente de l'a f f l i c -
tion. Les peines de cœur sont de
loin les plus douloureuses et les plus
tenaces, aussi, évitons-nous de nous
lier d'amour avec les étrangers.

J' aurai touj ours en mémoire le
visag e de mon serviteur quand,
après quelques jours de vie com-
mune avec une mulâtresse rencon-
trée en musardant, au hasard , le
long d'un chemin, j e  lui conseillai
de s'en séparer. Je réalisai à ce
moment seulement, combien est
prompte et simple la communion
des corp s alors que les esp rits s'é-
pi ent et entretiennent entre eux un

larg e fossé  rempli de secrets. Quel-
ques minutes à peine , et plus une
barrière morale n'existe. Pendant
plusieurs jours , j e  le vis s o uf f r i r
dans sa chair , se tordre comme un
ver à l'agonie . Et moi j'étais là,
tout près, sans lui être d'aucun se-
cours. Si j e  le questionnais à ce
suj et, il me répondait simplement
qu'il avait la f ièvre , mais moi j e
savais. Il est aisé de mentir à au-
trui, ,mais impossible à soi-même.

Nos conversations, bien que par-
fo i s  animées, restent silencieuses,
mais nous nous comprenons admi-
rablement . Jamais l'idée de nous
nuire ne viendrait même nous e f -
f leurer.  Nous cherchons, bien au
contraire, à nous satisfaire mutuel-
lement. Lui m'évite les situations
désagréables en m'obéissant, et moi ,
j e  lui prodigue tout conseil utile à
son bien-être. De même, la que-
relle est bannie de nos mœurs aussi
bien que l'étranger de nos conver-
sat ions et de nos plans.

Depuis quarante ans que nous vi-
vons en sa compagnie , la nature ne
nous a point trahi, non, si nous lui
sommes f idèles , elle, l' est aussi.
L'éternel été nous emmène autour
d u monde, dans une ronde de so-
leil et de par fum . Que nous cô-
toyions le miroir de la mer ou que
nous traversions les plaines sauva-
ges, les mêmes e f f l uve s  nous em-
baument, elles ont toutes la suave
odeur de la liberté. Et aujourd'hui,
si j ' ai donné l'ordre à mon servi-
teur de f rappe r  à une porte , ce
n'est p as que j e renonce, non,
dans quelques minutes nous serons
à nouveau ensemble sur le chemin,
en route vers nos destins.

J.'-P. S.

. Les tribulations d'un désœuvré

Divertissez-vous

Horizontalement. — 1. — Mit une
selle sur le dos d'un âne. Qui semble

j avoir déteint. Conjonction. Commença
la rué. 2. C'est une confession. Compe-

nsas ides vers. Adverbe de lieu. Les gens.,
un peu partout, ont pris cette habi-
tude de l'accuser souvent de mainte
turpitude. 3. Article défini . S'habille de
laine en toute saison. Débarrassée de
sa toison. 4. Elle travaille de ses pieds.
En le donnant, on ne fait pas plaisir
à ceux qui le reçoivent. Article étran-
ger. 5. Refuse de reconnaître. Elle re-
tient bien des choses. Préfixe. Pytha-
gore y vit le jour. 6. Se déplacera ra-
pidement. Adverbe. Mot inconnu de la
tortue. 7. Sillon très large. Travail d'a-
justeur. Ne se dit pas en Angleterre.
8. Attaquât en Justice. Prétends. On le
conduit en terre. Se trouve dans le
ciel.

Verticalement. — 1. Envoyée d'un
côté et de l'autre. 2. Absorbions. 3. As-
sure la direction de la mine. S'en va.
4. On est sûr qu'elle viendra avant le
grand jour. Se fâcha. 5. B est éprou-
vé par celui qui se mord les doigts. 5.
Le fond de la soupière. Note. 7. Méde-
cin allemand qui, au 17e siècle, fit des

recherches .sur la transfusion du sang.
Préfixe. 8. Les vrais, ce sont ceux-là
qui, dans les mauvais jours, sont tou-
jours disposés à nous porter secours.
Il manque rarement d'adresse. 9. De-
vaient obéissance au suzerain. 10. Pré-
position. Ils dépassent la mesure. 11,
Pronom personnel. Tamis. 12. Sont les
mêmes pour tous. On le double pour
faire un naïf. 13. Soutient le navire sur
la cale. Préposition . 14. Est caché sous
la mousse. 15. Elle sert pour camper.
16. Article Indéfini. Privé de société.

SOLUTION DU PROBLÊME
PRÉCÉDENT

Horizontalement. — 1. Baiserais i
été ; un. 2. Aplatirai ; Nanine. 3. Le ;
gros ; lot ; fait. 4. Lunée ; louage. 5.
Aras ; sais ; mordra. . 6. Des ; gens ;
heureux. 7. Erétrie ; fente ; se. 8. Sa ;
aède ; eûtes ; el .

Verticalement. — 1. Ballades. 2.
Apeurera. 3. Il ; na-se. 4. Sages ; ta. 5.
Etre ; gré. 6. Rio ; Seid. 7. Ars ; ânée. 8.
la ; lis. 9. Silos ; Fé. 10. Où ; heu. 11.
Entament. 12. Ta ; goûte. 13. Enferrés.
14. la ; de. 15. Uni ; ruse. 16. Net ; Axel.

Cours du 7 8

Neuchâtel
Créd.Ponc.Nch. 645 d 645 d
La Neuch. Ass. lOOOOd 2680 d
Gardy act. 220 d 220 d
Gardy b. de Jce 700 d 700 d
Câbles CortalLL 9800 d 10000
Chaux, Ciments 495 d 490 d
E.Dubied & Cie 1550 d 1550 d
Suchard « A » 1400 o 1400 o
Suchard « B »  8450 d 8400 o

Bâle
Bâlolse-Holding 205 203
Cim. Portland 4300 d 4250 d
Hoff.-Rocheb. J 83100 81600
Durand-Hug. — —Schappe 133 131
Laurens Holding 1725 d 1700 d

Genève
Am.Eur .Secur. 118 116
Charmilles 965 960
Elextrolux — 159 d
Grand Passage 615 600
Bque Paris P-B 212 208
Méridion Elec. — 18 d
Physique port. 565 d 570
Physique nom. 520 525 d
Sécheron port. 400 395
Sécheron nom. 325 d 325
Astra 1.80 1.80
S. K. P. 255 d 255 d

Lausanne
Créd. P. Vdois 840 830
Cie Vd. Electr 600 615
Sté Rde Electr 480 d 480
Suchard « A » 1300 d 1350 d
Suchard - B » 8450 d 8500 o
At. Mec Vevey 660 d 660
Càbl Cossonay 3300 3250
Innovation 550 545.
Tanneries Vevey 1025 o 1025 o
Zyma S.A. 1675 1650 d

Cours du 7 8
Zurich
(Actions suisses)
Swissair 608 602
Banque Leu 1810 ex 1790 d
O. B. S. 2680 ex 2675
S. B. S. 2190 2170
Crédit Suisse 2350 2320
Bque Nationale 580 d 510 d
Bque Populaire 1420 ex 1415
Bque Com. Bâle 350 d 350
Conti Linoléum 1025 d 1030 d
Electrowatt 1500 1450
Holderbk port. 440 440
Holderbk nom. 415 415
Interhandel 4430 4400
Motor Columb. 1180 1185
SAEG X 83 d 83
Indelec 1100 1075
Metallwerte 1730 d 1730 d
Italo-Suisse 240 238 d
Helvetia Incend. 1360 1350
Nationale Ass. 3700 d 3700 d
Réassurances 1810 1800
Winterth. Ace. 715 705
Zurich Ace. 4700 4700
Aar-Tessin 1000 995 d
Saurer 1350 1350 d
Aluminium 5500 5500
Bally 1410 d 1410
Brown Bov. «B» 1810 1810
Ciba port. 8190 8175
Ciba nom. 6090 6030
Simplon 505 510
Fischer 1390 1375
Geigy port. 8625 8500 d
Geigy nom. 4100 4060
Jelmoli 1360 1340
Hero Conserves 5550 5525
Landis & Gyr 1700 1710
Lonza 955 950
Globus 4100 o 4050
Mach Oerlikon 625 625
Nestlé port. 2740 2750
Nestlé nom. 1785 1778
Sandoz 5925 5830
Suchard < B >  8400 8150
Sulzer 2920 2900 d
Oursina 4725 4650 d

Cours du 7 8
Zurich
(Actions étrangères)
Aluminium Ltd 150% 146%
Amer. Tel., Tel. 256% 254%
Baltim. & Ohio 180 175 d
Canadian Pacif. 245 243
Cons. Nat. Gas. 279 279
Dow Chemical 306 308
E. I. Du Pont 961 945
Eastman Kodak 497 496
Ford Motor 225% 222 %
Gen. Electric 469 460 ex
General Foods 327 323
General Motors 425 417
Goodyear 197% 195
I. B. M. 2185 2165
Internat. Nickel 403 401
Internat Paper 137% 131
Int. Tel & Tel 303 295
Kennecott 554 544
Montgomery 139 137
Nation. Distill. 142 141%
Pac. Gas. Elec. 137 139
Pennsylv. RR. 295 290
Stand. OU N. J. 328 328
Union Carbide 284 277%
U. S. Steel 216% 215%
Woolworth 121% 118%
Anglo American 193 191
Cia It.-Arg. EL 19% 19%
Machines Bull 158 148
Hidrandina 15% 15%
Orange Free St 83 85
Péchiney 184% 180
N. V. Philips 145 143%
Royal Dutct 180% 179
Allumett. Suéd l63%d —
Unilever N. V. 132 130
West Rand 73 d 78
A. E. G. 521 516
Badische Aniltn 500 496
Degussa 580 585
Demag 310 cl —
Farben Bayer 382 381
Farbw Hoechst 497 495
Mannesmann 173% 171%
Siem. & Halske 565 561
Thyssen-HUtte 177 173%

Cours du 7 8

New York
Abbott Laborat. 43% 42%
Addressograph 65% 65%
Air Réduction 69 V» 69%
Allied Chemical 45% 45
Alum. of Amer 86% 86
Amerada Petr. 71% 71%
Amer. Cyanam. 83% 83'/»
Am. Elec. Pow. 36% 37%
Am. Hom. Prod. 79 77%
Americ. M. & F. 18% 18%
Americ. Motors ll°/s 12
Americ. Smelt 71 Va 70%
Amer. Tel., Tel. 58V8 58'/s
Amer. Tobacco 36V» 36V»
Ampex Corp. 22% 22Vs
Anaconda Co. 84 83%
Armour Co. 43 43%
Atchison Topek 36% 37
Baltim. & Ohio 40% 39%
Beckmann Inst. 38'/ 8 38%
Bell & Howell 41% 42%
Bendix Aviation 69% 72
Bethlehem St 35Vu 35%
Boeing 149 147
Borden Co. 40% 40%
Bristol-Myers 91% 91%
Burroughs Corp 57Vs 59
CampbeU Soup. 33V» 33%
Canadian Pacif. 56 55'/»
Carter Products. 17% 18
Celanese Corp. 75% 75%
Cerro Corp. 46V» 46
Chrysler Corp. 52% 53'/ 9
Cittes Service 45 % 45V»
Coca-Cola 76'/s 78%
Colgate-Palmol 25% 25%
Commonw Ed. 49% 50>/ 9
Consol Edison 401/» 39'/ 9
Cons. Electron. 35% 35Vs
Continental OU 663/ 9 65Va
Control Data 29 29'/a
Com. Products 46% 46%
Corning Glass 255 250%
Créole Petrol. 38V9 37'/»
Douglas Alrcr. 95% 91%
Dow Chemical 7ly s 72%
Du Pont 216'/8 217
Eastman Kodak 112% 116
Firestone 41% 41%
Ford Motors 51 Va 51«/a
Gen. Dynamica 55V» 54%

Cours du 7 8

New York (suite)]
Gen. Electric. 106% lOSVaf
General Foods 74% 74%
General Motors 95'/. 96%
General Tel. 40V8 40%
Gen. Tire, Rub. 31V» 31%
Gillette Co 34'/s 34'/ 8
Goodrich Co 57V8 57Va
Goodyear 45'/ 8 44%
Gulf OU Corp. 51% 51'/a
Heinz 45 % 43%
Hewl.-Packard 40 % 39'/8
Homest. Mining 46% 46%
Honeywell Inc. 78% 80%
Int. Bus. Mach. 497% 497
Internat. Nickel 92% 91
Internat. Paper 30 30'/»
Internat. Tel. 61Va 67'/8
Johns-Manville 53% 53%
Jon. & Laughl 62'/ 8 62V»
Kennec. Copp. 125% 122'/»
Korvette Inc. 24'/ 8 24%
Litton Industr. 75'/ 8 74%
Lockheed Aircr. 59v 8 58'/»
Lorillard 47 47>/ 9
Louisiana Land 44% 44%
Magma Copper 55V» 54v8
Mead Johnson 28 26%
Merck & Co. 71% 70%e
Mining 63 63%
Monsan. Chem. 78% 78'/ 8
Montgomery 31V» 31s/a
Motorola Inc. 171% 177
National Cash 79 79V»
National Dairy 78% 78V8
National Distill. 32% 32'/ a
National Lead 67% 67
North Am. Avta 58'/» 57%
Olin. Mathieson 57 57V8
Pac. Gas & EL 32% 32V»
Pan Am. W. Air 58Va 60
Parke Davis 37Vi 37%
Pennsylvan. RR 67'/s 65%
Pfizer & Co. 70Va 69%
Phelps Dodge 74% 74%
Philip Morris 91 90%
PhUlips Petrol 52V» 53V»
Polaroid Corp. 122% 127%
Proct. & Gamble 62V» 61
Bad. Corp. Am 50V» 51%
RepubUc Steel 43</ 8 43
Revlon Ino. 485/« 49%

Cours du 7 8

New York (suite);
: Reynolds Met. 52'/» 52%

Reynolds Tobac. 41 40V»
Rich.-Merrell 78>/a 79
Richfield OU — —
Rohm, Haas Co. 147 147
Royal Dutch 41% 41%
Searle (G. D.)' 53Va 51»/a
Sears, Roebuck 55'/ 8 56%
SheU OU Co. 59Vs 60
Sinclair OU 557s 56%
Smith Kl. Fr. 75% 76
Socony Mobil 83 83%
South. Pac. RR 40 39-Vs
Sperry Rand 18% 19V»
Stand. OU Cal. 72V» 7Wa
Stand. OH N. J. 75'/» 76%
Sterling Drug. 36 35*/»
Swift & Co. 53% 54%
Texaco Inc. 75V» 75'/8
Texas Instrum. 197% 205%
Thompson Ram. 43 '/a 42 %
Union Carbide 64 64%
Union Pacif. RR 41% 41%
United Aircraft 79 78%
U. S. Rubber 344 34
U. S. Steel 49V» 49V.»
Upjohn Co. 75 73'/8

, Warner-Lamb. 36V8 36%' Western Air lin 45 44%
Westlng Elec. 60% 61%
Woolworth 27% 27%
Xerox Corp. 218% 220%
Youngst. Sheet 38% 38%
Zenith Radio i3ii/ 8 137%

Cours du 7 8

New York (suite);

Ind. Dow Jones
Industries 917.76 919.98
Chemins de fer 255.57 253.75
Services publics 139.63 140.03
Vol. (milliers) 9370 10.120
Moody's 408.5 407.1
Stand & Poors 94.15 94.32

Billets étranoers: « Dem. offre
Francs français 87.— 90.—
Livres Sterling 12.05 12.25
DoUars U. S. A 4.31 4.35
Francs belges 8.50 8.75
Florins hoUand. 118.75 121.—
Lires italiennes —.68 —.71
Marks allem. 107.— 109.—
Pesetas 7.05 7.35
SchUlings autr. 16.65 16.95

Prix de l' or * Dem. Offre
Lingot (kg. fin) 4890.- 4940.-
Vreneli 45.— 47.—
Napoléon 39.50 42.—
Souverain anc. 42.— 44.25
Double Eagle 182.— 188.50
* Les cours des billets s'en-
tendent pour les petits mon-
tants fixés par la convention
locale.

Communiqué par : / S \

UNION OE BAN QUES SUISSES 8̂7
Fonds de Placement Prix officiels Cours hors bourse

Emission Dem. en Frs. s. Offre en Frs s.
AMCA $ 87.30 358 360
CANAC $0 179.85 705 715DENAC Fr. S, 90.— 84% 86%ESPAC Fr. 8. 133.75 127 129EURIT Fr. s. 157.50 148 150
FONSA Fr. s. 395.50 380 383FRANCTT Fr. s. 114.25 111 113
GERMAC Fr s. 105.25 99 loi
tTAC Fr. s. 219.50 209 211
SAFIT Fr. s, 205.— 191 193
SIMA Fr. s. 1340.— 1325 1332

BULLETIN DE BOURSE
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Pisc ines

De l'eau claire comme du cristal - de joyeuses baignades
sans aucun souci pendant toute la saison dans votre pro-
pre piscine
grâce à l'installation de circulation de l'eau

Preîema ciear
Nos spécialistes vous renseignent volontiers — Deman-
dez des offres à

(%!. .... -â&ti Chocoly d 'Otcfatito !y J * iË
Des milliers d'enfants se régalent de / Jg| WlÊm /Chocoly pour les dix-heures et le goûter. I jBr^^^J /
Chocoly est également très apprécié / jjHL ^ff .7

Pour la pause à l'atelier et au bureau, / jHj| <' î : /
il n'existe rien de meilleur ! .. . / . W/*" 

^ v^ÉS /
Bon biscuit, exquise crème au chocolat: ^*4L 

^^
 ̂ j

2 raisons de préférer Chocoly ! +̂ È *̂ >_^v /I W^ V̂' ________r l̂Èk /

_̂_^^™_TP"̂ "̂̂  / MBffp Êtom Sw _^
\Jli4M3l/tlii ^̂ ^ Ŝstskm § AI

' /n' -̂~^̂ ^̂ « X,.,̂
BISCUITS " avec 3 points Avant!

Il Les
m belles occasions

¦; du Garage et Carrosserie des Entilles S. A.

WËÈ sont exposées en permanence

* Avenue Léopold-Robert 146, La Chaux-de-Fonds

I 1 Téléphone (039) 218 57 e! |

WË Girardet 33, Le Locle - Téléphone (039) 537 37

Il \ \*2» m H@ures de déparf : directement à la fabrique-exposition de FFISTER-Ameublsmerits SA.

>m pf .-. . '•
¦ 

V f /  m _MJIIIfflrUlBfr y HUËs I La P'US 9rant'e e"a Plus be"e revue du meuble en Suisse vous est ouverte : budget. Vous garderez cle votre visite un souvenir Inoubliable. Noire collection
-> S1L<«ÉB11 WW H VJ _-T JHB-Sai Plus de 1000 ensembles-modèlesde tous sty les , pour tous les goûts et chaque vous permet de réaliser tous vos souhalts à des conditions très Intéressantes!

POT_ -__ I__ 1W * §_S»'_f r J L J /^îlS^P^Ç^^^Iiî  B_ » aS-nSH SeS i ?B̂ '̂ __9i--Vfl____» _ a a iT^nn «i r-ii « VT"«i !» » _ <vE_H .*'. - H-B r/̂ !S «"CrT-J i al • y Jiï• Vfj nîli ,„̂ S__8
çry^nrcc^TxiflB T̂r ]» w f « 9b—^S »iSn_3syâ_8K̂ __STO:-^.l̂ ^Krafl K$$ s jw^ ^^T Hr ^ -«i r t̂4^"_ i H p ; ¦ @ 1 I j 9 B) I I H I Ph_ï^______n_n_u_983____B ' : ' _* J_____L_L__t__^_Lj__ BlUL-—_ E _ «"a G il r—^i. ^SKS

i> f / / '_ jA_n iSSUel -^ M̂_D^̂ H  ̂
_¦_-___ 

H ». tl S 1 i?vfl_ B .il éP"V_TW IWHP**- TWJ MIL'VWSWW» - s "̂ PET-____ H i - ~ Wr"fè ; \ * P^W _̂_w P̂*s »̂ '̂̂ «i_a
t EBB / -___fe-(___l-__i - ^ 1 RT^* J. _̂. ^̂  ̂ m & 1 -̂3 ¦ T®* I r« I K^- . H_j K C-J 1 _T_-?C I i  ̂y g M ê È  ,H 8(3 H___TiKT w__-_1_ _̂C_ SiF" ̂ ^

Etudes classique.!,
\ \scïenilfïqùés/ V
>, et commerciales

 ̂Ecole ^^^
^JjCTmjiia —

Chemin d_Mont*x à_ 0Qin.dola Gcxe'̂ ^^__
,f , LAUSANNE "V >̂_,
 ̂ S , 1*1.(021)230312 ¦&. \ '-

X<////HI\\W
Préparation aux examens offloielg deiN

^/ / I Maturité fédérale \ ^
/ / I Baccalauréats français \ s
/ / I Baccalauréat commerciaK/ 

' I I I 1 I x \ \Préalables H.E.C., Sciences Pol., LettresV
/Préparation aux dipISmes de: \ \

/ / I Etudes commerciales \ *
/ I l  Secrétaire-comptable \

/  I f  Sténo-dactylographe \
Classes secondaires préparatoires \
/ / dès l'âge de 10 ans \ \

L l l i ) \ AJ

Y ''cherche- occupation totale- ou partielle pour travaux J
de bureau, comptabilité , etc.
Préférence travail indépendant dans une ambiance de
confiance. ]
JFaire offres sous chiffre HL 5257, au bureau de \
L'Impartial. 1

Sûr est sûr

PRETS PERSONNELS
pour tous les buts raisonnables à des conditions avanta-
geuses. La plus grande Banque commerciale, qui soigne
le crédit personnel, peut garantir un service prompt et
confidentiel.

Banque Rohner + Cie S. A.
if. 8021 Zurich Lôwenstrasse 29 Téléphone 051 / 23 03 30

Adressez-moi la documentation pour prêts personnels

Nom
Prénom 
Rue .' . ' . 
Num. post. et lieu H/394

Pour le 30 avril 1966

- g B

quartier nord-est de la ville, 3-4
chambres, hall, cuisine, bain, gara-
ge, chauffage central, dépendances,
grand jardin .
Loyer net Fr. 550.— par mois.

Faire offres sous chiffre AX 5108,
au bureau de L'Impartial.

I

I

Nous cherchons

ayant l'habitude du travail sur des
machines, qui serait formé sur tra-
vail spécial.

Ecrire sous chiffre GC 5259, au i
bureau de L'Impartial.
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¦¦f",^ ~ * ^. -" c»es|; je soieil des tropiques dans votre verre.soleil des tropiques dans votre verre ! wflf 1 |̂̂ ^ &m

PASSI—boisson de table sans alcool de la Rivella SA, Rothrist. Dans de nombreux restaurants BBK|MWM îf|l88 Jmh>. J&Œà&ÈÊÊwb'-'̂ ^'' JÈ.
et tea-rooms. Les avantageuses bouteilles d'un litre son t en vente dans les magasins d'alimentation. B -̂HJ^MT' ^^_ -̂l-:j _̂S ' -^vS*^ *"̂  > Êm **^- ___r W Itâtâm^ ?•
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jj iyj i ORDRE NEUCHATELOIS jj ĵg
!̂̂  DES EXPERTS-COMPTABLES:7 ' ; ^̂ ''

Section neuchâteloise de l'Association suisse des Experts-Comptables
' Membres inscrits au tableau de l'ordre

«. ., ,, • /-.¦ m i _ • _ Fiduciaire L. Gsnilloud Lo Chaux-de-FdsGENILLOUD , Lou IS j  ̂
rue Jqque,Droz Jjéyw»

( Bureau Fiduciaire ,) i«rk«„. J.CJ,
LEITENBERG, Lucien L. ieii.nb.rg a.C

,
h°ux;,de-Fds

- , | 79, avenue Léopold-Robert ) tel. 2 73 93

MARÉCHAL, Jean-Pierre [u^^Z^ ) Sffiffî ** '¦ 84, avenue Léopold-Robert tel. 2 51 83 .. ¦

'•• ¦ • • ' , ;/:; ï îïî ' j fi '
B A I  II I D' J bureau Fiduciairs I La Chaux-de-Fds * -•-

AUi.1, tf\erre *___ ::• „• ¦, . ¦. .- ,. j ;49j .avenue Léopold-Robert j .  tel, 343 eo, . : ....

RIAT, Roger .. _ J R.;Ri_t .. 
w- , __ •„¦ ¦ ¦-,,, ,, .î -'f ^i_, •»-•

'.  ̂  ̂ ^«.'- Tv"(T' ' ' '*"' i"aij'
;
--iiB4" Wavërïue Léopold-Robert £rf»ofr«<«W-râer ! w.<« -""h

JACOT, JëltieS ( bureau Fiduciaire 91 dé | Égjffifo P ' . ».

JACOT-DESCOMBES, Claude | £rded_~b,as 
f f £*W

SCHEIBENSTOCK, Paul j •̂*«™'*"b,« j Ĵ /I 48, rue des Envers tel. 5 40 69'

FAE SSLI , Georges j Fiduciaire G. Faessli & Cie \ Neuchâtel .
FAESSLI , Claude j i, meiie bubi* ( tél. s 22 9o:

;
f Fiduciaire d'organisation } Mm.-i,fif 0|HERSCHDORFER , MauHce et de Gestion d'entreprise, L JT° ,
{ 1, rue des Terreaux J 

«I. 5.32 27

, ,._ T _,,,, , .n.gnn ... . . Fiduciaire ORGANOR I Neuchâtel
. JACOT-GUILLARMOD , Maurice | 10, rue du Seyon } tél. 588 o8 _

LANDRY , FritZ j  
Fiduciaire F. Landry 

J. Neuch  ̂, ¦

l 2, faubourg du Lac tel. 5 48 48 s

LEUBA , Georges f Fiduciaire Leuba & Sehwarx } Neuchâtel

SCHWARZ, Jean-Pierre j 13, faubourg de l'Hôpital ( tél . 575 71 .

.,.„.. - _ ¦ f f.rYno. MUller I Neu.hâte|MULLER , Bruno { Fiducia.re et Gérances . ___ __
{ 4, Temple-Neuf J •**'• 583 83

{

Office fiduciaire 1 w_ .1-t,Ai=i ¦
Frédéric Scheurer & Cie \S\Sn2, faubourg du Lac f 

tei\ 552 22/ / *• ; •

__ ,_ . ._ .  . , , f A. Soguel 1 Neuchâte|SOGUEL , André Expert-eomptabl. \
. . . . . .. , .. { 5, avenue J.-J.-Rousseâu rj lêl, .5 44 HH ... .

SCHENKER, André f ™™a'"' _ .  . ... | Neuchâtel
LUTHI, Hermann ' j ^£2^*°' J 

,é,- 538 6°

BALMER. Alfred { ÏSETT*- } SWtf V ,"'

V -  . : STOCKER , René . ..{ fiS^  ̂ } Xw^.. . ). 
'

Tous mandats fiduciaires
V J

démoiist rat Son
jeudi 10 mars
vendredi 11 mars
samedi 12 mars

., _ .̂  
i/V . . ..deJa nouvelle poêle 

5 • - T c Ce GO L iJ
revêtue de Teflon, permet de" 'cuire, de griller,
sans corps gras. Te Ce Gold a été éprouvée par

\ des millions de ménagères.

Co-op Aux Mille et Un Articles
Av. Léopold-Robert 100
La Chaux-de-Fonds

t \

IMMEUBLE LOCATIF
A vendre , à La Sagne-Eglise , im-
meuble locatif de 7 appartements,
dont 6 de 3 chambres et 1 de 2
chambres.
Faire offres sous chiffre LR 5278,
au bureau rie L'Impartial.

L t

i

t \

Cherchons

BIJOUTIER
habile, s'intéressant à la fabrica-
tion de boites de montres or soi-
gnées.
Offres sous chiffre RZ 4519, au
bureau de L'Impartial.

V— /

Médecin cherche pour 15 septembre 1966

appartement 3 DlèCOS
confort , proximité hôpital.
Faire offres sous chiffre PA 6000, à Publl-
cltas, 1000 Lausanne.

I 

offres de Neher 1
- senter vos offres d'une %'̂ Ĵ
façon attrayante. Nous Î T'î̂ '*';
apportons tous nos soins P'ïïi *

.rSroamHHBB|ËH ^̂ ^M:'v flH ĤHH| ^̂ _HB9 B̂

S&RBj variées de ces reliures, y»5_§<ï

S "1  lités de notre production. F} *%I
£ ¦ £M ^OUS sommes à votre ' ̂ S »
ij- .* flj entière disposition pour -̂ .4" f̂
t*w:

j  vous conseiller sans fc t*^**
WÊBê engagement pour VOUS. r v "~*i

!,|| i|B| Dans 1RS affaires , Ë ngH

* ' n ^e hureau K̂ ï^

^ "' ffi
___BMJ_____̂ '̂ ^^^__̂ _U^^*^' "î *-1 .-J_Î_' l

28/65

Une annonce dans < l " I M P A R T I A L »
assure le succès

Rhabilleur
diplômé technicum, 2 ans de pratique,
cherche emploi.

Ecrire sous chiffre \VD 5270, au bureau
de L'Impartial.

Régleuse
entreprendrait 500 réglages complets par
semaine.

Offres sous chiffre F .1855 N, à Publlcl -
tas, 2001 Neuchâtel.

ittmiiBSSÊÊÊËStÊÊSSBKBOBmÊiĴiim ff
Jeune Suisse allemande (apprentissage
commercial) désirant se perfectionner
dans la langue française, cherche

emploi de bureau
dans fabrique ou magasin. Début mai.

Faire offres sous chiffre BG 5213, au
bureau de L'Impartial.

______________________________________¦ _____—_¦

On cherche dé toute urgence .

UN QÉCOLLETEUR
de nationalité suisse. Place stable et bien
rétribuée. . " . . . . . . .
Faire offres" sous chiffre J U f'lO M. au
Journal de Montreux , 1820 . Montreux.



M. Léon Wirz, un centenaire qui se porte comme un charme
— Belote , rebelote, as de trèfle et

dix de cœur !
— Et il se souvient mieux que les

autres de ce qui tombe, af f i rme Mlle
Marguerite Wirz, f i l le  du jubilaire.

La belote et le parchesi sont, en
e f f e t , deux des distractions favori-
tes de M. Léon-Auguste Wirz, l'heu-
reux homme qui s'assiéra samedi
dans un fauteuil de centenaire.

Mais n'allez pas imaginer qu'il
doive rester constamment dans son

M. Wirz recevra son fauteuil samedi ,
à 11 heures, au Temple Indépendant.

(photo Impartial)

appartement. Non, lorsque le temps
le permet, M. Wirz fait  une petite
promenade de santé. De santé, c'est
le mot : si l'on excepte une surdité
naissante, il se porte comme un
charme, bien loin de paraître son
âge.

Un exemple ? Il se rase tout seul
à la lame ! Sa main ne tremble pas.
Beaucoup de sexagénaires ou même
de quinquagé?iaires pourraien t l'en-
vier. Il est indépendant ; il fai t  tout
lui-même et est bien loin d'être un
fardeau pour sa fil le.

M.  Wirz naquit le 12 mars 1867 à
Sonvilier, f i t  ses classes à Saint-
Imier, et poursuivit son apprentissa-
ge d'horloger aux Monts-de-Buttes ,
avant de s'établir définitivement
dans la Métropole , en 1892.

Adèle employé d' une maison de
la place , il prit sa retraite voici quin-
ze ans, après 45 ans de travail à
l'établi.

Sa femme lui donna dix enfants ;
quatre d'entre eux vivent encore. Il
a d'autre part trois petits-enfants ,
dont l'un fera  spécialement le voya-
ge de Washington pour l'occasion,
ainsi que deux arrière-petits-
enfants.

T.

/ P̂ASSANT
Suite de la première page

— Que tu dis ! En attendant salue
bien tous ceux qui pensent à moi et
dis-leur que mes verrues — pas mes
vertus — se porten t bien. Et tâche de
remonter bientôt. Depuis que Pouillerel
a été classé zone protégée c'est fou ce
que je rencontre ici de nouvelles pe-
tites crapaudes. J'ai déjà souci du prin-
temps...

Le père Piquerez.

CHOISISSEZ !
MERCREDI 9 MARS *

sMss$ f amïïMe " **
16.45 Le cinq à six des jeunes.

Un programme de Laurence
Hutin.

18.00 Championnats du monde de hoc-
key sur glace à Zagreb.
Suisse - Allemagne de l'Ouest.

19.00 Présentation du programme et
bulletin de nouvelles .

19.05 Le magazine.
19.25 Berthe et Blanche.

Feuilleton.
Les mystères du Luxembourg.

20.00 Téléjournal .
20.20 Carrefour .
20.35 Vive la vie.

La demandé en mariage.
21.35 Progrès de la médecine.

L'anesthésie.
22.25 Bulletin de nouvelles.
22.30 Chronique des Chambres

fédérales.
Z2.35 Championnats du monde de hoc-

key sur glace à Ljubljana.
Finlande - USA.

France
9.30 Télévision scolaire.

Mathématiques .
12.30 Paris-Club .

Emission de J. Chabannes.
13.00 Actualités télévisées.
14.05 Télévision scolaire.

Expression française - Télé-
voyage : l'Inde.

16.15 Télévision scolaire.
Du texte à la scène, avec des
extraits de Don Juan , de Mo-
lières .

17.55 Télévision scolaire.
Chantiers mathématiques.

18.25 Sport-Jeunesse.
Emission de R Marcillac.
Le handball à l'Institut national
des sports.

18.55 Sur les grands chemins.
Terre-de-Feu - Alaska.

19.20 Bonne nuit les petits.
19.25 Rouletabille.

Feuilleton.
19.40 Actualités régionales.
20.00 Actualités télévisées.
20.25 Course cycliste Paris-Nice,

Résumé de l'étape.
20.30 La faim en Inde.
20.55 La piste aux étoiles.
21.55 Pour le plaisir.

Emission de Roger Stéphane et
Roland Darbois.

23.05 Actualité s télévisées.
23.25 Loterie nationale.

Télévision suisse alémanique
13.00 Hockey sur glace : Suisse - Al-

lemagne fédérale. 17.00 Pour les en-
fants. 17.25 Pour les jeunes. 19.00 In-
formatins. 19.05 L'antenne. 19.25 Ses-
sion au Palais fédéral . 20.00 Téléjour-
nal. 20.20 Big-Ben. 21.00 Tommy Dor-
sew Show. 21.30 Hockey sur glace :
USA - Finlande. Téléjounal.

Télévision allemande
13.00 Hockey sur glace : Suisse - Al-

lemagne de l'Ouest. 18.00 Informations.
20.00 Téléjournal. Météo . 20.15 C'est ma
chanson. 20.45 Une satire d'O-F. Mack.
21.30 La haute société allemande. 22.15
Informations. Météo. Commentaires.
22.30 Hockey sur glace : USA - Fin-
lande. 23.30 Informations.

Les Américains veulent le «Swiss made <
CHRONIQUE HORLOGÈRE

Sans parvenir à une entente , des
représentants de l'industrie horlogè-
re ont débattu devant la commis-
sion américaine du commerce, à
Washington, la question de savoir
si le pays d'origine doit être men-
tionné sur le cadran d'une montre.
Au cours de la discussion, un ex-
pert des sondages du marché, s'ap-
puyant sur une statistique de l'an-
née 1962, a 'révélé que plus de la
moitié des Américains préfèrent des
montres suisses. L'importance de ce
« hearings » a été souligné par le
fait qu'un expert horloger suisse est
venu spécialement à Washington
pour déposer devant la commission.

La discussion fut ouverte par le
représentant de la Waltham Watch
Company, qui a invité la commis-
sion à déclarer obligatoire l'inscrip-
tion du pays d'origine sur chaque
montre. Il a indiqué que sa société,
qui est un grand importateur de
mouvements de montres suisses, a
constaté que la présence du nom
de la fabrique accompagné du mot
« Switzefland » est un facteur essen-
tiel pour la vente des montres.

Suisse contre Japon
Cette intervention a provoqué des

avis vivement contradictoires.
Le représentant de la W. M. R.

Watch Case Corporation , M. Robert
R. Sills, a déclaré pour sa part que
l'opinion publique n'était pas le
moins du monde intéressée de sa-
voir quel était le pays de fabrica-
tion ou d'assemblage.

Mais au nom de la Société de
sondages de l'opinion , Daniel Yan-
kelovitch Inc., M. Arthur White a
assuré que 39 %> seulement préfèrent
des montres américaines. Il a ajou-
té que plusieurs des personnes ques-
tionnées se sont exprimées de ma-
nière nettement négative à rencon-
tre des montres de fabrication ja -
ponaise.

Si la commission devait se pro-
noncer pour qu 'à l'avenir , les noms
des pays d'origine soient mention-
nés sur le cadran des montres, des
difficultés surgiraient en raison de
l'espace limité qu 'offrent les cadrans.

Le représentant de l'entreprise
suisse « Longines S. A. » , a suggéré
que pour des raisons pratiques , seuls
soient mentionnés les noms des pays
d'où proviennent la plupart des
«principales pièces détachées», (upi)

LE DOSSIER DE L 'HÔPITAL
Comment se fait la coordination entre les deux commissions ?

QUESTIONS : Il y a actuellement
deux équipes au travail : une com-
mission d'exploitation et une com-
mission de construction (bâtiment
et équipement). La coordination
est-elle normale entre ces deux
commissions ?

RÉPONSES : La Commission ad-
ministrative est composée de treize
membres nommés par le Conseil
général sur propositions des par-
tis politiques et elle est présidée
par le conseiller communal direc-
teur des. Services sociaux. Le direc-
teur, les médecins-chefs et le phar-
macien de l'hôpital, ainsi que deux
médecins désignés par la Société
médicale de la ville, dont le res-
ponsable de -la policlinique, assis-
tent aux délibérations avec voix
consultative.

Cette commission se réunit aussi
souvent qu 'il est jugé nécessaire
pour discuter des questions impor-
tantes touchant à l'exploitation , no-
tamment la nomination du person-
nel responsable, les tarifs applica-
bles, le budget et les comptes.

La Commission de construction
compte neuf membres désignés par
le Conseil communal, parmi les-

quels deux medecins-chefs de 1 hô-
pital. Elle tient séance environ - six
fois par année et les architectes
participent aux discussions avec
voix consultative: Le bureau de cet-
te commission se réunit chaque se-
maine sous la présidence de l'in-
génieur-délégué aux travaux de
construction.

La coordination entre ces deux
commissions est parfaitement as-
surée, car elles sont présidées tou-
tes deux par le conseiller commu-
nal , directeur des services sociaux,
et de plus le directeur de l'hôpital
est en même temps l'ingénieur-dé-
légué.

Tous les chefs de service sont
renseignés régulièrement par écrit
sur l'es décisions prises par la Com-
mission de construction et chacun
est invité à donner son avis sur
les problèmes qui concernent son
service.

Grosse collision
Hier , à 12 h. 40 , une collision s'est

produite à l'intersection des rues de
l'Abeille et du Parc. Les deux voitu-
res ont subi d'assez gros dégâts.

L'Union des Femmes pour la
Paix et le Progrès, émue par le
sort des femmes et des , enfants
victimes de la guerre du Vietnam,
a organisé, samedi 5 mars, une
grande vente de mimosa qui a rap-
porté 1812 francs à La Chaux-de-
Fonds et 438 francs au Locle.

Petits vandales
Des enfants se sont à nouveau

manifestés, ces derniers jours, de
manière fort désagréable. Avec le
printemps, les jeux de plein-air ont
repris, et les oiseaux font une nou-
velle fois les frais des armes jouets.
L'autre jour , un garçon d'une quin-
zaine d'année tirait même avec un
pistolet de petit calibre.

La vigilence des parents est-elle
vraiment toujours trompée ?

En faveur des victimes
de la guerre
du Vietnam

Hier à 13 h., alors qu'il circulait
au volant de son motocycle, M. W.
F., de La Chaux-de-Fonds, perdant
le contrôle de sa machine, heurta
le trottoir et renversa un piéton
qui désirait traverser la rue du
Docteur Coullery, sur un passage
de sécurité.

Le piéton , Mme Germaine Rossel,
souffre d'une fracture à l'avant-
bras gauche.

Collision à La Grébille
Alors qu 'il circulait hier à 17 .h.

30 sur le chemin de la Grébille, M.
i- .F., , de .La- Chaux-de-Fonds, se
trouva soudain nez-à-nez avec la
voiture conduite par M. G. S., de
la Grébille, et qui venait en sens
inverse, ' dans le virage situé à la
hauteur du Chalet Aster. Malgré mi
freinage énergique de la part des
conducteurs des deux automobiles,
la collision fut inévitable. Pas de
blessé, mais dégâts aux deux vé-
hicules.

Fausse alerte
Un mauvais plaisant a téléphoné

hier à la police , vers 15 h. 20, affir-
mant que le bâtiment de la maison
du Peuple était en feu. Les premiers
secours se rendirent sur les lieux avec
trois véhicules : il n 'y avait pas la
moindre petite fumée.

La police a peu d'espoir de retrou-
ver l'auteur de cette plaisanterie
d'un goût douteux.

Passante renversée

Un tour
EN VILLE

-J' ai une admiration sincère [
pour les vitrines des magasins ¦¦
en tous genres de notre ville, j

Depuis quelques années, le •
goût des décorateurs s'amélior e ',
régulièrement. Passant le long '
du Pod , par exemple , et dans !
bien d' autres rues aussi , d'ail- J
leurs, vous devenez frénétique- <
ment un consommateur en [

| puissance, devant tant d'at- j
i traits et d'attirances . Mais , f i -  <

nalement, je  suppose que vous
êtes comme moi : l'imagination
propose et le porte-monnaie

• dispose. . ;
Quand j'étais gosse , le gran d

! chic était aux mannequins ven-
trus , bâtis en nourrices, dispo-
sés même en enfilade de cha-
que côté de l' entrée des ma- •
gasins , comme une garde-
d'honneur , d'horreur , devrais-je
écrire . En comparaison de ceux

, d'aujourd'hui...
', Les vitrines avaient essentiel-

lement , ou presque , un but uti- •
litaire avec leurs entassements ',
de marchandises disposées sans

; recherche. Maintenant , tout est ',
mis en valeur pour 71011s fa ire  ]
le coup de « l' eau à la bou-
che -»... ' . ¦
—

La Chaux - d e - Fonds tient
bien, dans ce domaine aussi , sa <
place de troisième ville de Suis-
se romande , et l'on oublie sou-
vent la laideur architecturale
des maisons, le regard retenu
par ces vitrines lumineuses. <

ChampI
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DE MICHEL SIMON À L'ÉQUIPE SUISSE
Depuis samedi dernier , 11 ne s'est

à peu près rien passé que de banal
à la ''TV romande.

CoHimençons par le meilleur, le film
de René Clair, «La Beauté du Dia-
ble », avec Gérard Philipe et Michel
Simon. Tour à tour Faust et Méphis-
tophélès, ce grand acteur suisse accom-
plit une performance de grande va-
leur et permet à René Clair de signer
une oeuvre attachante.

L'Autrichien TJdo Jurgens et sa
chanson à la guimauve ont remporté
le Grand Prix Eurovision. Tant mieux
pour eux et tant pis pour les téléspec-
tateurs à qui l'on présente cette com-
pétition comme le plus sûr moyen
d'élever le niveau de la chanson !

La causerie-spectacle sur Musset dé-
çut. Trop de bavardages, trop de texte
et peu d'images : une réalisation assez
plate.

On peut d'autre part se livrer à une
intéressante comparaison sur deux
manières de présenter un écrivain. Cel-
le de Henri Guillemin et celle qui pré-
vaut à 330 secondes. Si nous avons
maintenant une meilleure connaissan-
ce de Paul Claudel et de son oeuvre,
nous ne savons en revanche, rien de
plus sur Honoré de Balzac , malgré la
brillante érudition de Mlle Long, can-
didate à 330 secondes. Est-il important
de savoir quelle était l'humeur de
l'auteur des « Illusions perdues » le
mardi 28 avril 1864 ? Le public deman-
de des jeux , oui , mais, de grâce, que
l'on trouve autre chose.

Quelques mots enfin de la piètre
exhibition des représentants suisses
aux championnats JhV monde de hoc-
key sur glace. Quatre . matchs, trois
défaites, une (péniblè)ry; victoire. Dans
cette équipe , ou plutôt dans cet amal-
game de joueurs qui portent comme
un joug le maillot à croix blanche,
tout n'est que confusion, maladresse
ou indifférence. Nos joueurs donnent
l'impression de jouer en dilettantes.

Cependant , il serait faux de voir en
eux les premiers responsables de ces
catastrophiques résultats. Nous sou-
haitons qu'ils perdent encore toutes
les prochaines rencontres , qu'ils pren-
nent la dernière place du groupe B,
qu 'ils soient couverts de ridicule. C'est
à notre avis la seule manière d'ouvrir
les yeux de ceux qui président aux
destinées du sport helvétique.

Ces messieurs vont-ils enfin com-
prendre ainsi , que le sport de compé-
tition n 'est plus ce qu 'il était au dé-
but du siècle ? L'armée cèssera-t-elle
un jour cle confondre sport et birlbi ?
L'ANEP va-t-elle sortir bientôt de sa
coupable léthargie ,

Si la réponse à toutes ces questions
devait être négative,: nous proposons
aux dirigeants du sport suisse la solu-
tion la plus rationnelle. Que l'on pro-
cède au reclassement des hockeyeurs,
footballeurs , skieurs, nageurs, athlètes
en tous genres : ils trouveront bien
plus de satisfactions dans le hornuss,
un sport où la suprématie suisse est
encore incontestée.

P. A. L.

Les progrès de la télévision en couleur
Pour la première fois , la présentation

de programmes de télévision en cou-
leur enregistrés sur magnétoscope, type
semi-professionnel , a été réalisée grâce
au procédé SECAM devant la presse
technique internationale à Paris. Jus-
qu'à ce jour , seuls des procédés extrê-
mement coûteux permettaient l'enre-
gistrement, de qualité de tels program-
mes.

La simplicité du procédé SECAM et
sa souplesse d'emploi permettent enfin
l'enregistremen t de films ou diapositi-
ves couleur sur des magnétoscopes de
type courant.

L'excellente qualité des images trans-
mises, la simplicité de l'enregistrement
font que l' utilisation de la télévision
en couleur pourra être très vite dans
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! HOCKEY SUR GLACE. — USA- \! Finlande . (Suisse alémanique, 21 Ji h . 30.) 4
i HOCKEY SUR GLACE — Suis- ?I se - Allemagne de l'Ouest. (Aile- 4
; magne I, 13 h.) 2
; KEIN FREIBRIEF FUR MORD. *; — Evocation d'un procès par E. ^• Morgan . (Allemagne II, 21 h.) ^! LA PISTE AUX ETOILES. — ?
! Emission de G. Margaritis . (Fran - 2; ce I, 20 h . 55.) ?
; « THOMAS GORDEIEV ». — ^! Film de Marc Donskoi (version 

^i originale). (France II, 20 h. 30.) ?
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le domaine du circuit fermé à la porte
de l'industrie de l'enregistrement , en
attendant que les prochaines évolu-
tions techniques et technologiques le
mettent à la portée de tous, grâce à
un appareillage encore moins coûteux.

Au cours de la présentation , un tru-
queur électronique fut présenté qui
permet tous les mixages, noir ou cou-
leur , ainsi que mire, barres et tous
effets spéciaux.

Emissions pour la jeunesse
Le lundi les émissions diffusées entre

18 h. et 19 h., destinées aux jeunes
de 13 à 18 ans, sont pour l'instant
composées essentiellement de. reprises
à caractère éducatif , susceptibles d'in-
téresser la jeunesse. Elles sont toute-
fois redonnées avec une présentation
originale , adaptée , par Nathalie Nath
à l'âge des téléspectateurs. Le res-
ponsable de ce service espère pouvoir
disposer , dans Un avenir plus" ou moins
lointain , de moyens de production suf-
fisants pour pouvoir passer des pro-
ductions originales. '¦:...

RÉÉMETTEUR DE TÉLÉVISION
DE SONCEBOZ

Un nouveau réémetteur de télévi-
sion situé au sud de Sonceboz dans
le Jura bernois a été mis en service.
11 diffusera le programme romand avec
une puissance de 10. watts dans le
canal 5 et desservira la vallée de la
Suze, de Cortéber t à Péry.
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VENDREDI dès 19 h. 30 ""™ * Si?»«_-_*.w ¦"¦¦^¦̂ . " ¦.pp.W  ̂« ^vw ¦ %_r ¦ ¦¦ V_"Wr . 20 h Soirée récréative
vendredi soir et samedi après-midi : JACQUES FREY et SA GUITARE Jeux - attractions - buffet - thé - café "La Semeuse"
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Des tabacs 100% naturels — d'où son
nom: LA NATURELLEI Des tabacs de
premier choix, sans aucun additif ni
substance aromatique artificielle —
d'où son bouquet! Un plaisir de fumer
sans mélange -̂ d'bûsoh-succés! i<i, :
Fumez LA NATURELLE... elle l'est
vraimentl
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iULTRJWOX B/ !
Environ 20000 Ultravox ont été vendus en 1C31 eSuisse, un multiple de ce chiffre fut exporté. IjÏÏp
Quel est la cause d'un tel succès? IpfvDès le début l'Ultravox a été développé pour <»^ j '
faciliter la dictée dans les entreprises. Son ma- «¦ ^gm •
niement est très simple, son fonctionnement r,î 1 '«SSSpf
sûr, sa forme agréable. Un excellent service à Iff. SMÉÉ_Éla clientèle est à disposition. ôpps illl

_r13u» »___ . £Ï  ̂
La Chaux-de-Fonds l̂ H 'C/|̂ ymvn<y Avenue Léopold-Robert 110 iW ; ajMJB
Neuchâtel, Saint-Honoré 5 J V_ ^j^̂ S

MOTO
A vendre moto Flo-
rett. S'adresser rue
Numa-Droz 159, 2e
à droite.

'cherche [pour son D__?ARTEMENT PRODUCTION

mécanicien metteur en train
sur machines automate
ques

un aide-mécanicien
s'intéressant au contrôle
de pièces de haute pré- ;
cision

• -v

nilWBPrP Q à former sw différentes
Ul i ï ïB  ICI Cd parties d'horlogerie. . j

Faire offres, se présenter ou téléphoner à Portescap,
157, rue Jardinière, 2300 La Chaux-de-Fonds.

A vendre

caravane
Westialia
4 places, prix inté-
ressant.
Téléphoner au (039)
214 92 pendant les
heures de bureau ou
au (039) 2 76 15 le
soir.

Cherchons . \

-(éventuellement mise au courant)-'

ir

sur presse

sur cadrans

MANŒUVRE
éventuellement aide-mécanicien.

S'adresser à OFFEX, Serre 134 ou
Doubs 60, tél. (039) 3 12 81.

Famille de la cam-
pagne cherche

JEUNI
FILLE

âgée de 14 à 16 ans.
Occasion de suivre
les classes alleman-
des et les cours mé-
nagers.

S'adresser à Famille
Fritz Vogel, Hofmat-
te, 3232 Ins/Anet,
tél. (032) 83 18 70.

OPEL KAPITÂN 63
i vendre cause dou-
ole emploi, blanche,
toit ouvrant, 26 000
im., parfait état.
Fr. 6 400.—
Facilités de paie-
ment.
Tél. (039) 4 2181.

A vendre

1300
modèle 1966

9000 km.

Tél. (039) 414 46

50
DUVETS

neufs, 120 x 160 cm.,
belle qualité, légers
et chauds, Fr. 35.—
pièce (port compris).
G. Kurth, 1038 Ber-
cher, tél. 021/81 82 19

DKW
F 12

à vendre de premiè-
res mains, année 65,
24 000 km., en par-
fait état.
Fr. 5 800.—
Tél. (038) 7 06 18 dès
19 h.

BANLIEUE
DE NEUCHÂTEL

Immeuble avec ciné-
ma - café-restaurant
- magasins - appar-
tements, gt
Faire offres sous t\.
;hiffre P 1)44 N, à
Publicitas S. A.,
Î001 Neuchâtel.

Grâce à notre

travail
à domicile
vous aussi pouvez
gagner notre machi-
ne à tricoter vous-
même. Dès que vous
avez reçu les ins-
tructions nécessai-
res, nous vous pas-
sons des commandes
de tricote.
Veuillez demander
sans engagement la
visite de notre re-
présentant.
GISO - Gilgen und
Somaini, 4563 Ger-
lafingen, dép. 10.

On cherche

personne
sérieuse et dévouée pour prendre
soin d'une dame âgée ayant em-
ployée de maison à son service.

Offres sous chiffre LD 4920, au
bureau de L'Impartial.

Quelques places sont encore libres
pour le printemps au a

Jardin d'enfants
Les «Pioupious»

Renseignements et inscriptions ju s-
qu'au 31 mars auprès de Mlle Ma-
gnin, av. Léopold-Robert 13 b, La
Chaux-de-Fonds, tél. (039) 2 66 72.

AHT Îl- NEUCHATEL
MU IU " Tél. (038) 412 65

LOCATION SSSi""
j i STATION MOBIL (quai Perrier) jj

MAISON DU PEUPLE, Restaurant
City, Serre 68, cherche

un garçon
de cuisine

S'adresser au bureau, 4e étage.

Abonnez -vous à «L' IMPARTIAL>

Pierre-Jean
le chansonnier bien connu

signera son livre

GUIRLANDES ET SOURIRES

le jeudi 10 mars 1966, dès 17 h. 30
à la LIBRAIRIE WILLE

Tél. (039) 2 46 40
Veuillez s.vp. réserver votre volume

N — , i

"Al P},
I Madame A. MILLET I ( 

J Jj
Institut d'esthétique I 1 I II

76 Av. Léopold-Robert ) I [ (/
La Chaux-de-Fonds / / \\

9' étage (lift) JÂ  \
Tél. 2 6610 //[ il

APPLICATIONS
en

ESTHÉTIQUE
UNE SÉRIE D'AÊROVIBRATIONS

ASSOUPLIT - AFFINE ¦ RAFFERMIT
AMINCIT - INDOLORE ET AGRÉABLE

MASSAGE DU VISAGE ¦ BEAUTÉ
RAJEUNISSEMENT - RÉGÉNÉRATION

RÉHYDRATATION - Traitement du double
menton et muscles relâchés.

ÉPILATION DÉFINITIVE

AGENCE
IMMOBILIERE

Samuel Maille
FONTAINEMELON

Tél. (039) 7 00 45

offre à vendre :

LES HAUTS-GENEVEYS
ancienne maison de 2 appartements

î de 2 chambres, écurie, remise, gran- i
ge VUOa - ;

' MONTMOLLIN  ̂ jj
belle villa, tout confort

BOLE
magnifique terrain pour villa, vue
étendue et imprenable

VAL-DE-RUZ
maison familiale tout confort, cons-
truction récente

LA CHATJX-DE-FONDS
café-restaurant, aux abords iinmé- !
diats de la ville, à vendre ou à
louer
à proximité de la ville, petit chalet, '
situation particulièrement tranquil-
le
au centre de la ville, ancienne mal-
son comprenant un local pour ma-
gasin, atelier ou pension, 1 appar-
tement de 2 chambres, et 10 cham-
bres indépendantes, chauffage à
mazout.
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Cette année - en car Marti...
Notre nouveau grand et intéressant voya-
ge: TURQUIE (Asie Mineure - Istamboul)
22 jours. Grand voyagé à travers la Tur-
quie et superbe croisière de 4 jours
d'Istamboul à Venise. Fr. 1640.—

. Voyages Marti r hôtels soignés et re-
nommés !

QîUrt£C\
3283 KALLNACH Tél. 032/82 28 22
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C'est bien
meilleur

avec un verre
de vin

VOS CANONS DE

PANTALONS
sont rétrécis et mo-
dernisés pour Pr.
12.50. R. Poffet , mer-
cerie, rue du Bois-
Noir 39, tél. 039/2 40 04

LAMBREÏÏA
125 ce, modèle ré-
cent , est demandée
à acheter. Télépho-
ner après 19 h. au
(039) 3 89 14.

TRICOT
Dame entrepren-
drait tout genre de
tricots. — Tél. (039)
3 28 62.

CANARI
A vendre canari
avec cage, Fr. 35.—.
Tél. (039) 2 09 94.

Cartes de visite
Imp. Courvoisier S.A.

a Vous êtes cordialement invités à D

H SOIRÉE-FILMS MARTI É
gj Films et diapositifs réalisés lors K
M de nos voyages en Hollande, Sar- H
B daigne, Tchécoslovaquie, Turquie B|
H Jeudi 10 mars, à 20 h., au Restau- Ef
H rant de l'Ancien Stand, La Chaux- ëH

DAME seule cherche
à faire des emballa-
ges ou autres tra-
vaux faciles. Horai-
re réduit. - Ecrire
sous chiffre JL 5223
au bureau de LTm-
partial.

GARDE - Je garde-
rais enfants à la
demi-journée ou à
la semaine ; bons
soins assurés. S'a-
dresser au bureau de
L'Impartial. 5268

PERSONNE est
cherchée pour mé-
nage soigné toute
la journée ou demi-
journées. Téléphoner
au (039} 2 6488.

CHERCHONS ap-
partement 3 pièces,
tout confort , à prix
raisonnable, au plus
vite ou à convenir.
Faire offres sous
chiffre DR 5113, au
bureau de L'Impar-
tial.

APPARTEMENT 3
pièces, avec ou sans
confort, est demandé
pour tout de suite. -
Tél. (038) 7 64 35.

STUDIO, apparte-
ment une pièce ou
chambre indépen-
dante, meublé ou
non, est demandé. -
Faire offres sous
chiffre LA 5262, au
bureau de L'Impar-
tial.

CHAMBRE à louer .
S'adresser chez M.
Charles Junod, Parc
1, après 18 h.

A VENDRE cuisi-
nière électrique Le
Rêve, 3 plaques dont
une ra,oide et très
bon four. Tél. (039)
2 89 76. 
A VENDRE frigo
Bauknecht de 135 li-
tres, utilisé 6 mois,
à l'état de neuf. —
Tél. (039) 3 32 05.

A VENDRE pousse-
pousse Wisa-Gloria
en bon état. — Tél.
(039) 2 60 07. 
A VENDRE studio
neuf , pour cause de
manque de place. -
Tél. (039) 2 05 40.

CAMPING - A ven-
dre tente Elesco Ca-
banon n à l'état de
neuf , ainsi qu'une
remorque et un
camping-box. Même
adresse on vend un
tourne-disques Mé-
diator. Prière de té-
léphoner aux heures
des repas au (039)
3 44 90. 
A VENDRE pous-
sette moderne en
bon état , démonta-
ble. Téléphoner au
(039) 2 35 72. 
AQUARIUM 140 1.
avec accessoires
complets, à vendre.
Tél. (039) 2 73 06 de-
pris 19 h.

A VENDRE batte-
rie, marque Gianini,
k l'état de neuf. —
Tél. (039) 3 45 42.

A VENDRE lit dou-
ble, matelas à res-
sorts, sommier mé-
tallique ainsi qu 'une
machine à laver
Tempo. — Tél. (039)
333 09.



L'enseignement des sciences naturelles tel qu'il est pratiqué. Ici, des élèves de la première classique de
La Chaux-de-Fonds observent un phénomène d'évaporation de l'eau pa r une tulip e et étudient l'anato-

mie d'un oiseau. (Photo Impartial)

n»)
Nous avons vu, dans notre pré-

cédent article, que, selon la nou-
velle méthode d'enseignement des
sciences naturelles, le maître laisse
à l'élève le soin de l'observation
directe des êtres et des plantes,
ainsi que des phénomènes qui leur
sont propres. Le maître ne dit rien,
c'est l'édève qui doit trouver.

Ce moyen, véritablement révolu-
tionnaire si on le compare à l'en-
seignement traditionnel qui ne sol-
licitait pas l'adhésion totale de
l'écolier, est évidemment plus lent
mais son efficacité est incompara-
ble. Cela s'explique aisément : l'en-
fant participe d'une manière effec-
tive à l'étude, y apporte du sien,
joue en quelque sorte un rôle actif
contrastant singulièrement avec le
rôle passif qui lui était dévolu na-
guère.

Former l'espri t
scientif ique

Le but poursuivi par les promo-
teurs de la nouvelle méthode est
avant tout de former l'esprit scien-
tifique chez les jeunes, exciter leur
goût de la recherche, développer le
sens de l'observation, leur appren-
dre à faire une synthèse des con-
naissances acquises, et les amener
à constituer un certain bagage
d'expressions et de vocabulaire.

Puisque l'enseignement des scien-
ces naturelles ne consiste plus seu-
lement à présenter une matière à
mémoriser, l'appréciation des résul-
tats de l'élève ne porte plus exclu-
sivement sur la valeur des interro-
gations orales et écrites, mais ac-
corde un poids déterminant à la
réussite dans les travaux pratiques.

Il appartient donc à l'enseignant
de déceler les aptitudes de ses élè-
ves en les observant dans la ma-
nière dont ils s'acquittent des dif-
férents exercices proposés en clas-
se : qualité de l'observation et de
l'analyse, compréhension des faits,
ordre, propreté et précision ' dans
les rapports et les dessins. Ces , .dif(-.
férents éléments concourent à l'é-
tablissement de la note.

On voit donc, par ce qui précède,
que la manière de juger un élève
et de contrôler son travail ont net-
tement évolué, par rapport à l'an-
cien principe. Si les sciences natu-
relles, comme nous le disions hier,
ont été élevées au rang de bran-
che principale dans la section
scientifique, c'est bien la preuve
qu'on attend d'elle plus qu'une ap-
préciation des facultés de mémori-
sation de l'écolier.

Des f iches
de documentation

Le renoncement à l'emploi de
manuels qui ont l'inconvénient de
traiter des sujets souvent étrangers
à la faune et la flore régionale a
été admis volontairement dans le
cadre de cette évolution de l'ensei-
gnement. Ils ont été remplacés par
des fiches de documentation élabo-

rées par un groupe de professeurs
du canton et celles-ci constituent
la base des travaux pratiques. Ces
fiches comprennent des dessins ori-
ginaux de plantes et d'animaux, des
questionnaires, des résumés et des
textes de synthèse.

Pour un travail meilleur, les clas-
ses ont été, le plus possible, dédou-
blées. Le département cantonal de
l'instruction publique et les autori-
tés communales ont pourvu les éta-
blissements d'enseignement de tout
un matériel nouveau : collections
d'études, instruments de travail,
fiches de laboratoire, résumés de
cours, documents audio-visuels réa-
lisés par une équipe d'enseignants,
en fonction du programme des le-
çons, etc. Ce matériel complétant
l'équipement normal des collèges.

Observations dans
la nature et au Musée

d'histoire naturelle
Ces leçons en classe sont doublées

de promenades et d'observations
dans la nature. L'intérêt dé celles-
ci est' tel," — ''nous a 'déclaré M.
Willy Lanz, ̂ .diiec^ur-ad j oint de
l'enseignement' secondaire à La
Chaux-de-Fonds et délégué du dé-
partement de l'instruction publique
pour l'application de la réforme en
sciences naturelles, — qu'une bonne
vingtaine d'élèves participent, d'u-
ne manière facultative, à ces sorties
qui ont lieu en principe le mercre-
di après-midi.

En outre, les précieuses collec-
tions et les remarquables dioramas
du Musée d'histoire naturelle ré-
nové permettent de compléter les
observations faites dans la nature,
dans les côtes du Doubs (flore)
et autour, des étangs protégés de
la région chaux-de-fonnière (fau-
ne).

Enfin, il faut signaler l'utile col-
laboration qui s'est instaurée entre
l'enseignement des sciences natu-
relles, les travaux manuels d'une
part (construction de terrariums,
séchoirs à papillon, herbiers) et les
leçons- de mathématiques d'autre
part (étude de graphiques avec su-
jets d'exercices) .

Résultats probants
Les résultats probants acquis du-

rant trois ans d'expérience dans

les écoles neuchâteloises, avec l'ap-
pui total du département dirigé
par le conseiller d'Etat Gaston
Clottu, ont démontré à quel point
le nouvel enseignement des sciences
naturelles, adapté à l'âge mental
des élèves et tout entier basé sur
l'observation, était fructueux.

Les promoteurs et réalisateurs de
cette profonde réforme ont donc
vu leurs efforts récompensés, les
élèves y ont pris un goût et un
intérêt nouveaux. Le climat favo-
rable est désormais créé.

Le corps enseignant, qui a dû,
lui aussi, transformer ses méthodes
au prix d'un travail non négligea-
ble, s'est engagé à fond dans cette
passionnante expérience dont l'as-
pect positif est indiscutable.

Quant aux nouveaux program-
mes de physique, de chimie et bio-
logie humaine, ils sont mis à l'é-
preuve dans les classes-pilotes, dans
la perspective de la réforme ayant
renouvelé de si heureuse manière
l'enseignement des sciences natu-
relles. G. M t.

*) Voir « L'Impartial » d'hier mardi.

La réforme scolaire a introduit une méthode
révolutionnaire d'enseignement des sciences

Le Club Jurassien ef la protection des sites
Le comité cantonal du Club ju-

rassien, réuni le 2 mars sous la pré-
sidence du Dr Charles Béguin, pré-
sident cantonal, a décidé de recom-
mander chaleureusement aux mem-
bres du Club et au corps électoral
dans son ensemble de voter résolu-
ment OUI les 19 et 20 maxs : le pro-
jet de décret du Grand Conseil ré-
pond si admirablement à l'initiative
populaire pour la protection des
crêtes du Jura neuchâtelois que
ceux-ci ont décidé spontanément et
à l'unanimité de retirer leur initia-
tive pour soutenir celle qui est
maintenant proposée par tous à
l'approbation du peuple.

Le « Décret concernant la protec-
tion des sites naturels du canton »,

qui placerait le canton de Neuchâ-
tel à l'avant-garde des cantons
suisses pour l'aménagement si né-
cessaire du territoire, tend à sauve-
garder les aspects les plus atta-
chants de notre nature neuchâte-
loise, source d'études, de détente et
de santé physique et morale, à la
protéger contre l'enlaidissement que
lui infligent des touristes et cam-
peurs sans éducation, sans oublier
les spéculateurs pour qui il n'existe
plus rien de sacré.

De telles mesures, dominant de
très haut toute politique partisane,
ne peuvent qu'être bénéfiques à no-
tre population tout entière ; de plus,
elles réalisent un des buts que le
Club jurassien s'était fixé depuis un
siècle.
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Pas de juge bernois au procès du FLJ
• LA VIE JURASSIENNE •

C'est lundi prochain que s'ouvrira au
Tribunal fédéral , à Lausanne, le procès
intenté aux trois membres du « Front
de libération jurassien » (FLJ). Ce pro-
cès, qui durera probablement quatre
jours, se déroulera devant la Cour pénale
fédérale, présidée par le juge fédéral
Pierre Cavin (Vaud) et formée en outre
des juges fédéraux Porni (Tessin), Rei-
chlin (Schwyz) , Tschopp (Zurich) et du
juge fédéral suppléant Barde (Genève) .
Aucun juge bernois ne fait partie de la
Cour.

Les accusés
Les accusés sont : Marcel Boillat, 36

ans, Jurassien, domicilié à Courtételle,
qui dirigeait dans ce village un grand
commerce de vins et exploitait aussi un
hôtel-restaurant à Sornetan. Jean-Marie
Joset, 33 ans, Jurassien, domicilié à De-
lémont, qui s'occupait des exportations
d'une fabrique d'horlogerie de Bienne
après avoir travaillé dans plusieurs pays
étrangers. Pierre Dériaz, 32 ans, Vau-
dois, domicilié à Courtételle, limonadier
de profession, qui a joué dans l'affaire
un rôle beaucoup moins important que
les deux premiers.

Boillat et Joset, arrêté le 25 mars 1964,
sont en détention préventive, alors que
Dériaz, appréhendé le 31 mars est en
liberté provisoire.

Méfaits
Les actes criminels ont été com-

mis entre l'automne 1962 et le prin-
temps 1964. Il s'agit de l'incendie du
baraquement militaire des Auges, aux
Pommerais (21 octobre 1962) , de l'In-
cendie d'un autre baraquement mili-
taire à Bourrignon (26 mars 1963) ,
de l'incendie de la ferme de Joux-
Derrière, aux Genevez (28 avril 1963),
de l'incendie de la ferme de Sous-la-
Côte, Montfaucon (18 juillet 1963) , de

l'attentat à l'explosif contre la villa du
conseiller aux Etats Charles Jeanneret,
à Mont-Soleil sur Saint-Imier (4 octo-
bre 1963) , de l'attentat à l'explosif con-
tre la scierie de M. Marc Houmard, à
Malleray (23 février 1964) , et enfin de
l'attentat à l'explosif contre la succur-
sale de Delémont de la Banque canto-
nale de Berne (12 mars 1964).

Uinstmction
Linstruction préparatoire concernant

les actes du FLJ a été close en mai
1965. L'enquête étant terminée, c'est
en juin que Me Roger Corbaz, procu-
reur de la Confédération pour la Suis-
se romande, est entré en possession du
dossier.

La Chambre d'accusation du canton
de Berne avait suggéré au Tribunal fé-
déral de nommer le président du Tri-
bunal 1 du district de Moutier en
qualité de juge d'instruction extraordi-
naire dans l'affaire du PLJ mais le
Tribunal fédéral répondit qu'il n'y
avait lieu de désigner un juge d'ins-
truction extraordinaire, et qu'au sur-
plus le président du Tribunal 1 du
district de Moutier ne pouvait pas
entrer en ligne de compte. C'est au ju-
ge d'instruction fédéral ordinaire pour
la Suisse romande que- l'instruction
préparatoire fut confiée.

Chef s d'accusation
Boillat et Joset, sont passibles de

lourdes peines, à cause de l'usage d'ex-
plosif dans un but criminel et de l'in-
cendie criminel. Dans de pareils cas,
le Code pénal suisse prévoit une pei-
ne d'au moins trois ans de réclusion.
Or tous les actes indiqués plus haut
ont été revendiqués par le PLJ.

Boillat et Joset doivent répondre des
chefs d'accusation suivants : incendie
intentionnel, sabotage, emploi d'explo-
sifs dans un dessein délictueux, dom-
mages à la propriété, entrave au ser-
vice des chemins de fer, dissimulation
d'explosif , vol, menaces alarmant la
population , provocation publique au
crime, délit manqué de violence ou de
menace contre des fonctionnaires , at-
teinte à l'ordre constitutionnel, éven-
tuellement groupement illicite. Boillat
est en outre accusé de violence ou de
menaces contre fonctionnaires.

Dériaz est accusé de coopération aux
crimes et délits commis par Boillat et
Joset.

L'Etat de Berne a décidé de de-
mander réparation et sera représenté
au procès par un avocat, (ats)

On en parle
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Le recrutement de personnel \

t, n'est pas seulement difficile dans %
$ l'industrie, mais également dans t,
$ la branche hôtelière et dans les %4, restaurants. Fini le beau temps %4 où les sommelières étaient vrai- 4
4 ment du métier, connaissaient 4
? leurs clients, avaient le sourire 4
% fa cile et la réplique aisée. Où $
$ êtes-vous donc les Marguerite, i,
% Edith, Anny, Rosette, du bon 4/
4 temps passé, qui aviez à coeur vo- 4,
4 tre travail et qui saviez si bien 4,
4 dérider les moroses et calmer les 4
t turbulents ? Si vous pouviez voir 4
? aujourd'hui comment le service '4
^ 

se fai t  ! 
Il 

n'y a plus que l'im- f ,
6 partance du pourboire qui comp- 4,
4 te et le nombre d'heures de con- 4,
4 gé. Pour le reste, vous repasse- 4
4 rez ! Les patrons sont devenus 4
4 « les vieux » et les clients « des 4
$ machins-trucs » qui n'ont plus ?
f ,  qu'à allonger leur fric et à se 

^4, tirer le plus vite possible. Quant 4
4 aux cendriers, ils se videront bien 4
4 tout seuls, et tant pis s'il y a du 4
4 café dans la sous-tasse I Ce qui 4
fy prime tout, ce sont les sous, par- $
i ce que quand on a des sous... %
$ Voilà à peu près ce que me di- 4
4, sait avant-hier un bon vieux 4
4, client d'un restaurant de chez j
4, nous. Il a peut-être exagéré un $
4f brin, mais le fai t  est qu'il y a f ,
4 quelque chose à dire et pas seu- 4,
', lement dans ce bistrot-là , mais 4
'', dans d'autres également, d'ici ou 4
i d'ailleurs, peu importe. La qualité f
i du service est en baisse, alors $
4 que tout augmente ! C'est un si- $
i gne des temps actuels, sans re- 4\
! mède hélas. N en perdons pas le 4
; sourire pour autant car l'avenir 4
j nous réserve peut-êtr e d'autres 4
i surprises. Le jour viendra où l'on 4
', nous priera d'aller nous servir f ,
j nous-mêmes au comptoir. Pourquoi $
i pas, après tout, on s'y ferait , les $
i clients pénibles comme les mitres ! 4,
; Et sans rouspéter I 4
! Ae. S
! 9

Succès du
«Maennerchor Saengerbund»

Samedi soir, le.Mânnerchor Sàn-
gerbund a remporté un très brillant
succès. Il a prouvé, une fois de plus,
que le jodel comme la valse, bravait
le temps et restait à la mode.

Une salle bien remplie a permis
aux chanteurs et jodlers de donner
le meilleur d'eux-mêmes, au grand
plaisir de la colonie suisse alémani-
que.

Sous la direction de M. Otto Gei-
ser, les chanteurs ont interprété
deux chœurs dont l'exécution parti-
culièrement nuancée fu t  f o r t  appré-
ciée. Le groupe des jodleurs a re-
cueilli de justes applaudissements.
Quant à l'œuvre théâtrale, elle f i t
découvrir une troupe pleine d'en-
train, faisant preuve d'une maîtrise
étonnante.

Le « Jodelduelt' s Echo vom Hem-
berg > en costumes du Toggenburg,
ont ensuite transporté les specta-
teurs par leurs chants pleins de
charme dans les montagnes de Suis-
se alémanique. La « Kapelle vom
Hemberg », très folklorique, a con-
duit la danse jusqu'au petit matin.

Hier soir au Théâtre

Une preuve qui n'était plus à faire ,
je  vous l'accorde (à propos avez-
vous vu ou revu Bobosse, à la télévi-
sion française, dimanche soir ?) ,
mais avec la complicité de Félicien
Marceau, quelle soirée I

Imaginez , un homme bousculé,
pressé , af fa iré  — vous et moi, en
réalité ou en imagination, puisque la
mode de notre temps en veut ainsi
— qui ouvre trois volets de l'amour,
qui y croit, s'y perd , et redevient un
être humain. C'est résumer faible-
ment une pièce fai te de situations
amusantes, de mots originaux, écri-
te avec un talent remarquable . Un
auteur vraiment à la hauteur de son
interprète. Et ce n'est pas le moin-
dre des compliments que l'on puisse
adresser à Marceau.

François Périer est cet homme agi-
té, tendre, capable d'exprimer les
sentiments les plus fous  ou les plus
sages, sans jamais tomber dans
l'exagération, en donnant toujours
à son personna ge son caractère hu-
main, jamais grotesque — et pour-

tant l'interprétation d'Arthur Darras
pourrait souf fr ir  de ce travers. —
Avec Périer, malgré la scène et l'ar-
tifice des décors, on a constamment
l'impression de partager quelque
chose de vivant, de naturel, de spon-
tané. On oublie presque le théâtre.
Pour peu, on entamerait un dialogue
avec lui. Rarement acteur (je pense
aussi à Michel Simon) , n'est en
communication aussi étroite avec le
spectateur.

Dans « La Preuve par quatre », la
distribution accompagne admirable-
ment le talent de Marceau et de Pé-
rier avec Jean Davy, académicien
et courriériste du cœur ; Madeleine
Barbulée, dans le rôle de la secrétai-
re ; Jean Gras, qui multiplie les rô-
les ; Régine Lovi, Addolorata que l'on
se réjouit de revoir dans un rôle à
sa mesure ; etc.

Le décor de Folon, excellent et in-
génieux, a facilité la mise en scène
de Félicien Marceau dans ce très
bon spectacle des tournées Karsenty-
Herbert.

P. Ch.

Quand François Périer fait la
preuve par cent de son talent

BIENNE
JAMBE CASSEE. — Hier en fin de

matinée, le jeune Peter Portmann , âgé
de 8 ans s'est cassé une jamb e tandisqu'il jouait devant le domicile de sesparents, sis 31, Chemin des Champs.
L'infortuné garçon a dû être trans-porté à l'hôpital Wildermeth. (ac)

PAYS NEUCHATELOIS

Situation du marché
du travail

L'Office cantonal du travail com-
munique :

La situation du marché du travail
et état du chômage à fin février 1966
se présente comme suit :
Demandes d'emplois : 111 (86)
Places vacantes : 376 (412)
Placements : 104 (69)
Chômeurs complets : 6 (16)
Chômeurs partiels : 10 (14)

Les chiffres entre parenthèses in-
diquent la situation du mois précé-
dent.

Moins de chômeurs

¦ 
Voir autres informations
jurassiennes en page 13
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Sa dégustation vous réserve une surprise
et une j oie: un arôme plus subtil,

un goût plus généreux que j amais
se fondent en un bouquet merveilleux.

Un procédé d'af f inage perfectionné, dont la mise au point _-_BBB__S^̂ ^a nécessité de longues recherches , nous permet dorénavant iiiiiil'iliIlTlClK'
"'̂ 8̂ ^8
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de conserverai! grain de café vert toute la gamme des précieuses ^^ ĵgiflagffiP&ilW*8"""̂  lit
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t cherche
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s'intéressan t aux méthodes nouvelles de travail et possédan t quelques jË
I années de pratique . Connaissance de l'allemand désirées. m

i Candidat capable pourra être intégré dans équipe chargée de l'organisation tg
m et être formé comme reviseur interne. S]

Nous offrons un travail intéressant et varié avec responsabilités. Bon |j

g salaire , prestations sociales avantageuses. p

! j Adresser offres à la Société Coopérative MIGROS NEUCHATEL, départe- §j
! j ment du personnel, case postale 228, 2002 Neuchâtel, tél. (038) 3 3141. ||

Fabrique d'horlogerie CHS TISSOT & FILS S.A.
LE LOCLE

'

».

'
- • ¦

cherche

mécaniciens
¦ faiseur .d'étampes i

mécanicien
d'entretien

pour son département ébauches

mécanicien
pour surveillance et contrôle de machines automatiques. \

Entrée à convenir.

Prière d'adresser offres ou se présenter à Fabrique
d'horlogerie CHS TISSOT & FILS SA., Le Locle,
service du personnel.

!¦ "I I MMW_—M—
_____
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APPRENTI

TYPOGRAPHE
durée de l'apprentissage 4 ans, rétribution immédiate,
est demandé par l'Imprimerie Delapraz , 13, rue Jaquet-
Droz, tél. (039) 2 27 30.

t

VENDEUSE a
• Magasin d'alimentation cherche pour entrée immé-

diate ou à convenir jeune vendeuse.

Faire of fres sous chiffre RU 5218, au bureau de
L'Impartial.



De la Vue - des -Alpes à Pertuis par la Grande -Berthière
Quelle belle randonnée que cel-

le-là ! Variée, pittoresque, nous
offrant un paysage typiquement
jurassien.

Il s'agit tout d'abord de grimper
la première pente à l'est du col
de la Vue-des-Alpes, afin d'attein-
dre la crête du Mont-d'Amin. On
avance alors, avec de faibles déni-
vellations, sur environ 1,5 km. La
piste , tracée sur les pâturages de
la crête très large en cet endroit ,
passe au sud d'une ferme , traver-
sant quelques groupes d'arbres.

La vue est de toute beauté en
direction du Plateau , des Préalpes
et des Alpes. Vaste horizon baigné
de lumière, mais qui ne doit pas
nous empêcher de nous arrêter par-
fois , de faire demi-tour, et de con-
templer aussi le paysage en direc-
tion du couchant. Les grandes

Dans une combe ensoleillée : La Chaux-d'Amin.

étendues parsemées de sapins re-
liant la Vue-des-Alpes à Tête-de-
Ran avant de se continuer jus-
qu 'aux Pradlères et au Mont-Raci-
ne sont aussi un décor remarqua-
ble.

Mais on atteint finalement la
forêt. Notre piste pénètre aussitôt
dans le sous-bbis, nous offrant de
petites descentes un peu brusques,
entrecoupées de replats. Le con-
traste est frappant entre la clarté ,
les espaces infinis du trajet que
nous venons de parcourir , et le
silence ouaté , le clair-obscur de
la forêt dans laquelle nous nous
trouvons maintenant.

APRÈS QUELQUES MINUTES
UNE BIFURCATION

En continuant sur les mêmes tra-
ces que jusqu 'ici nous atteindrions

le Mont-d'Amin. Mais pour la Gran-
de-Berthière il s'agit de suivre la
piste partant à gauche.

Nous arrivons ainsi sur le flanc
nord de la montagne et la descente
qui s'offr e à nous nous conduira
en droite ligne, sans heurts, jusque
dans une large combe ensoleillée.

Une ferme toute proche , côté
ouest : c'est la Chaux-d'Amin. Une
autre ferme , un peu plus éloi-
gnée , mais côté est : c'est la Gran-
de-Berthière. C'est par là que nous
allons nous engager , face à Chas-
serai qui fait le gros dos à l'ho-
rizon.

U n'y a personne dans les pa-
rages ; les traces de skis sont rares.
Toutefois, d'autres touristes ont
heureusement creusé une piste en
direction de Pertuis, ce qui faci-
litera grandement notre propre
descente.

Au début , le vallon est large-
ment ouvert aux alentours de la
Grande-Berthière. Après la ferme,
un groupe d'enfants s'exerce sur
une piste tassée avec soin. Puis
nous nous retrouvons seuls entre
les flancs de la combe qui se creu-
se de plus en plus.

LE PAYSAGE SE RÉTRÉCIT
Les lointains ont été escamotés

par les pentes enneigées Que nous
venons de franchir. On ne devine
plus qu'une cheminée émergeant du
toit de la Grande-Berthière au mo-
ment où notr e piste pénètre dé-
finitivement sous bois.

De temps en temps, quelques
* montagnes russes » doivent être

La piste et le ruisseau de Id Combe-Berthière. (Photos Porret)

passées en souplesse. Tout à coup,
on est obligé de freiner énergique-
ment afin de stopper devant un
arbre déraciné dont le tronc barre
tout passage à travers l'étroite com-
be. Il faut faire un sérieux exer-
cice de gymnastique, soit pour l'en-
j amber , soit pour passer par-des-
sous. Le cri d'un geai rompt sou-
dain le silence des forêts ennei-
gées. La trace d'un lièvre, un peu
plus loin celle d'un chevreuil, s'ar-
rêtent devant le ruisseau, puis re-
prennent sur l'autre rive.

EN FIN DE TRAJET: PERTUIS
Il serait impossible de bifurquer ,

soit à gauche, soit à droite, en
cours de route . La piste et le ruis-
seau ne peuvent suivre qu'une li-

gne parallèle, celle qui mène d'u-
ne seule traite, sans le moindre vi-
rage, de la Grande-Berthière à
Pertuis.

On devine le but de notre ran-
donnée lorsque, tout à coup, une
clarté nouvelle apparaît à l'orée du
bois. Et brusquement, on débouche
dans la grande clairière de Pertuis,
finissant notre course , par le che-
min qui descend de Derrière-Per-
tuis.

Mais c'est le moment de se re-
poser et de se réchauffer. Une fa-
meuse soupe aux choux nous at-,
tend dans la salle accueillante du
restaurant : allons donc nous en ré-
galer avant de rentrer dans nos
pénates !

Robert PORRET.

Le soudeur, «roi du tube»!
L'IMPRESSIONNANT CHANTIER DE L'OLÉODUC NE SERA BIENTOT PLUS QU'UN SOUVENIR

Nous avons vu1) que la pose d'un oléoduc ne pouvait être faite que par des
spécialistes. Si l'on veut donner une petite idée du haut degré de quali*
fication exigé par ce travail, il suffit de parler de celui que l'on nomme le
« roi du tube » : le soudeur. Cet homme n'est pas un ouvrier comme les
autres ; il est d'ailleurs traité d'égal à égal par les techniciens ef les ingé-
nieurs. Son travail peut lui rapporter jusqu'à six ou sept mille francs par

mois...

Il y a quelques années, il n'était
pas rare de les voir arriver dans
d'imposantes voitures, toutes en
longueur et en chromes, conduites
par des chauffeurs en livrée.

Un ou même deux aides s'occu-
paient alors de leur faire endosser
vêtements de travail, bottes et cas-
ques de protection. L'aide était
également chargé d'allumer les ci-
garettes...

Le feriez-vous ?
Mais tout cela, c'est du folklore.

Beaucoup de ceux qui travaillent
aux côtés du soudeur ne voudraient
pour rien au monde être à sa
place, aussi élevé que soit le sa-
laire.

En effet , le « roi du tube » tra-
vaille dans des conditions extrême-
ment pénibles et même dangereu-
ses.

D'autre part , ce métier ne s'ac-
quiert qu 'après de longues années
d'apprentissage et de pratique. Le
« candidat » peut le pratiquer une
fois seulement que la soudure à
l'arc n'a plus de secrets pour lui

A l'arrivée du tube, la raffinerie de Cressier. Cette photographie ne donne
qu'une petite idée du gigantisme des installations.

et qu'il est capable de travailler
avec la même précision qu'un ré-
gleur.

« Errare humanum est »
Faire de centaines de tubes dis-

tincts une seule conduite nécessite
quatre soudures successives pour
chaque opération. Un petit accident
et il en coûte dix mille francs à
l'entreprise ! Le soudeur n'a donc
pas le choix : la perfection ou la
retraite. L'adage « Errare humanum
est » est pour lui dénué de tout
sens.

Et lorsqu'on sait, de plus, que le
soudeur risque d'être très grave-
ment atteint dans sa santé par
des émanations de gaz et qu 'il est
impossible d'exercer ce métier très
longtemps, il ne vient pas à l'idée
d'affirmer que tout cet argent est
trop facilement gagné.

Pourquoi ce retard ?
Une chose frappe particulière-

ment sur ce chantier: le dynamisme
avec lequel sont menées toutes les

Dans cette tranchée, on distingue le
caniveau en béton, ultime mesure
de sécurité. Les ouvriers s'apprêtent

à y mettre la conduite.

opérations. Cela provient pour une
bonne part du fait que les techni-
ciens et les cadres sont des hom-
mes jeunes, qui ont pour principe
d'accomplir rapidement et parfaite-
ment leur travail.

Avant l'ouverture du chantier, on
prévoyait que tout serait terminé
pour la fin de l'année 1965.

Plusieurs facteurs ont empêché
que cette prédiction se réalise. Le
mauvais temps, d'abord. Après un
mois de beau, qui permit d'avancer
à une vitesse- remarquable, les pluies
transformèrent les tranchées en
bourbiers, réduisirent à l'impuis-
sance les trax et les pelles méca-
niques.

A droite, un hangar. A gauche, une barrière. De l'un à l'autre, environ
trois mètres. Eh ! bien, l'oléoduc passe précisément là ; il est enfoui sous
ce monceau de terre. Le moins que l'on puisse dire est qu'il s'agit d'un

véritable exploit technique, (photos impartial)

Une gangue de béton
U y eut plusieurs effondrements.

Le gel fit à son tour des siennes ;
les travaux durent souvent être in-
terrompus.

Autre facteur de retard : la pose
des caniveaux. On sait que les
communes de La Chaux-de-Fonds
et de Cressier ont exigé une me-
sure de protection supplémentaire
contre un éventuel accident.: il a
donc fallu que l'entreprise procède
à la pose d'un caniveau en béton,
sur une longueur totale de quatre
kilomètres environ.

On peut voir en particulier entre
Le Crêt-du-Locle et Les Roulets de
quelle manière le tube est déposé
dans cette gangue de béton.

Un bel enterrement
U est évident que cet immense

chantier n'est pas fait pour plaire
aux amis de la nature et aux pro-
meneurs du dimanche. Et il n'est
pas tellement agréable non plus à
certains paysans de contempler
leurs champs défoncés.

Il faut bien en convenir, tout
cela n'a guère d'allure. Mais, dans
le courant de l'été prochain , il n'y
paraîtra plus. La configuration du
terrain sera respectée et la nature
reprendra l'aspect séduisant qu'elle
avait l'année dernière.

L'oléoduc du Jura neuchâtelois
sera bientôt enterré, définitivement.
Nous ne pouvons que lui souhaiter
longue vie ! P. A. L.

O Voir « L'Impartial » du 3 mars.

Le soudeur, « roi du tube >.
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 ̂ 1 cigarette Parisiennes TWENTY Filter

* j ' " -|L|J (A real american blend f or Fr. 1.20)
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G ^SK" Regardez attentivement ces photos Twenty et l'attitude des joueurs , leur regard , leurs
fc âttïiiW S prises lors de grands matclies de football, réactions. Dessinez le ballon à l'emplacement

., N:-: . , l ' ~ Où donc est passé le ballon? A vous de le présumé et contrôlez votre résultat dans.les
H  ̂

. * '̂  remettre à 
sa 

place en observant la position dernières pages publicitaires de ce jour nal.

F,C. Zurich - Yo'ung-Boys terne, deuxième matcl deïîP VOUS RVCZ gagné ? - VOUS êtCS dlgHC de filmer UHC TWENTY
paitie double au Letzigrund ¦ de gauche à droite, Martinelli Y0US ayez peidU ? - ConSOlCZ-VOUS aVCC llUC TWENTYfz;, Meier (YB) et Meier (Z) . Ou est le ballon ? r

(Photopress)
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1 Granges - Grasshoppers : Attaque de Ove Grahn (à droite) Lausanne - Sion : Duel pour la possession de la balle (de -

contre les buts de Granges. A gauche, le gardien Farner. „ gauche à droite) Jungo , Hertig et Delalloye. Mais où est le
Où est le ballon ? ballon ? ||||i|llllll(Photopress) (Photopress) j i i l \ <
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La nouvelle cigarette Parisiennes TWENTY Filter wf CC?jWFÉWfl '=!
vous offre la somme de toutes les qualités qu'exige l'authentique fumeur Ëj *  ̂ " |

"american blend". % I
Signalement de la nouvelle cigarette TWENTY êJ |
le tabac "real american blend" l P A R I S I E N N E S  « û
l'arôme "beautiful " l WÊXKÊÊSËÊfâÈiïÊmL W %
le goût "ap leasure" | ¦ «MI^I I IW !§
la légèreté "perfect" _4ff^i_lW lu
le filtre "high efficiency" _ ;l  ̂ |
le prix "very advantageous"Fr. 1.20
la longueur "long size" 

^__^ 
^l'emballage "modem american look" Hnh M B̂Bsj I

TWenty "typically american" I i I
j» ¦ »BMBHBWMfl

TWENTY a new filter cigarette - American blended for you ^ 
;i I_ — 1
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Délectable !
Qu'il fait bon le savourer...

. . l'incomparable Tobler-O-rum,
la célèbre spécialité Tobler

avec raisins au rhum.

ChocolatJobler
De renommée mondiale

Après la chute d'un avion à Palomares

M. Angier Biddle Duke, ambassadeur des Etats-Unis en Espagne, le général
américain Stanley 3. Donovan et plusieurs autres membres de l'ambassade
américaine à Madri d, se sont promenés hier matin en maillot de bain sur
la plage de Palomares et ont même fait quelques brasses dans l'eau de la

mer encore fraîche.

La « Costa iradiente >. (archive)

Cette baignade à un moment de
l'année encore peu propice, ils l'ont
prise pour rassurer les Espagnols et
l'opinion publique générale et dé-
montrer qu'il n'y avait aucun dan-
ger de radio-activité à la suite de

la perte d'une bombe « H » consé-
cutive à l'accident du B-52, le 17
janvier dernier.

Avant de se jeter dans les flots
de la Méditerranée, l'ambassadeur
américain a déclaré aux nombreux
journalistes et photographes venus
assister à son exploit, que les ex-
perts et techniciens américains et
espagnols avaient déjà à maintes
reprises procédé à tous les tests
possibles et imaginables qui ont tous
prouvé qu'il n'y avait absolument
rien à craindre.

M. Fraga Iribarne, ministre espa-
gn ol de l'information, s'était joint
à l'ambassadeur américain et a aus-

si pris un bain . Les enfants de M.
Duke ainsi que ceux de M. Iribarne,
du général Donovan et de Tad
Szulc , correspondant à Madrid du
« New York Times », étaient de la
partie et ont été les premiers à sau-
ter dans l'eau encore fraîche mal-
gré le soleil éclatant et le ciel sans
nuages, (upi)

PNEUMONIE POUR UNE BOMBE ATOMIQUE?

A l'ombre du président Kennedy
M. Jack Hood Vaughn, directeur

des « Volontaires de la paix » améri-
cains, mouvement lancé par feu  le
président Kennedy, a annoncé que
35 membres de cette organisation
allaient commencer cet été leurs ac-
tivités au Tchad , dans les domaines
de l'enseignement de la santé publi-
que et de l'agriculture.

Il a annoncé qu'un group e similai-

re se rendra au Betchuanaland à la
f in  de septembre , c'est-à-dire au mo-
ment où ce territoire accédera à
l'indépendance. ;

M. Vaughn assistera à la f i n  de
mars à une réunion régionale des
« Volontaires de la paix > pour l'Afri-
que, à Nairobi, et visitera probable-
ment ensuite d' autres pays africains.

(upi)

La mort rôde à Cuba
Le principal accusé est un cer-

tain Rolando Cubela, ancien com-
mandant de l'armée cubaine. Il a
avoué avoir essayé de mettre sur
pied un attentat contre le leader
cubain et a admis qu'il méritait
d'être condamné à mort. Le procu-
reur de la République a, d'ailleurs,
requis la peine capitale contre l'ac-
cusé. Il a déclaré notamment que
Cubela avait été en contact à Ma-
drid avec Manuel Artlme, un des
adversaires les plus acharnés de

Castro et qu 'il était aussi en con-
tact avec des leaders anti-castristes
résidant à Paris.

Au domicile de Cubela, la police
a découvert un fusil muni d'une
lunette de visée et d'un silencieux,
une mitraillette et des grenades à
main.

L'accusation a requis la peine de
mort contre trois des co-inculpés de
Cubela et des peines de 30 ans de
prison pour les trois autres, (upi)

Il se les roule !

En fait , la chose n'est pas certaine,
à en voir le paquet qu'il tient dans
les mains. Mais de toute façon , Whis-
ky, jeune macaque dans le vent ap-
pré cie énormément le tabac et ne se
gène pas d'aller quérir dans les po-
ches des consommateurs d'un bar de
Megève les cigarettes indispensables
à la satisfaction de son p éché mi-

gnon, (dalmas)

BON ANNIVERSAIRE
Un jeune touriste belge, José-Paul

Foilhe, a été arrêté alors qu'il s'était
introduit dans un super-marché de
Rome pour y voler des vivres.

Au commissariat de police le jeu-
ne homme raconta qu 'il était venu
de Belgique en Italie en auto-stop
mais qu 'il n 'avait aucune ressource
et qu 'il n'avait rien mangé depuis 48
heures. Il s'était souvenu que c'était
hier son 25e anniversaire et avait dé-
cidé de s'introduire dans un super-
marché pour ne pas rester le ventre
creux le j our de son anniversaire.

(upi)

Elections guatémaltèques
Le parti révolutionnaire (centris-

te) affirme que son candidat, M.
Julio César Mendez Monténégro, a
remporté la victoire aux élections
présidentielles qui se sont déroulées
dimanche au Guatemala, (afp )

F O M H  LA CHAUX-DE-FONDS

GROUPE DES ARTS ET MÉTIERS

assemblée
générale

mercredi 9 mars à 20 h. 15
salle de la FOMH

SOCIÉTÉ DE BANQUE SUISSE

•s ?!

Dividende pour 1965
Selon décision de l'Assemblée générale du 8 mars 1966
le dividende pour l'exercice 1965 de fr. 60.- par action
est payable, sans frais, contre remise du coupon N° 23, sous
déduction du droit de timbre fédéral sur les coupons et de
l'impôt anticipé d'ensemble 30%, soit par

fr. 42.- net, dès le 9 mars 1966
auprès de nos Sièges, Succursales et Agences en Suisse, et
au cours du change à vue sur la Suisse auprès de nos Sièges
de Londres et de New York.
Les coupons doivent être accompagnés d'un bordereau
numérique ; les formules peuvent être obtenues à nos
guichets.

Maison du Peuple - La Chaux-de-Foiids Jeudi 10 mars à 20 h. 15
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IMPRIMERIE COURVOISIER S. A.
La Chaux-de-Fonds
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\ Ils donnent le ton sur un rythme obsédant - On boit, on danse au son de leurs rengaines... On vit la «dolce vita » - Passion sans amour, \
\ flambée sensuelle qui ne dure pas et laisse les cœurs solitaires - Mais parmi ces désoeuvrés, un jeune être d'une merveilleuse frai- i

cheur leur rendra le sens des réalités menant au vrai bonheur - Un grand film tourné à Cadaquès, le St-Trop catalan, village mordant
sur la mer et accroché aux rochers dans un cadre sauvage

Immédiats sur toutes valeurs, as;
rances-vie, titres, bijoux , appareils
ménagers, radios, appareils photo ,
articles de sport , tableaux , etc

CAISSE NEUCHATELOISE DE
PRÊTS SUR GAGES S

La Chaux-de-l'ontls . rue des Grandes 4
(derrière l'Hôte l de Ville )

Renseignements : tel (039) 2 24 .4

t —>

CANCELLATION
Par autorisation du Département

cantonal des travaux publics, la

route de Rochefort - Tourne sera

cancellée le vendredi 11 mars 1966,

de 13 h. 30 à 22 h. et la route de

Buttes à La Côte-aux-Fées, le mê-

me jour, de 18 h. 15 à 23 h.

ACS - Section des Montagnes neu-

châteloises - La Chaux-de-Fonds

- '

Bureau d'architecture
Tél. (038) 5 51 68

I Neuchâtel

IMMEUBLES LOCATIFS
VILLAS DE CLASSE

CONSTRUCTIONS A FORFAIT

DU TYPE
GENTILHOMMIÈRE
VIEILLE FRANCE j
VRAI COTTAGE

JURA, TYPE VIEILLE FERME *'*

Son immense choix de projets
Exposition de MAQUETTES

à nos bureaux

Je suis acheteur de quelques

BONS CHEVAUX
DU PAYS
ttgés de 4 à 12 ans. Avec toute garantie.

Offres avec indication de prix à Lucien
Lob, commerce de chevaux, 46, rue de
Morat. 3000 Berne, tél. (031) 25 37 05 ou
15 20 76 (le soir).

DÉMÉNAGEMENTS

PETITS TRANSPORTS

F. iiiiNOIT •• Progrès 95 - Tel. 039, 2 08 63 |

A vendre de particulier

6 B0ILERS
de 100 litres, en parfait état de fonction-
nement. Prix avantageux.

Téléphone (039) 6 74 07.

' t

A vendre à proximité d'Yverdon

VILLA
de cinq pièces, tout confort. Vue
imprenable sur le lac et la plaine

de l'Orbe. Grand jardin arborisé.

Pour traiter Fr, 80 000.—.

Renseignements auprès de l'Etude

\ des notaires P. et B. Ravussin,

1400 Yverdon , Casino 5, tél. (024)
: 2 26 70.

._ /



LES ACTIONNAIRES DE LA CAISSE D'EPARGNE DU DISTRICT DE
COURTELARY DÉCIDENT LA CONSTRUCTION DU NOUVEL IMMEUBLE

Convoqués au chef-lieu d'Erguel, les
actionnaires de la Caisse d'Epargne du
district de Courtelary ont tenu leur
136e assemblée générale ordinaire, lun-
di, à la Salle des audiences du Tri-
bunal, à l'Hôtel de la Préfecture. M.
Werner Thoenig, président du Conseil
d'administration, dirigeait les débats.
Il salua les délégués des communes
municipales et bourgeoises du district
ainsi que les membres du Conseil d'ad-
ministration.

ANNÉE FAVOKABLE

MALGRÉ TOUT

Il commenta brièvement le rapport
de gestion de ce 136e exercice. Du-
rant l'année 1965, les affaires de la
Caisse d'Epargne ont continué de pros-
pérer malgré les entraves apportées au
crédit et à la construction par les ar-
rêtés fédéraux visant à lutter contre
la surchauffe. Dans la mesure de ses
moyens, le Conseil d'administration a
apporté une contribution positive à la
politique financière et économique pré-
conisée par les autorités civiles et
bancaires. 1965 a également été carac-
térisé par une hausse générale des
taux d'intérêts, tant actifs que passifs.

Durant l'exercice écoulé, le bilan a
augmenté de Fr. 4.160.007 ; les titres
à terme ont accusé un accroissement
de Fr. 2.533.927 et les livrets d'épargne
de Fr. 1.922.254. La moyenne des dé-
pôts, en 1965, a été de Fr. 770 (Fr. 856
en 1964) et celle de l'avoir de chaque
déposant, au 31 décembre, se montait
à Fr. 3114 (Fr. 2998). Les prêts hy-
pothécaires ont atteint Fr. 54.619.323
et les crédits de construction se sont
montés à Fr. 3.981.562.

Le résultat favorable de l'exercice
a permis d'amortir les fonds publics
de Fr. 37.960, le compte « Autres im-
meubles » de Fr. 78.376 et d'alimenter
les divers fonds de réserve : fonds de
réserve ordinaire, Fr. 50.000 ; fonds de
reprises immobilières, Fr. 50.000 ; fonds
d'amortissement, Fr. 50.000.

L'établissement a été contrôlé par
l'Inspectorat de l'Association de revi-
sion des Banques et Caisses d'Epargne
bernoises. Le rapport des inspecteurs
est très favorable.

En résumé, 1965 aura apporté beau-
coup d'eau au moulin de la Caisse
d'Epargne. C'est un des échelons so-
lides qui se distingue peu des autres
mais qui permet de monter dans la
voie de la prospérité et du progrès.

Les vérificateurs des comptes, MM.
Maurice Béguelin et Jean Gygax ex-
primèrent leurs sincères remerciements
au Conseil d'administration, au gérant
ainsi qu'à son personnel pour l'excel-
lent travail accompli, après quoi l'as-
semblée approuva les comptes 1965 et
donna décharge au Conseil d'adminis-
tration pour son excellente gestion.

RÉPARTITION DU BÉNÉFICE

La répartition du bénéfice net, d'un
montant de Fr. 96.661.67 (y compris le
solde ancien de Fr. 36.858.51 reporté à
nouveau) reste semblable à celle de
ces dernières années à trois exceptions
près. En premier lieu, un don de
Fr. 1000 a été versé aux sinistrés de
la fièvre aphteuse, alors que deux dons
de Fr. 500 ont été consentis en faveur
de la maison de retraite « Hebron », à
Mont-Soleil d'une part , et du Techni-
cum de St-Imier d'autre part (Cente-
naire de l'Ecole d'horlogerie et de mé-
canique) .

Cette répartition , proposée par le
Conseil d'administration, ne donna lieu
à aucune contestation de la part des
délégués et elle fut acceptée sans au-
tre. Le montant total des dons accor-
dés s'élèvent à Fr. 78.464.40 et le re-
port à compte nouveau à Fr. 18,197.27.
Me Charles Guenin, membre du Con-
seil d'administration intervint en sa
qualité de juriste. Les fonds de réser-
ve doivent, selon la loi fédérale sur
les banques, atteindre le cinquième du
capital social versé. Celui de la Caisse
d'Epargne étant de Fr. 50.000, ses fonds
de réserve devraient par conséquent
s'élever à Fr. 10.000 au minimum. Or,
ils ascendent à Fr. 3.550.000. A l'a-
venir, n'y aurait-il pas lieu de les ali-
menter dans une proportion plus faible
et de considérer d'abord les besoins
des communes en donnant davantage
encore aux oeuvres d'utilité publique
du district ?

NOMINATIONS

MM. Marcel Béguelin, Courtelary et
Charles Guenin, St-Imier, membres
du Conseil d'administration, furent
nommés à l'unanimité pour une nou-
velle période. M. Armand Vorpe, Son-
ceboz, n'était plus rééligible. Deux
candidats furent proposés : M. Willy
Courvoisier, Sonvilier, secrétaire du
Conseil de Bourgeoisie et M. René
Vorpe, directeur du Technicum de St-
Imier, membre de la commune bour-
geoise de Sonceboz. Au vote au bulle-
tin secret, M. Willy Courvoisier l'em-
porta sur son concurrent, par 27 voix
contre 13. Après avoir félicité le nou-
vel élu, M. Werner Thoenig rendit
hommage à M. Armand Vorpe qui,
durant 12 années, collabora avec
beaucoup de compétence aux travaux
de la Caisse d'Epargne.

Les deux vérificateurs des comptes,
MM. Maurice Béguelin, inspecteur
d'assurances à Tramelan et Jean Gy-
gax, comptable à St-Imier, furent
confirmés dans leurs fonctions pour
une nouvelle période de 3 ans, cepen-
dant que M. René Burn, chef de sta-
tion à Reuchenette fut nommé sup-
pléant en remplacement de M. Her-
bert Landry, devenu membre du Con-
seil d'administration.

CONSTRUCTION D'UNE

NOUVELLE CAISSE D'ÉPARGNE

Pour ce dernier point de l'ordre du
jour, l'on s'attendait généralement à
une discussion assez nourrie. Il n'en
fut rien, ou peu s'en faut. M. Schmàlz,
architecte SI A, de Mpratj .  spécialiste
dans la construct^oit: /d'établissements
bancaires commenta son projet. II s'a-
git d'un ' bâtiment composé d'un sous-

La maquette du futur bâtiment de la Caisse d'Epargne de Courtelary.

sol, d'un rez-de-chaussée entièrement
occupé par la banque et d'un étage
comprenant 1 appartement pour le gé-
rant, 1 autre pour le concierge ; toit
à 4 pans. Ce genre de construction,
affirma M. Schmalz, convient particu-
lièrement bien au style du village et
il a été étudié d'une manière appro-
fondie, tant du point de vue architec-
tural que du point de vue bancaire.

M. Willy Blaser, porte-parole de la
Municipalité de Courtelary porta l'ac-
cent sur l'aspect extérieur du bâtiment,
assez vieillot dit-il. M. Petermann, re-
présentant de la commune municipale
de Corgémont dit s'étonner du fait
que l'on n'ait pu faire appel à un ar-
chitecte du district de Courtelary.

M. Werner Thoenig lui répondit que
la direction des travaux serait confiée
au bureau d'architecture Maggioli &
Schaer de St-Imier et que M. Schmack,
ingénieur, de St-Imier également, se-
rait responsable de tout ce qui concer-

ne le béton. Il ne s'agit pas d'un bâ-
timent vieillot, rétorqua encore M.
Thoenig, mais d'un bâtiment de style
classique qui contribuera à l'harmonie
du site et à la beauté du chef-lieu.

Plusieurs délégués prirent encore la
parole pour recommander le projet
devisé à Fr. 1.200.000, achat du terrain
non compris (environ Fr. 45.000). Au
vote à main levée, l'assemblée, par 40
oui contre 11 non, décida la construc-
tion d'une nouvelle Caisse d'Epargne
et, à l'unanimité, vota les crédits né-
cessaires en donnant toutes compéten-
ces au Conseil d'administration pour
l'exécution du projet.

M. Thoenig, en rappelant une fois
encore le but philantropique poursuivi
par la Caisse d'Epargne leva cette
136e assemblée générale, non sans avoir
préalablement recommandé les opéra-
tions de cet établissement aux com-
munes ainsi qu'à la population en
général, (ot)

Un vol de d-éfoncufeurs à Reuchenette
La police cantonale recherche le

ou les auteurs d'un vol commis en-
tre vendredi, en fin d'après-midi et
lundi matin, dans le tunnel nord-
est de fabrique de ciment.

Les malfaiteurs ont pénétré dans
un local souterrain construit en bri-
ques et muni d'une porte métalli-
que. Us ont forcé le verrou de cette
dernière au moyen d'un cric. Dans
ce local il y avait une caisse con-
tenant quatre boîtes de cent déto-
nateurs chacune.

Les visiteurs ont emporté 300 de
ces détonateurs. Poursuivant leurs
recherches dans le tunnel, ils ont
trouvé, trois cents mètres plus loin,
un coffre en bois non fermé à clef
dans lequel se trouvaient vingt rou-
leaux de dix mètres de mèches len-
tes chacun. Les voleurs ont pris
cette marchandise ainsi qu'un tour-
nevis et un casque de mineur en
plastique blanc. Ils ne paraissent

pas avoir cherche a pousser plus
loin leurs investigations, sinon ils
auraient encore découvert plusieurs
paquets de poudre.

Un danger
Le produit de ce vol n'a certes

qu'une valeur d'une soixantaine de
francs. Mais " entre des mains in-
expérimentées ou criminelles, une
pareille marchandise représente un
danger certain.

Il est à relever par ailleurs que

le verrou de la porte de fer avait
été placé provisoirement et il était
très facile de le forcer.

En outre le tunnel — dans lequel
détonateurs, mèches et poudre n'é-
taient pas placés en lieu sûr — est
accessible à chacun. Il attire les
amateurs de cristaux. Certaines per-
sonnes ont sollicité une autorisa-
tion que la direction a accordée
avec bienveillance. Mais d'autres y
pénètrent sans aucune permission.

(ac)

TENTATIVE D'ATTENTAT A DELÉMONT
L'enquête ouverte au sujet de

l'acte de vandalisme commis contre
le bureau des impôts du nouveau
bâtiment administratif a révélé qu'il
s'agissait en réalité d'une tentative
manquée d'attentat, car le liquide

visqueux rouge trouvé à l'intérieur
du bureau était inflammable et
qu'on a également trouvé sur place
de l'étoupe qui avait brûlé en déga-
geant une intense lumière qu'un té-
moin remarqua alors qu'il rentrait
à la maison. C'est sans doute pour
lancer la bouteille contenant le li-
quide à l'intérieur du bureau que
la fenêtre fut brisée. La police suit
cette affaire de près, (cb)La Suisse, un Etat policier

Le Rassemblement jura ssien confirme :
« Réuni à Delémont, le comité direc-

teur du Rassemblement jurassien a en-
registré sans surprise la décision du Tri-
bunal fédéral au sujet du recours formé
contre l'ordonnance par laquele le gou-
vernement bernois, le 21 novembre 1965,
a transformé les districts de Courtelary
et de La Neuveville en zone interdite.

Le Tribunal fédéral n'a pas voulu
connaître des excès commis par la po-
lice bernoise et, sur ce fait , ne s'est pas
prononcé ; s'agissant de la liberté de
réunion et d'expression , il continue à dé-
fendre la thèse juridique contestée se-
lon laquelle la compétence de police que
les autorités se sont arrogée prime les
droits garantis par la Constitution.

Le Rassemblement jurassien en tire
les conclusions et déclare :

Une telle jurisprudence porte atteinte
aux libertés fondamentales et classe la
Suisse dans la catégorie des Etats poli-
ciers.

La majorité ethnique du Jura est une
fois de plus livrée à l'arbitraire et à l'u-
nutile brutalité de l'Etat bernois.

Alors que les citoyens des Etats-Unis
ont le droit de manifester et de contre-
manifester le même joui ' à propos de la
guerre du Vietnam, devant le siège du
gouvernement, les Jurassiens sont em-
pêchés de tenir réunion publique sur une
partie de leur territoire.

Ayant utilisé en vain les possibilités
de recours sur le plan judiciaire, le
Rassemblement jurassien décline, par
conséquent, toute responsabilité quant
aux réactions que pourraient provoquer
de nouvelles atteintes à la liberté de réu-
nion et d'expression. » (ats)

CORPS ENSEIGNANT. — Réunis en
assemblée communale, les citoyens de
Prêles ont décidé à l'unanimité d'ac-
corder au corps enseignant de la lo-
calité des allocations de résidence et
de fidélité , afin de maintenir une
stabilité chez les institeurs dans' les
localités rurales, (ac)

PRÊLES
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SAIGNELÉGIER

FRANCHES - MONTAGNES

Footballeur hospitalisé
Lors du match de 3e ligue, Saigne-

légier - Courtételle, le gardien de l'é-
quipe locale, Charles Schlichtig, âgé
de 17 ans, est tombé sur une pierre
qui lui a profondément ouvert le genou.
Il a été transporté à l'hôpital, (y) .

VENTE D'EPAVES. — Les Che-
mins de fer du Jura ont organisé à
l'hôtel Bellevue, la traditionnelle ven-
te des épaves amassées depuis quel-
ques mois. Ce marché hétéroclite a at-
tiré nombre de badauds et d'amateurs,
à la recherche d'une bonne affaire, (y)

LA FOIRE DE MARS
Favorisée par un temps splendide , la

foire de mars a connu une grande
animation. Les éleveurs avaient amené
107 pièces de gros bétail. Le marché
aux porcs est toujours interdit. Les
prix se maintiennent mais les trans-
actions furent assez peu nombreuses,
ce qui est assez surprenant après les
éliminations massives provoquées par
la fièvre aphteuses. Les génisses et
les jeunes vaches prêtes se sont ven-
dues entre 1900 et 2400 francs , selon

la qualité et les aptitudes laitières. Le
jeune bétail était peu nombreux, pour-
tant il est très recherché.

En ce début de saison, l'exposition
de machines agricoles était particuliè-
rement importante, ( y )

IL A PLU. — Le préposé à la sta-
tion pluviométrique a fait les obser-
vations suivantes pour le mois de fé-
vrier : 19 jours avec précipitations (12
en 1965) ; 150,5 mm. de précipitations,
soit 150,5 litres par m2 (50,9) ; tempé-
rature maximum à l'ombre : 15 de-
grés (6) ; température minimum : — 1
degré (— 14). (y)

JOURNEE DES MALADES; — Plu-
sieurs et gentilles attentions ' ont été
témoignées aux malades)'̂  '.dimanche
dernier , à l'occasion de la journée qui
leur est sonsacrée. C'est ainsi que le
Choeur des Vieilles-Chansons, dirigé
par Mme Marie-Thérèse Flueckîger,
s'est produit dans toutes les chambres
ainsi que chez les vieillards de l'hos-
pice. M. Francis Jeannottat , accor-
déoniste , accompagné d'un guitariste,
en a fait autant. Ces concerts ont
apporté un peu de réconfort à tous
les pensionnaires de l'établissement qui
ont vivement apprécié le geste géné-
reux de ces deux excellents ensem-
bles, (y)

Un p ont de Saint-Imier raj euni
En 1933, un nouveau pont sur la

Suze, en amont des « Longines »,
a été construit. Une des quatre
bornes porte d'ailleurs cette date.
Sur les trois autres, on a gravé les
emblèmes du canton! de Berne, du
district de Courtelary, de la com-
mune de Saint-Imier. C'était alors
une coutume, fort sympathique au
demeurant.

A l'époque, les ingénieurs avaient
dû tenir compte, pour la hauteur
du pont, de la proximité de la tui-
lerie. Aujourd'hui, celle-ci n'est
plus. Elle a été détruite par un
incendie peu avant la guerre de
1939-45.

LE VOYER DOIT SAVOIR
« TOUT FAIRE »

Il y a deux ans, le pont a été
réparé, renforcé. Les sommiers et
le tablier ont été rénovés. Auj our-
d'hui, c'est la barrière qui a be-
soin d'entretien : l'intérieur de la
main courante est totalement
rouillé. La peinture laisse à désirer.
La sécurité est encore suffisante,
mais il vaut mieux prévenir que
guérir.

C'est pourquoi les cantonniers de
la région, sous la direction autori-
sée de M. Fischer, voyer-chef , ont
entrepris ce travail avec des
moyens techniques modernes : le
voyer d'aujourd'hui n'est plus un
simple balayeur ; il doit savoir con-
duire un véhicule à moteur, gou-
dronner la chaussée, préparer du
béton, entretenir le métal, peindre,
établir une barrière provisoire, pla-
cer à bon escient des signaux tem-
poraires, décider la nécessité d'une
déviation .

LE ZINGAGE REMPLACE
LE VERNIS

Trente-trois ans après sa cons-
truction, le garde-fou est démonté.
La balustrade est dévissée, souvent
avec peine. Les montants, scellés
dans le béton , sont nettoyés, pon-

Les cantonniers démontent , pour les faire ensuite galvaniser , les
vieilles barrières du pont au sud d e Saint-Imier, près de l'usine à gaz.

M . Fischer, voyer-chef, donne ses
instructions à un employé de la

voirie. (Photos ds) '

ces, meules, puis rêverais sur pla-
ce. Les éléments de la barrière sont
déposés, puis envoyés dans une
entreprise pour être zingués. Bien-
tôt le pont aura l'air tout neuf.
Les garde-fous seront brillants
comme de l'aluminium.

Les barrières des ponts moder-
nes sont en effet en aluminium,
métal léger que la rouille n'atta-
que pas. A l'intérieur de la main
courante on tend un câble d'acier
très résistant qui doit retenir les
plus lourds véhicules en cas de
dérapage ou de collision. C'est ainsi
que les protections latérales du
passage supérieur de Sébastopol, à
l'est de Saint-Imier, sont réalisées,
(ds)

PORRENTRUY
GROS ACCIDENT

Hier, à 10 h. 10, une violente col-
lision s'est produite à la rue de la
Presse, entre une voiture de Bure
qui effectuait un dépassement et un
véhicule d'une entreprise de cons-
truction de Porrentruy qui débou-
chait sur la route cantonale. Deux
jeunes filles qui se trouvaient dans
la voiture de Bure ont été blessées
et ont dû recevoir des soins à l'hô-
pital. Les dégâts s'élèvent à dix
mille francs. (Cb)



Ld Chambre suisse des Arts ef Métiers
fait le peint de la situation présente

Lors de sa séance de printemps
qui s'est tenue sous la présidence
du conseiller national U. Meyer-
Boller (Zurich), la Chambre suisse
des arts et métiers s'est occupée de
la politique conjoncturelle. Elle a
exprimé sa satisfaction à propos de
l'abrogation prévue de l'arrêté sur
les constructions qui, dès l'origine,
a été considéré par les arts et mé-
tiers comme un instrument dirigiste
inopérant. Confirmant l'opinion du
comité directeur de l'Union suisse
des arts et métiers, elle réprouve
la prorogation éventuelle de l'arrê-
té sur les crédits. En effet, les me-
sures qu'il prévoit dans le domaine
du crédit, par l'accroissement du
taux d'intérêt qu'elles engendrent,
s'avèrent toujours davantage être
un facteur de renchérissement sup-
plémentaire qu'on ne saurait sup-
porter plus longtemps, étant donné
l'effritement de la monnaie. Il sera
nécessaire de repenser la politique
conjoncturelle suisse.

La Chambre suisse des arts et
métiers a pris connaissance du nou.
vel arrêté fédéral relatif à la ré-
duction de l'effectif de la main-
d'œuvre étrangère. Elle regrette sur-
tout la contradiction qui existe en-
tre ces mesures et les requêtes du
personnel d'exploitation de la Con-
fédération relatives à la réduction
de la durée du travail.

Le projet mis au point par le se-

crétariat au sujet de la création
d'un institut suisse pour une école
de chefs d'entreprises dans les arts
et métiers a été discuté et le secré-
tariat a été chargé de préparer la
création de l'institut pour l'automne.

Prochain congrès à Locarno
Elle a pris connaissance avec sa-

tisfaction de la proposition faite
par le Conseil aux Chambres de
soumettre l'initiative relative à l'im-
pôt sur les boissons à la votation
du peuple. Elle estime que la même
procédure doit être appliquée au
sujet de l'initiative foncière. • ',

Les arts et métiers approuvent
avec satisfaction, la mise sur pied
d'expertises à propos de la forma-
tion des prix des travaux de pein-
ture de Cressier et de la commission
des prix des appareils ménagers en-
tre l'Allemagne et la Suisse.

La Chambre a adopté les comp-
tes annuels à l'intention du Congrès
suisse des arts et métiers qui se
déroulera à Locarno les 4 et 5 mai.

Elle a élu d'autre part M. Geor-
ges Corbaz, de Montreux, vice-pré-
sident de la Société suisse des maî-
tres imprimeurs, nouveau membre
du comité directeur. Elle a pris
connaissance avec regret de la dé-
mission pour le 30 juin de M. Man-
fred Fink, directeur - adjoint de
l'Union. La Chambre suisse des arts
et métiers le remercie de l'intense

activité qu'il a déployée durant plus
de 20 ans en faveur des arts et
métiers. M. Walter Rohner a été
nommé chef de la presse et de re-
lations publiques, et M. Jean-Pierre
Bonny, avocat, vice - directeur de
l'Union suisse des arts et métiers.

(ats)

Accidents mortels
M. Theodor Villa , 23 ans, d'Aarau,

qui avait: été grièvement blessé dans
un accident près de Kuettigen, (Ar-
govie) , a succombé à ses blessures.

A Gstaad , lors d'un concours, M.
Otto Gruber, Autrichien, qui s'en-
traînait à ski ,: s'est lancé contre un
arbre en voulant doubler un autre
concurrent. Il a succombé à ses
blessures, (upi-)

Pour la sécurité des skieurs
Une démonstration a eu lieu au Pic Chaussy pour montrer les mesures
prises en vue de la sécurité des skieurs. Le groupe de sauveteurs, avec
chiens d'avalanches cherche à prévenir. Chaque jour , avant d'ouvrir les
pistes, les corniches de neige formées par le vent et les chutes de neige
sont sciées, puis on les fai t  sauter avec des charges d' explosifs.  Ainsi tout
est mis en œuvre dans les Alpes vaudoises pour prévenir les accidents et

rendre les pistes plus sûres, (photo asl)

Essais du viaduc du Vengeron
Au mois d'octobre à quelques jours

de son ouverture, un fléchissement
s'était produit au viaduc du Venge-

ron. Les réparations nécessaires ont
été faites, si bien que l'on procède ces
jours aux essais de charge de cet
ouvrage. Seize camions de 15 tonnes
chacun en ont éprouvé la résistance.
Les essais seront poursuivis et le
viaduc du Vengeron pourra être ou-
vert à la circulation pour le Salon de
l'Automobile, (ats) , . . , . , , . , ,. „ , , -. .

Les Allemands en tête
"N .... I ¦ I 1 llf"

Depuis douze jours, 13 alpinistes,
Allemands, Anglais et Américains
luttent, accrochés à la paroi nord
de l'Eiger, pour se frayer une voie
directe vers le sommet.

Favorisés par le beau temps, les
ascensionnistes se trouvaient, hier
soir, juste en-dessous du « Fer à
repasser », soit à l'extrémité supé-
rieure gauche du deuxième champ

de glace, à l'altitude de 3100 mè-
tres. Le groupe de pointe, formé
d'alpinistes allemands, avait une lé-
gère avance sur la deuxième équi-
pe, composée des alpinistes anglo-
américains qui progressent eux aus-
si en direction du « Fer à repasser »,
en empruntant le même couloir
étroit utilisé par les Allemands.

(upi)

La situation
cfes ouvriers italiens
Les autorités suisses et l ambas-

sàdeur d'Italie ont exarniné; la si-
tuation des ouvriers travaillant sur
les chantiers de montagne. Du cô-
té suisse il a été confirmé que les
prescriptions fédérales réglant la
protection de la vie et la sécurité
du travail ont atteint un haut de-
gré d'efficacité. Il a été cependant
reconnu qu'il était très souhaitable
d'établir une collaboration étroite
et continue entre les organes tech-
niques italiens et suisses chargés
de la prévention des accidents.

(ats)

... , ._,, ---y-j i wa ŵKpssw; - r?'

La Société de banque suisse a tenu
son assemblée générale ordinaire

La 94e assemblée générale ordinai-
re, tenue le 8 mars 1966 sous la pré-
sidence de M. Samuel Schweizer, Dr
en droit, à laquelle assistaient 52
actionnaires représentant 281.332 ac-
tions, a approuvé le rapport et les
comptes de l'exercice 1965 et donné
décharge de leur gestion aux organes
d'administration et de direction. Elle
a décidé d'allouer Fr. 2.00.000.— à la
Caisse de pensions du personnel, de
fixer le dividende à 12%, contre 10%
lan dernier, d'attribuer Fr. 20.000.000.—
à la Réserve spéciale et de reporter à
nouveau Fr. 4.986.393,36.

En outre, l'assemblée générale a ap-
prouvé à l'unanimité la proposition
du Conseil d'administration d'augmen-
ter le capital-action de 250 millions
à 270 millions de francs et a constaté
la souscription des 40.000 actions nou-
velles ainsi que le versement de leur
valeur nominale, savoir Fr. 20 millions.
De plus, elle a approuvé la modifica-
tion correspondante du paragraphe 4
des statuts.

L'assemblée générale a réélu pour
une nouvelle période de trois ans les
membres du Conseil dont le mandat
venait à expiration : MM. Samuel
Schweizer , Dr en droit , Robert Kàp-
peli, Dr oec. publ. et Dr h. c, Char-
les J. Burckhardt, Dr phil. et Dr h.
c, professeur , Viktor R. Pfrunder , Dr
chim., Wilhelm Preiswerk-Tissot, Alfred
Schaffner, Max Staehelin, Dr en
droit , professeur et Kurt Vischer. En
outre, MM. René Frey , président de la
direction de la Société industrielle
suisse, à Neuhausen am Rheinfall,
Franz Luterbacher , président de la
direction des Ateliers de construction
Oerlikon, à Zurich , et Beat A. Sarasin,
Dr en droit, associé de la maison A
Sarasin et Cle., à Bâle, ont été ap-
pelés à faire partie du Conseil d'ad-
misnistration. D'autre part , M. Ray-
mond Demierre, administrateur-délé-
gué de la maison Demierre et Cie S. A.,
à Genève, a été désigné comme nou-
veau membre de l'Office de contrôle.

Incendies et méfaits
9 L'incendiaire du rural de M.

Vincent Caminada, à Vrin (Grisons)
a été arrêté.

• Le feu a éclaté hier à 5 heu-
res dans une boulangerie de la Frei-
lagerstrasse, à Zurich . Les dégâts
s'élèvent à une centaine de milliers
de francs.

• La fièvre aphteuse se répand
encore en certains endroits. C'est
ainsi que l'on a constaté l'épizootie
dans les étables et porcheries de
l'Ecole d'agriculture de Ruetti-Zolli-
kofen (Berne) , comprenant 114 bo-
vins et 330 porcs. La fièvre aphteu-
se a également éclaté dans une fer-
me d'Emmen (Lucerne) comprenant
69 bovins et 300 porcs.

9 Dans un appartement , à Cham
(Zoug) , deux enfants qui s'amu-
saient avec des allumettes, mirent
le feu à leur lit. Leur père saisit
le matelas et la literie en flammes
et les jeta par la fenêtre , sur une
automobile décapotable qui flamba.
Les dégâts s'élèvent à près de 5000
francs, (ats, upi, impar.)

Um mort à Bâle
Occupé à la révision d'une grosse

bétonneuse, sur un chantier à l'aé-
rodrome de Bâle-Mulhouse, un ou-
vrier italien de 24 ans, Antonio Lise,
a été tué. Alors que le malheureux
se trouvait à l'intérieur de la ma-
chine , un autre ouvrier la mit en
marche en dépit d'une double sécu-
rité. C'est après deux heures d'ef-
forts, que l'ouvrier a succombé à ses
blessures, (ats)

Hier, vers 14 heures, à Genève,
un camion conduit par M. Frite
Stengel, chauffeur, demeurant à La
Chaux-de-Fonds, circulait boulevard
Georges Favon. Il a été heurté par
un cyclomoteur, qui avait fait un
écart, conduit par Mlle Evelyne
Maître, âgée de 18 ans, apprentie
dé commerce.

Cette dernière s'en tire avec des
blessures aux jambes , (mg)

Contre un camion
de La Chaux-de-Fonds

Agent
secret

JL y

Le feuilleton illustré
des enfants

?

par Wilhelm HANSEN

Petzi, Rïki
et Plngo

Rabais sur les pneus
Les garagistes ont décidé d'appli-

quer un rabais uniforme de 15 à 20
pour-cent sur les pneus et batteries
à la suite de la eonfé/'ij ce des pré-
sidents de 1TJFSA i •'  )

Les écus de la
Foire de Bâle

Les écus frappés par la Foire suis-
se des échantillons à l'occasion de
son 50e anniversaire seront mis en
vente dans toutes les banques suisses
dès la fin de la semaine. L'écu d'or
à 900 pour-mille pèse 27 grammes.
Son prix est de Fr. 200.—. 1200 piè-
ces seulement ont été frappées . L'écu
d'argent, également à 900 pour-mille
pèse 15 grammes et est vendu 6 fr.

(ats )

Voir autres informations
suisses en page 23.

La police vient de prendre sur le
fait, dans un magasin d'alimentation
de la ville, un cambrioleur. L'enquê-
te a révélé que cet individu avait
commis quelque 70 cambriolages, qui
lui avaient rapporté plus de 20 000
francs.

D'autre part , elle a mis fin aux ac-
tivités d'une bande de cambrioleurs
dont quatre ont été arrêtés. Ils se
sont rendus coupables d'une centaine
de cambriolages qui leur ont rappor-
té environ 16 000 francs, (ats)

Arrestations à Zurich

Ayent

Hier , le petit Jean-Robert Rey, âgé
de 9 ans, circulait à vélo sur une
route, lorsque arrivé à une bifurca-
tion il ne respecta pas le signe de
« stop > et entra violemment en col-
lision avec une voiture survenant au
même instant. Sérieusement blessé,
le jeune garçon dut être conduit à
l'hôpital de Sion. (valpresse). ,

/¦'îS( "f_'. :" • ¦'.

Enfant grièvement blessé
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Modèles: Kadett, 2 ou 4 portes, Kadett Car A Van L, Kadett Coupé Sport
Car A Van (toutes avec moteur de (toutes avec moteurs de 60 CVetfreins
55 CV); Kadett L, 2 ou 4 portes, Kadett àdisque àl'avant).Kadettdèsfr.6900.-.

Un essai est gratuit et sans engagement. KAH 39/66 su

GARAGE GUTTMANN S.A., LA CHAUX-DE-FONDS, tél. (039) 346 81
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pour calmer cette soudaine ¦

11 ,if- -̂BWl fringale de douceur ¦
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W^/ '̂ wk Quand tout d'un coup vous sentez cette frin- pH W!̂ (^ 111
- £ale ^-e douceur, cette envie subite et irrésistible

. 1 liP  ̂ l " wà de grignoter quelque chose de bon... alors vite
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- Mordez à belles dents... et Diabolo craque, 0
' i  tt'M-NW^^É.-' RL_/ croustille et fond tout à la fois. —i

L-lJi 'WÙ^^^SWÈ^ Diabolo, c'est une friandise délicieusement lé- _
¦ %a m JET W x '~ gère,une sensation toute nouvelle sous la dent. ¦
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A vendre pour cause départ magni-
fique

bateau
leste

long. 8 m., largeur 1,80 m. Surface
de voile 30 m2 plus spinnacker de
75 m2 (gréevement de 5.5 j.i )
Bateau sûr et rapide.
Renseignements au (024) 2 26 70
(pendant les heures de bureau) .

Abonnez-vous à «L'IMPARTIAL»

Si vous possédez un terrain
n'attendez pas plus longtemps pour bâtir votre maison

> • .ÈÊ®®^ xmè maison familiale conçue selon vos
^^P  ̂

goûts 
et vos désirs, construite avec des

Wm l*fflf IT ^lÉË matériaux durables.

f f )

Mettez à profit l'expérience cle nos spé- SP^  ̂ ^0' $j $^$L
cialistes. Us trouveront la solution la ^^^B ^Z^^plus avantageuse pour vous. &$£¦? - " « . , . 'SB

'.
\ i ! )

¦àM\ _ Demandez sans frais notre documen-
R , m tation illustrée sur nos spécialités cle
S ',W%  ̂ ™"'' S! constructions' (villas Novelty, chalets ,
j| ; tf| bungalows, maisons Multiplan) et sur

^  ̂

«̂ |g| 
jes <(7 avanta

ges winckler».

^P WINCKLER S. A. GASE POSTALE - 1701 FRIBOURG

s 653 F J

A vendre magnifi-
que

PEÏÎÏ
ÉLEVAGE

de chinchillas. .
Conviendrait à per-
sonne possédant lo-
cal.
Paire offres sous
chiffre LA 5090, au
bureau de L'Impar-
tial.

maintenant
une

Boston
fr.l.-

avec son nouveau
mélange affiné

Cause double emploi
à vendre

auto 5 Cf
11000 km., modèle
1965, 4 vitesses, cou-
chettes , pneus nei-
ge.
Tél. (039) 4 7170 de
12 h. à 13 h.

Gain m 
¦

accessoire
est offer t à dame
âgée pouvant s'oc-
cuper pendant la
journée d'un ménage
de monsieur seul ,
gros travaux exclus,
et de lui tenir com-
pagnie.

Paire offres sous
chiffre RN 5065, au
bureau de L'Impar-
tial.

D'exquises petites saucisses -
servies en moins de rien -
brochettes jo intes au bocal.

D D Ê T C  Discrets f|PKt S 5 Rapides . |§
Sans caution g:*j

L_5# ĵ^55*J Léopold-Robert 88 Irt
La Chaux-de-Fonds B'i

K __̂ *\ A louer machi-

^̂ ^̂  ̂
f \ nés à écrire, à

t lif\Vl© \ calculer, à dic-
\ D. %w __-»• . • - i\ Y* ^̂

^̂  ter, au jour, a la

\r*»*'̂  semaine, au mois

chez Reymond, avenue Léopold-
Robert 110, 2300 La Chaux-de-Fonds Cartes de visite - Beau choix - Imprimerie Courvoisier S. A.



mWïiSémSIF7' *%.¦ ¦ ¦ rttliiLw. JKfâÊmi-- \. ¦ - N'hésitez pas, vous n'avez j É&ëSÊ^~ ^%v nnluUav. 4fMfâ< -cm.
\ sajubra j fj - ,- -m que rembarras du choix: 1/ ' Jk salubra Jî  == ; A
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Nous engageons . . : . . . . . . . . , . . .

EMPLOYÉES
(Réf. SCA)

. au bénéfice d'une bonne formation commerciale ou disposant de quelques i
années d'expérience du travail de bureau et connaissant la dactylographie.
Les titulaires exerceront leur activité au sein de notre division centrale .
d'achats où elles seront appelées à collaborer de façon responsable aux
différentes tâches relevant de ce secteur.

EMPLOYÉ
(Réf . G.LM.)

diplômé, de langue maternelle française ou bilingue , pour notre service
de gérance d'immeubles et travaux comptables. Ce collaborateur sera
rattaché à notre division de comptabilité commerciale.

¦ III lililiLLUllH || i
|| S X I Prière d'adresser les offres, accompagnées de la ||
lit C # 1 9  documentation -habituelle, à OMEGA, Service, du
1 v_w JLW Personnel, 2500 Bienne, tél. (032) 43511

H-H-Si en indiquant la référence.

IlInflïïufnïïiïïiTniiiiiiiiiHn II

2052 FONTAINEMELON

engagerait tout de suite :

un mécanicien de précision
pour le service d'entretien , dans un . département de
fabrication

plusieurs mécaniciens
de précision

pour être occupés sur la fabrication, le montage et la
revision des machines.

Faire offres avec préten tions de. salaire au service
administratif de l'entreprise.

<-_. __™_ JNous cherchons . pour entrée ¦ au
. .-.printemps; ';- •¦ .:. - .¦.:...". l;r... .......

31lâ'X _u 3Ê> _D"ïO_jë ".&>& ^^yofa. --.--H:

APPRENTI
mécanicien faiseur d'étampes de .

,: boites de montres.

Obtention du certificat fédéral , de
capacité.

Durée de apprentissage 4 ans.

Les Jeunes gens s'intéressant à une
formation technique complète dans
usine moderne sont priés de s'adres-
ser à GRANDJEAN & CIE, Champs
24, tél. (039) 3 36 03.

Nous cherchons, pour entrée à ..

.̂ convenir . . .... :& ...' . ./¦ ... i .  £_ •««,*

plvaïiisëur
ou alde-galvanlseur
pour notre département Plaqué .
Or , ainsi qu 'une personne pour .(
travaux faciles et propres. Embal-

', lage et déballage de boites de mon-
très. Nous offrons salaire aux con-
ditions actuelles. Semaine de 5w

jours. — Paire offres avec docu -
ments habituels à Th. Maeder ,
Plaqué Or galv., Seegâssli 14," 2500
BIENNE.

Employée de
bureau

employée de
fabrication
sont demandées par

TJNIVERSO S.A. No 2, Fabrique
Berthoud-Hugonlot, Crêtets 11.

; Faire offres ou se présenter à nos
bureaux. j

Médecin cherche

demoiselle
de réception

Débutante serait mise au courant. '

Offres sous chiffre FB 5225, au
bureau de L'Impartial.

i —W n il ni I I ' il il ¦ I I il I il

Nous demandons

mécaniciens
autos

S'adresser au Grand Garage de
l'Etoile, Georges Châtelain, La
Chaux-de-Fonds, Frltz-Courvolsler
28, tél. (039) 3 13 62 - Automobiles
FIAT - AUSTIN

Café-Restaurant de la Poste, Peseux/NE
cherche pour entrée tout de suite 6u à
convenir

SOMMELIÈRE
connaissant les 2 services.

Se présenter ou téléphoner au (038) 8 40 40.

SWte iJîKnTi.
MB il Fabrique de roulement: ™*w£L#ïr*

cherche pour entrée immédiate ou à convenir i

un
mécanicien

¦

pour la fabrication et la mise au point d'outillages
de précision.

Faire offres écrites ou se présenter à ï

S 
M M FABRIQUE DE ROULEMENTS S.A. |
Jfl sO» 66-68 . route de Soleure, Bienne 1

Coiffeur
, ,,. pour clames

serait engagé tout de suite ou pour époque à convenir.

Place stable et bien rétribuée. .

Se présenter au SALON MÉTROPOLE, Serre 95, tél.
(039) 2 3128.

Nous cherchons pour tout de - suite ou
date à convenir

serveuse
pour tea-room. Heures de travail régu-
lières. Libre le soir. Nourrie et logée dans
la maison. Salaire fixe.
Faire offres détaillées ou se présenter à
Confiserie Roulet, Place Neuve, 2300 La
Chaux-de-Fonds.

-^11 1  ll_ l I JUJI.UII ll.llll————__

On cherche pour Pâ-
ques ou époque à
convenir

jeune garçon
comme commission-
naire et aide dans
boulangerie-pâtisse-
rie ; pas de travail
le dimanche, bonne
occasion d'apprendre
la langue allemande,
belle chambre et vie
de famille assurée.
A la même adresse :

jeune fille
propre pour aider au
magasin et au mé-
nage est demandée ;
occasion d'apprendre
la langue allemande,
gages convenables,
belle chambre, vie
de famille assurée.
Offres à E. Eber-
hard-Marti, boulan-
gerie-pâtisserie
5506 Màgenwll près
Baden, tél. (064)
56 11 66.

Dessinateur-
ébéniste

ayant connaissances en agence-
ments de magasins est cherché par |
importante maison.

Offres sous chiffre RS 5217, au
bureau de L'Impartial. j;,

N̂E3Kï-WE_(B5BHI_H_B-OH8ilE_8B_BHH_^^

__ 
^

Matières plastiques
Pour notre fahrication d'outillages, nous cherchons

AIDE-MÉCANICIEN
I Travail varié et indépendant.

S'adresser à INCA S.A., place du Tricentenaire 1
(quartier des Forges).

V J

OSéADE - Charles Witz
Fabrique de boites de montres

Commerce 11 % Tél. (039) 2 29 49

I' cherchei -

PERSONNEL
à foi-mer sur

TOURNAGES
de boîtes métal et acier

sur

ACHEVAGES
boites or.

Offres par écrjt ou se présenter.

Lapideur-polisseur
Polisseuse or
sont cherchés tout de suite ou
à convenir. Places bien rétribuées
pour personnes capables.

Offres sous chiffre RU 5216, au
bureau de L'Impartial.

• Nous cherchons

jeune homme
actif pour travaux de bureau et
en douane. ' '

Entrée tout de suite ou à convenir. .

Se présenter

^> W0YAGES ET
V£* TRANSPORTS SJ.

62, avenue Léopold-Robert ' '¦

S Fabrique des branches annexes de
S moyenne importance engagerait un
jj ouvrier de 25 à 35 ans environ, in-

telligent et débrouillard, en vue de
le former comme

___K ¦ ¦ -i«in —wwCHEF
D'ATELIER
Formation rapide. Place stable. Si-
tuation d'avenir.
Faire offres sous chiffre BG 5233,
au bureau de L'Impartial.

A agent bien introduit, visitant l'hôtelle-
rie et les restaurants, nous donnons une
intéressante

REPRÉSENTATION ACCESSOIRE
à la provision , pour salami Italien.
Intéressés sont priés d'écrire à Case pos-
tale 89. 6962 Vlpanello-Lugano. '

Abonnez-vous à <L' IMPARTIAL>

PERSONNE
est demandée pour tenir compa-
gnie à monsieur âgé, pendant la
journée.

S'adresser au bureau de L'Impar-
tial ou téléphoner au (039) 2 17-67.

5249

i Fabrique de cadrans
LINDER FRÈRES

cherche

ouvriers (ères)
Possibilité d'apprendre une partie.
Etrangers acceptés.

Faire offres ou se présenter rue de
l'Hôtel-de-Vllle 15, Le Locle, tél.
(039) 5 45 04.



LES P R E M I E R S  SKIS
auraient ete utilises il y a 4000 ans

Deux aspects du Musée , avec à droite un dessin vieux de 4000 ans !

Le touriste qui passe par Oslo ne devrait j amais manquer de visiter
le Musée du ski ; il est probablement unique en son genre au monde.
Après beaucoup de recherches qui s'étalèrent sur plusieurs années, il
fut installé en 1923 à Frognerseteren, non loin d'Oslo, sur la colline de
Holmenkollen. Il coûta la bagatelle de 300.000 couronnes (environ
180.000 francs suisses d'aujourd'hui). Le 10 avri l 1940, lors de l'entrée '
des Allemands en Norvège, on déménagea la précieuse collection dans ]
les caves de l'Hôtel de Ville d'Oslo, pour la laisser ju squ'en 1946. Le
musée fut ouvert à nouveau en juin 1947 ; en 1951 on l'installa, j
définitivement — semble-t-il — dans le bâtiment du restaurant du i

tremplin de Holmenkollen. Là, il est véritablement à sa place.

Le Musée du ski ne manque pas de véritables ancêtres du ski ; notre photo.

Il y a 30 ans...
Lés anciens s'en souviendront, nous

portions des pantalons de ski, des gants
. et des casquettes norvégiens, et quelque-
fois des sauteurs ou des coureurs de fon d
de ce pays prenaient part à une com-
pétition en Suisse.

C'était une curiosité , les déplacements
à travers l'Europe n 'étan t pas aussi fa-
ciles que de nos jours. Us arrivaient , de-
puis leur lointain pays, berceau du ski ,
et faisaient des démonstrations dans les
disciplines nordiques, que le public sui-
vait avec respect et admiration.

Tout ce qui touchait au ski ou pres-
que était « Made in Norge». Dans les

environs d'Oslo, une localité porte du
reste le nom de SKI (qui se prononce
« chi » dans la langue norvégienne) . Il
semble bien que la Norvège soit le ber-
ceau du ski.

Des preuves
En entrant dans le musée, on peut ad-

mirer une extraordinaire photo : elle a
été prise contre un rocher dans l'île de
Rodoy, dans la province du Nord land ,
non loin du Cercle polaire arctique.
C'est là, qu 'en 1933, il semble que l'on
ait découvert le plus vieux document se
rapportan t à des skis. Elle représente un
personnage coiffé d'un bonnet à longues
oreilles et chaussé de longues « plan-
ches ». Ce dessin (1 m. 50 de long et 70
cm. de haut) est vieux de 4000 ans ( !) .
Les skis étaient donc connus des civili-
sations antérieures à la nôtre.

Le musée contient surtout des skis,
dont une pointe de 30 cm. de longueur ,
découverte en 1929 près du Cercle po-
laire arctique, et cataloguée comme
étant le plus vieux ski du monde, esti-
mée à 2500 ans.

Ces premiers « modèles » sont appro-
ximativement de la même largeur que
ceux que nous connaissons de nos
jours ; quant à la longueur, elle varie
selon les régions. Elle est un peu su-
périeure à celle admise actuellement.

Des lattes de 3,76 m.
Les plus longs skis exposés datent

de 1870 ; ils mesurent 3,76 m. et
étaient utilisés dans la région de
Christiania (ancien nom d'Oslo) . . Us
sont prêts à être utilisés, puisque les
fixations, une simple courroie, sont in-
tactes et que des souliers datant de
1889 trônent à côté. La première pa-
tente pour fixations fut délivrée en
1889 à Gunerius Schou ; mais l'année
suivante déj à L.-H. Hagen inventait
la fixation réglable. Puis, chaque an-
née ou presque, un inventeur appor-
tait un modèle perfectionné, pour ar-
river en 1905 à là fixation Kandahar.
Une peinture . de K.. . Bergsliéh. <1853) .
représente le Roi se rendant à skis
de Gudbrandsdal à Osterdalen en 1206 !
Une gravure de 1808 représente la
« Elverunske Skicompagni » (soldats à
skis) voisinant avec des bâtons sur-
montés de baïonnettes, puis toute
l'histoire de 150 ans de ski militaire
en Norvège. Dès 1850, en grands voya-
geurs qu'ils étaient déj à, les Norvé-
giens se mirent à parcourir le monde
avec leurs lattes, moyen de transpor t
hivernal révolutionnaire à l'époque.
Sans doute furent-ils souvent accueil-
lis avec scepticisme ! En 1856 Thomp-
son déba.rqua en Californie et resta
environ 20 ans dans la Sierra Neva-
da ; Mikkel Hemmestveit organisa le
premier concours à Midvest-eh (USA)
en 1887.

En Suisse des 1905
Leif Berg vint en Suisse en 1905 (à

Glaris, sauf erreur) et fut le pionnier
;. du saut et du virage ' « Télémark » dans

notre pays.-(Il , avait remporté la pre-
i mière placée »aii .concours « de Holmen-

kollen en 1904). Au début, seuls les
hommes s'aventuraient sur des lattes,
les dames y vinrent à la fin du 19e
siècle : une photo de 1890 en fait foi
(pas en fuseaux élastiques, bien sûr,
mais tout simplement en robes longues
avec un seul bâton , gëants selon l'ha-
bitude de l'époque et qui rendait de
précieux services pour le freinage ! En
s'améliorant, les fixations permirent
une nouvelle orientation au ski : le
saut. Une gravure de 1862 représente
le premier concours de saut qui se
déroula à Grorud ; on peut y remar-
quer plusieurs sauteurs se suivant à
courte distance, sur la piste d'élan et
sur celle de retombée. En était-il ain-
si ?

Des skis de 3,600 kilos !
Rapidement les grands concours fu-

rent organisés aux alentours mêmes
de la capitale. De 1866 à 1878 à Oslo
même. Par, suite de mauvaises condi-
tions d'enneigement en ville (pres-
que à l'altitude zéro) , on déménagea
à la lisière de la forêt de Holmen-
kollen en 1879 pour y rester jusqu 'en
1891. En 1892 on monta jusqu'aux
flancs de la colline de Holmenkollen
(20 km. du centre de la ville) pour y
rester jusqu 'à aujourd'hui. Le musée
retrace naturellement la carrière des
premiers « Rois du ski », figures pres-
que aussi populaires dans le pays que
le Monarque lui-même. Lauritz Ber-
gendhal, avec des skis de fond pesant

3,6 kg. fut le premier « Roi du ski»;
en 1915 il gagna les 50 km., les 18 km.
et le combiné nordique — pour- lequel
il reçut précisément le challenge du
Roi — et établit le record du trem-
plin à 35 m. Au cours de sa carrière,
il remporta 5 fois les 50 km. et 5 fois
le combiné. Birger Ruud, sauteur ¦ bien
connu en Suisse (il sauta au Locle).
fut champion olympique de saut spé-
cial en 1936, champion du monde en
1931, 1935 et 1937 ; en 1948 à St-Mo-
ritz, à 37 ans, il fut médaille d'ar-
gent aux J. O. Thorleif Haug fut- le
premier médaillé olympique en 1924
en remportant les 50, les 18 km., le
combiné et médaillé de bronze au saut
spécial. On peut voir les skis avec les-
quels il remporta ses succès. Les skis
de fond de Johan Grottumsbraten ne
pesaient que 2 ,8 kg., montés de fixa-
tions « Rottefela », ils lui permirent de
remporter la médaille d'or aux J. O.
de 1928 à St-Moritz aux 18 km. et au
combiné et le combiné de Lake Placid
en 1932. Il gagna 5 fois les 18 km. et
le challenge du Roi Holmenkollen.

Le roi, sauteur de classe
Le saut à skis devint rapidement

une spécialité norvégienne. Le prince
consort Olav (l'actuel souverain) s'é-
lança du tremplin ! Il fut même un
très grand sauteur, en se classant 3e
en 1918 et 4e en 1923 du champion-
nat national ; une photo le montre
en plein vol lors des épreuves de Hol-
menkollen de 1922. En 1879 le con-
cours de saut spécial, à la lisière de
la forêt, était déjà suivi par 10.000
personnes ; aujourd'hui ce sont au,
minimum 100.000 connaisseurs qui
applaudissent les champions. Une pho-
to que chaque sauteur voudrait sans
doute obtenir : celle de Reidar An-
dersen en " 1937 à Holmenkollen, qui
lors de ce bond obtint — fait très, ra-
rissime dans les annales du saut — la
note de style 20 (maximum). Plus près
de nous on trouve au musée les skis
de - Stem- en 195_ ; Pour terminer la
visite, on peut admirer les derniers
nés de l'industrie locale : des skis de
fond d'un poids de 1,5 kg.

Autres aspects du musée
Le musée fait une large place aux

trois grandes expéditions arctiques et
antarctiques norvégiennes, expéditions
qui n'auraient pu être menées à chef
sans les skis

1. Expédition Fridtjof Nansen au
Groenland en 1888 : Pour cette expé-
dition, Nansen et ses compagnons uti-
lisèrent des skis du type « Télémark ».
Par des températures de —45°, ils gra-
virent à skis des sommets de 2700 m.
(en partant de l'altitude zéro). Le
traîneau à chiens et le bateau de toi-
le (qui permettait de se déplacer dans
les fjords) sont exposés à côté de l'é-
quipement de Nansen.

2. Expédition du « Fram », 1893-
1896 : Après avoir laissé le « Fram » i
au point le plus lointain jamais at- '
teint (86o4) aux abords de la Terre ,
François-Joseph, le 7 avril 1895, Nan- '
sen et Johansen continuèrent leur
voyage chaussés de skis ou de ra-
quettes, accompagnés de leurs chiens
qui tiraient un canot monté sur - une
luge. Une bonne partie du matériel
utilisé par l'expédition est exposé :
vêtements faits de fourrures, raquet-
tes, ustensiles, ainsi que les lambeaux
du drapeau norvégien, déchiré par la
tempête.

3. Expédition Roald Amundsen au
Pôle Sud 1910-1912 : Pour cette ex-
pédition téméraire (elle passionna le
monde entier à l'époque) Amundsen
et ses compagnons Olav Bjaaland ,
Helmer Hansen, Sverre Hassel et Oscar
Wisting utilisèrent également des skis.
Fait à souligner : aucune réparation
ne fut nécessaire tout au long de la
marche à skis (2800 km.) de la base
de l'expédition au Pôle sud (altitude
2700 m.) et retour, ceci en 99 jours.
Une photo rappelle le moment his-
torique de la conquête du Pôle sud le
14 décembre 1911, les vaillants ex-
plorateurs frigorifiés dans la bour-
rasque malgré leurs habits de peau
d'ours, enfonçant le drapeau norvé-
gien dans la neige, à côté de la tente
dans laquelle s'engouffre le terrible
blizzard.

Au moment où la Norvège s'apprête
à recevoir l'élite mondiale de ski nor-
dique, le Musée d'Oslo sera une at-
traction à ne pas manquer.

L. BURNIER.

Les favoris vainqueurs dans le groupe A
Les Championnats du monde de hockey sur glace

Tchécoslovaquie bat
Etats-Unis 7-4

(1-3, 5-0, 1-1)
Sans convaincre, la Tchécoslovaquie a

pris le meilleur sur les Etats-Unis par
7-4 après avoir été menée par 3-1 à
l'issue du premier tiers. Offrant un hoc-
key sur glace parfois brillant mais très
irrégulier , les Tchécoslovaques mirent du
temps pour s'adapter au « fore-checking»
des Américains. Dès le début , ils se lan-
cèrent à l'assaut des buts américains
en accordant , semble-t-il , une trop gran-
de liberté d'action à leurs adversaires,
toujour s dangereux dans leurs contre-
attaques . C'est ainsi d'ailleurs que Ruelle
parvint , à la surprise générale , à ouvrir
le score pour les Etats-Unis après huit
minutes de jeu. Ce n'est qu'à la suite
d'une action confuse que Pryl , après une
série de renvois des défenseurs améri-
cains, parvint à rétablir l'équilibre huit
minutes plus tard. Les Tchécoslovaques
forcèrent alors l'allure en vain: Au cours
de la dernière minute du premier tiers ,
ils encaissèrent même deux nouveaux
buts marqués en l'espace de vingt se-
condes par Lilyholm et Roberge.

Dès le début du second tiers, les Tché-
coslovaques s'attachèrent à combler ce
retard inattendu à la marque. Leurs
attaques se déployèrent alors par les
ailes et le résultat ne se fit pas atten-
dre , d'autant plus que le gardien améri-
cain se montrait moins sûr qu 'au pre-
mier tiers : cinq buts (marqués par Szev-
cik . Schmid , Tikal , Kokset et Holik) vin-
rent traduire , au tableau d'affichage ,
leur suprématie.

Dans la dernière période , les Tchéco-
slovaques sombrèrent de nouveau dans
un jeu précieux , manquant totalement
d' efficacité. Les Américains purent ainsi
obtenir un quatrième but par Stordhal,
qui surprit le gardien tchécoslovaque.
L'absence de punch des Tchécoslovaques
fut encore plus évidente lorsque les Amé-

ricains, privés de Stordhal et de Teal,
expulsés, résistèrent aux attaques désor-
données de leurs adversaires. En fin de
match, la Tchécoslovaquie marqua un
septième but par Holik sans avoir don-
né satisfaction au public.

Suède bat Pologne 8-2
(5-0, 2-2, 1-0)

La Suède a facilement battu la Po-
logne, à Ljubljana , en poule A du cham-
pionnat du monde. Disputé dans un ex-
cellent esprit, ce match fut sans sus-
pense.

URSS bat Finlande 13-2
(5-1, 4-1, 4-0)

Contre la Finlande, devant 8000 spec-
tateurs, les Soviétiques ont réussi le
score le plus élevé enregistré jusqu 'ici
dans le groupe A (13-2). Ils ne semblent
pas avoir fini de surprendre le public
et les spécialistes, de plus en plus nom-
breux , qui se pressent dans les tribunes
de la patinoire de Tivoli pour assister
à ce que l'on ne désigne plus que com-
me «le ballet sur glace de l'URSS ».

Canada bat
Allemagne de l'Est 6-0

(2-0 , 1-0, 3-0)
Ce match s'est disputé devant 6000

spectateurs. Sans avoir à forcer leur
talent , les Canadiens se sont imposés de
façon indiscutable.

CLASSEMENT
1. URSS 4-8 (buts : 42-3 ; 2. Cana-

da 4-8 (28-3) ; 3. Tchécoslovaquie 4-8
(27-6) ; 4. Suède 4-6 (20-8) ; 5. Alle-
magne de lEst (4-2 (4-23) ; 6. Etats-
Unis 4-0 (7-31) ; 7. Pologne (4-0 04-
28) ; 8. Finlande 4-0 (5-35).

Group e C
ITALIE BAT DANEMARK 12-5

(1-0 3-2 8-3)
L'Italie terminé' ainsi ' 'première du

groupe C (17e à 19e place). Elle a rem-
porté tous ses matchs et .elle . ne peut
plus être rejointe par le Danemark qui
doit encore rencontrer l'Afrique du Sud
dans l'ultime rencontre de cette poule.

Nouveaux tests
à la Patinoire
des Mélèzes !

Cette semaine, plusieurs pati -
neuses du Club de La Chaux-
de-Fonds ont passé, sous l'œil
critique de juges romands, dif-
férents tests. C'est ainsi que
Jocelyne Matthey a obtenu la
grande médaille romande d'ar-
gent ; Caroline Christen et ;
Floriane Baud , la grande Blé- •
daille suisse ; Nicole Steiner la ]
grande médaille romande de j', bronze et enfin , Liliane Haem-

; merli la petite médaille de
bronze romande. Nos félicita-

; tions à, toutes ces élèves de
Mlle Boillod. Plusieurs de ces ;', talentueuses patineuses seron t
du reste en piste, samedi soir, ',
au cours du traditionnel car-

', naval de la glace organisé à
La Chaux-de-Fonds.

1

$*2 Cyclisme

Paris-Nice n 'a jamais autant mérité
son qualificatif de « Course du soleil ».
C'est en effet par un temps magnifique
que s'est déroulée la première étape,
qui conduisait les 80 concurrents en lice
de Montereau à Auxerre sur 143 km. 200.
La victoire et le premier maillot de lea-
der au classement général sont revenus
à l'Italien Adriano Durante , qui a
battu au sprint son compatriote Michel
Dancelli , le Belge Eddy Merckx et le
Français Pingeon , avec qui il s'était
échappé peu avant l'arrivée. Le peloton
ne devait terminer qu 'à six secondes.

Voici le classement :
1. Adriano Durante (It) , les 143 km. en

3 h. 36'37" ; 2. Michèle Dancelli (It) ; 3.
Eddy Merckx (Be) même temps ; 4.
Pingeon (Fr) , 3 h. 36'40" ; 5. Sels (Be) ,
3 h. 36'43" ; 6. Marcarini (It) ; 7..Cadiou
(Fr) ; 8. van Coningslloo (Be) ; 9. van
der Vleuten (Be) ; 10. Lelangue (Be) ;
11. van Looy (Be) ; 12. den Hartog (Be) ;
13. Hoban (GB) ; 14. ex-aequo , tout le
peloton, avec les Suisses, à l'exception
de Frédy Ruegg, classé 76e en 3 h. 39'44".

Ruegg seul Suisse
en retard

dans Paris-Nice

'ï\J Football

Les équipes de douze pays, participe-
ront à la 6e édition du championnat
international d'été, plus connu sous le
nom de Coupe Rappan. Le tirage au sort
des groupes a eu lieu à Francfort. Les
quatre équipes suisses (qui n 'ont pas en-
core été désignées) feront partie de la
première division avec quatre équipes
hollandaises, quatre italiennes, trois bel-
ges et une luxembourgeoise. Au sein de
cette division , les équipes seront répar-
ties en quatre groupes de quatre. Dans
la seconde division, des équipes d'Alle-
magne de l'Est et de l'Ouest, de Pologne ,
de France, de Yougoslavie, de Suède et
de Tchécoslovaquie seront aux prises.

La Coupe des vamqueurs
de Coupe

Au stade d'Anfield à Liverpool , de-
vant 55.00 spectateurs, en match retour
comptant pour les quarts de finale de
la Coupe des vainqueurs de Coupe, Li-
verpool a battu Honved Budapest par
2-0 après avoir mené au repos par 1-0.
A l'aller , le match s'était terminé sur
le score de 0-0. Liverpool se trouve
donc qualifié pour les demi-finales en
compagnie des Celtics de Glasgow,
seuls autres demi-finalistes déjà con-
nus.

La Coupe Rappan
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il si journal d'information indépendant'

Salon de Genève 1966 H

cherche !

VENDEUSES
VENDEUSES auxiliaires

; pour rayons textiles

EMPLOYÉE de bureau
Bon salaire - avantages sociaux des
grands magasins - semaine de 5 jours
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Faire offres
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KH7]Bra''.; COMMUNE DE
BÉlv  ̂ FENIN-VILARS- I
HHp$& SAULES !

Mise au concours
Par suite de démission honorable
du titulaire, la Commune de Fenin-
Vilars-Saules met au concours le
poste d'

ADMINISTRATEUR
COMMUNAL

Entrée en fonction : le 1er juin
1966 ou date à convenir.
Exigences : formation commerciale
ou titre équivalent.
Traitement : à convenir, selon ca-
hier des charges qui peut être con-

| suite chez M. Paul Desaules, pré-
sident de Commune, à Saules, tél.
(038) 6 92 06.
Les offres sont à adresser au Con-
seil communal de Fenin-Vilars-
Saules, jusqu'au 20 mars 1966.

Conseil communal

MATIÈRES PLASTIQUES
Pour notre fabrication d'outillages, nous cherchons

mécanicien
Travail varié et indépendant.

S'adresser à INCA S.A., place du Tricentenaire 1
(quartier des Forges).

Nous demandons

si possible avec maîtrise fédérale. :
é\

S'adresser au Grand Garage de l'Etoile, Georges
Châtelain, La Chaux-de-Fonds, Fritz-Courvolsler 28,
tél. (039) 313 G2 - Automobiles FIAT - AUSTIN

V _>

: ' 1BRADOREX
Nord 176 - Tél. (039) 31476

La Chaux-de-Fonds

cherche

pour- boîtes et bracelets.

JEUNES GENS sortant des écoles seraient formés.

Faire offres ou se présenter.

v. J

Fabrique de
CADRANS NATÈRE

engagerait tout de suite ou pour époque à convenir

UU MM rRADDPIPil oUSi iTOrr™
ainsi que

Se présenter après avoir pris rendez-vous télépho-
niquement à la rue du Doubs 154, tél. (039) 320 08. jj

__ _ 
PRÉCISION HORLOGÈRE
cherche

une aide de bureau
i S t ! ' ! t

une régleuse
pour travail en atelier

jeunes filles
13 pour différents travaux de termi-

naison.

; Prière de se présenter avenue Léo-
pold-Robert 108, tél. (039) 310 05.
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¦ HUGUEN1N

BOÎTES DE MONTRES HUGUENIN S.A.
cherchent

pour leur département tournage
acier. '

Connaissance des machines Kum-
1 mer et Ebosa exigée.

Parc 3-5, Le Locle, tél. (039) 5 3101

Atelier de plaqué or galvanique
cherche

ouvrière
pour différents travaux d'atelier.

Se présenter à Plagalux, R. Schaf-
roth, Succès 9, tel (039) 247 20.

* ,¦-.,-,,_ ^MIM y

cherche un !

CALCULATEUR
DE CAMES

ayant une formation de décolleteur.
Entrée immédiate ou à une date à convenir. Semaine
de 5 Jours. I

Adresser les offres au service du personnel de la
\ S. A. Jos. Pétermann, fabrique de machines, 2740 Mou-

tier (Jura bernois) .

¦ i '

r~~
i '< ifflf ' Département \

I ii v \J **e l'aST3°atture

s Le Service cantonal des améliora-
tions foncières cherche

dessinateurs
pour divers travaux.

Obligations et traitement légaux.
Entrée en fonctions : à convenir.

Les offres de services manuscrites,
avec curriculum vitae et références,
doivent être adressées à l'Office du

! personnel, Château de Neuchâtel,
jusqu'au 15 mars 1966.

Nous cherchons, pour date à convenir

CONCIERGE-
COMMISSIONNAIRE

suisse, de toute moralité, disposant du permis de
conduire et dont l'épouse aiderait à l'entretien de nos

| bureaux et ateliers.

Prière de se présenter chez André Humbert-Prince,
cadrans soignés, Gentianes 53.

f N
Montres Teriam

cherchent

H0RL0GERS-
DÉC0TTEURS
Prière de se présenter à nos bu-
reaux, av. Léopold-Robert 75, tél.
(039) 2 94 44.

V )



Coiffure
GINES

et sa nouvelle collaboratrice

HAUTE COIFFURE
Saint-Imier

Midi 9 Tél. (039) 423 23

A VENDRE
bel immeuble locatif sis au centre de la ville, dans
quartier tranquille, comprenant 4 appartements de 5
pièces, 1 de 2 pièces et 3 garages, avec jardin , dans
lequel il serait éventuellement possible de construire
une petite fabrique.

Pour tous renseignements, écrire sous chiffre P 10 406 N
à Publicitas S.A., 2300 La Chaux-de-Fonds.

L'ETRANGE DOCTEUR

FEUILLETON DE « L'IMPARTIAL > 19

Elisabeth SEIFERT
r

Traduit de l'anglais
par

LUCIENNE MOLITOR
(Marabout , Editions Gérard , Bruxelles)

— C'est vraiment réconfortant, continua
Betty, de l'écouter qui imite le chant, le pépie-
ment des oiseaux , et d'entendre les oiseaux lui
répondre. Qu'y a-t-il de plus inoffensif qu'un
invalide installé dans sa voiturette sous les
lilas et conversant avec les oiseaux ? Qu'y
a-t-il là qui puisse rendre cet homme... il
s'appelle Buck... et ses bras sont couverts de
poils blonds si épais qu'on dirait du sable...

Doucement, Richard posa la main sur
l'épaule de Betty, sa femme. Elle reprit :

— Cela me rend folle ! Comment est-il pos-
sible qu 'un jeune homme en pleine santé puisse
ainsi singer un homme au visage livide, assis
dans son fauteuil roulant et qui siffle pour
appeler un oiseau ?... n l'imitait pour se mo-
quer, ne s'arrêtant que pour lancer quelque
remarque des plus désobligeantes . Que pou-

vais-je dire à un être aussi méchant ? Com-
ment avoir prise sur lui ? C'était affreux !
Oncle Charles en a été profondément blessé,
furieux... mais il était là, complètement im-
puissant. Je l'ai reconduit à la maison. Il était
pâle comme un mort, il tremblait... et comment
trouver les mots pour le réconforter ?

Nous sommes restés un moment silencieux.
Au-dessus de nous la fumée, sortant de la
cheminée, s'élevait en volutes qui se déta-
chaient sur le ciel pâle. Un engoulevent cria
au fond des bois. Mac, le fox-terrier, longeant
le mur, arriva derrière moi et posa son museau
sur mon épaule. Je lui grattai doucement
l'oreille. Et j 'avais envie de pleurer.

— Ce voyou a-t-il le droit de se moquer
ainsi d'un malade ? demanda Betty. Et si vous
ne pouvez pas répondre à cette question, du
moins, répondez à celle-ci : cet homme qui
maintenant passe ses journées entières dans
son fauteuil roulant a-t-il le droit , oui ou non,
de jouir des rares plaisirs qui lui sont laissés ?
Nous, nous savons ce qu'était oncle Charles
avant son accident. Dites-moi donc quelle
espèce de citoyen est ce Buck, et de quel
monde il sort ?

Elle était hors d'elle-même et nous ne sa-
vions que lui répondre. Smokey se leva, fit
quelques pas sur la terrasse. A ce moment, un
des enfants tomba d'un arbre. Heureusement,
il ne fut pas blessé, et cet incident nous permit
de bouger à notre tour. Allant de l'un à l'autre,

nous nous passions les gâteaux et le café
chaud. Dick Hinton servit encore un peu de
crème glacée à Nancy Johnson. Le pouce de
Dick glissa dans la tranche rose, et Nancy en
fit toute une affaire. Tous, nous nous effor-
cions de faire un peu les fous.

C'était une réunion de vieux amis. La plu-
part avaient grandi ensemble, étaient allés
ensemble à l'école, s'étaient mariés, et se
faisaient de très fréquentes visites. Nous nous
connaissions comme si nous avions été frères
et soeurs, nous connaissions l'état de nos dents
aussi bien que nos petits échecs et nos petits
succès personnels. L'hiver, nous jouions au
bridge ensemble, et à la pétanque en été.
Lorsque Henrietta Saputo dut être hospitalisée
inopinément, chacune d'entre nous prit un de
ses enfants, et nous nous occupâmes également
de Tony. La façon dont Kay Johnson négligeait
son ménage ne nous plaisait pas, et nous ne le
lui cachions pas. Et nous avons fait tout ce
que nous pouvions pour empêcher Joe Ben
Summers de se séparer de Patty, comme il en
avait l'intention. Oui , nous savions tout les
uns des autres, qu 'il s'agît du présent ou du
passé ; seuls Smokey ne partageai t pas cette
amitié ancienne qui nous liait étroitement.
Mais il ne tarderait pas à être pour nous tous,
lui aussi, un ami intime.

La nuit maintenant était Venue, mais nous
restions là, personne ne se décidant à se lever
pour rentrer chez soi. Smokey avait raison :

il n'y aurait plus guère de soirées semblables
avant l'été prochain. Nous entendions aux
alentours les mille petits bruits dé la nuit ; les
chiens s'étaient enfoncés dans les bois à la
poursuite d'un lapin.

— N'ayez crainte, dit Smokey, ils gagneront
la course.

Le téléphone sonna bruyamment — les
Howdershell avaient fait installer un système
de sonnerie que l'on entendait du dehors. Je
vis la main de Smokey qui se crispait déjà,
mais c'était Lovey qu'on appelait. Elle se leva
d'un bond et se précipita dans la maison en
faisant claquer les portes derrière elle. Elle
semblait passablement agitée, et elle commu-
niqua son impatience à la plupart d'entre
nous. Aussi, lorsqu'elle revint, son air bizarre
n'échappa à personne, et tout le monde atten-
dait qu'elle nous dise qui lui avait téléphoné.
Mais elle prétendit qu'il s'agissait d'une erreur,
puis elle s'assit à côté de Patty, mais ne dit
plus un mot.

A seize ans, les jeunes filles aiment raconter
leurs petits secrets à leurs amies, et une
certaine inquiétude me vint ; j e devinai que
Smokey, lui aussi, se demandait ce que ce
silence signifiait.

Pourquoi lui avait-on téléphoné , ou bien
s'agissait-il réellement d'une erreur ? J'eus
envie d'aller tout simplement poser la question
à Lovey. Mais je me ravisai, et n'en fis rien.

(A suivre).
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Il scisas il
1 réserve de propriété 1
1 PAYABLES EN 36 MOIS ™

\

En cas de décès ou d'Invalidité totale de Pour maladies, accidents, service militaire,
l'acheteur, la maison (ait cadeau du solde etc., de l'acheteur, arrangements spéciaux
à payer (sel. disp. ad hoc) prévus pour le paiement des mensualités.
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CHAMBRE A COUCHER «», Fr. m<- f̂flt B *
à crédit Ft. 1139.— / acompte Fr. 195.— et 34 mois à dâfB ĝP© T i'" 

*

SALLE A MANGER 6 pièces dès Fr. m -̂ 
 ̂
«Éj 

*

à crédit Fr. 895.— / acompte Fr. 160.— et 55 mois è _É_i_ _9 O g

STUDIO COMPLET 13 pièces do. ft.Muv- AQ f -
à crédit Fr. 2189.— / acompte Fr. 383.— et 36 mois à "fjP jj  ̂©

SALLE A MANGER TEAK 6 pièces d*. r,. *u-  ̂BJ
à crédit Fr. 1069.— / acompte Fr. 187.— et 36 mois à _8_34__P©

SALON-UT 5 pièces des Fr. m<- *% £S|

Ià  

crédit Fr. 795,— / acompte Fr. UO.— et 3S mol» è > H ̂ ^©
Bl 

î

APPARTEMENT COMPLET une pièce dé» *. mr<- JtfLI*5 f *
à crédit Fr. 2845.— /  acompte Fr. 498. —et 36 mots à %_|P_^'a S

APPARTEMENT COMPLET deux pièces «», Fr. im~ fl.9 _, ^
*

à crédit Fr. 3630.— / acompte Fr. 635.— et 36 mois à WBBJ'̂ BP ® I "¦ ':%

APPARTEMENT COMPLET trois pièces dès Fr. sm- CH l̂f
à crédit Fr. 4195.— / acompte Fr. 735.— et 36 mois à JP Jf ©"

Avec chaque appartement complet nn «a _sj__ H ¦ ¦ s_P>V BU ___,__! BB9

NOTRE CADEAU: LA Cil 1 S 1111
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VOS ANCIENS MEUBLES SONT REPRIS EN PAIEMENT
AU MEILLEUR PRIX DU JOUR K/,?|

En nous adressant aujourd'hui encore le bon cl-dessous, vous obtelndrez gratuitement notre do-
cumentation complète et détaillée. S ' .."

. BON POUR DOCUMENTATION GRATUITE . ¦ '

_„& Nom, prénom : _ _aS«Bii
T̂ff Rue, No : M| ^

* localité : ; '

I

TINBUBY HiEyiLinElfS I
Route de Rlax No 10 1 14 B_sB_ MB ¦ ma nng
Sortie do ville, direction de Fribourg E_H§) ' *S * < laË- 1 H
Tél. (02?) 2 7518- .81» UaV VmW Bl H-B cS-B BpS
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^Stj  Extrait du prospectus
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Société de Banque Suisse
Augmentation de capital de 1966
de f r. 250 OOO OOO à f r. 270 000 000

¦
¦ :

'

Sur la proposition du Conseil d'administration, l'Assemblée générale ordinaire
des actionnaires de notre Etablissement, tenue le 8 mars 1966, a décidé d'aug-
menter le capital-actions de fr. 250000000 à fr. 270000000 par l'émission de

40 OOO actions nouvelles au porteur de fr. 500 nom. chacune
Nos 500 001 - 540 000

afin d'adapter les fonds propres à l'accroissement de l'activité de la Banque.
L'Assemblée générale a constaté que les actions nouvelles ont été souscrites et
entièrement libérées et que la société qui les a souscrites s'est engagée à les
offrir aux actionnaires actuels aux conditions énoncées à la fin du présent
prospectus.
Les actions nouvelles actuellement émises auront droit au dividende à partir du
1er janvier 1966 et seront munies des coupons Nos 25 et suivants. Elles sont par
ailleurs assimilées à tous égards aux actions anciennes. Chaque action de fr. 500
nom. donne droit à une voix aux assemblées générales.
La cotation des actions nouvelles sera , demandée aux bourses de Bâle, Berne,
Genève, Lausanne, Neuchâtel, Saint-Gall et Zurich.

Offre de souscription
ies actions nouvelles sont offertes en souscription aux actionnaires actuels
pendant la période du

14 au 24 mars 1966, à midi

aux conditions suivantes :

.1) Le prix de souscription est fixé à fr. 1000.- net par action de fr. 500 nom. Le
timbre fédéral d'émission de 2% est supporté par notre Banque.

2) 25 actions anciennes de fr. 500 nom. donnent le droit de souscrire à 2 actions
nouvelles de fr. 500 nom.

3) Le droit de souscription peut être exercé auprès de l'un des sièges, succursales
et agences de notre Banque, contre remise du coupon N° 24 des actions
anciennes et au moyen du bulletin de souscription prévu à cet effet.

4) Sur la base de 12 V_ droits, 1 action nouvelle peut être souscrite. Notre Etablis- j
sèment servira volontiers d'intermédiaire- pour l'achat et la vente dé droits de I
souscription entiers de même que de demi-droits.

5) La libération des actions nouvelles devra être effectuée jusqu'au 31 mars 1966
au plus tard.

Bâle, le 9 mars 1966. Société de Banque Suisse
Le Président du Conseil d'administration t

S. Schweizer
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BsM «H r ** sMRnTTTrl-B Dernier jour - 16 ans
I Un film d'espionnage et d'action « HORS CLASSE *
n Ray DANTON — Pascale PETIT — Roger HANIN
¦ CORRIDA POUR UN ESPION
¦ 

La vie infernale des espions...
Une histoire percutante... et ÇA BARDE ! 

l-f n̂37__-KHi»CTrêî ' 15 h' et 20 h' :î0
W H*TI «Ini MHIH I I fw M I f 1 is ans - Dernier jour

B
Monica Vitti - Richard Harris - Rita Renoir

dans le film prestigieux de Michelangelo Antonioni

B
LE DÉSERT ROUGE

Technicolor Parlé français i

B 
Grand Prix du Festival de Venise

Grand Prix de la critique internationale

BB_3 _Ç___Lg_B_î_BE_f!l-l i5 h- et 20 h- 3°
S

ON NE MANQUE PAS UN « JAMES BOND 007 »
Sean Connery - Ursula Andress

« DR NO
¦ 2 heures de spectacle « choc » Technicolor 16 ans
_ Rien de plus ahurissant, dé plus extravagant , de plus
f§ divertissant et finalement de plus cocasse que ce film

81j-l--&3_-&rjE6IilE--il-Bl 20 h. - film principal 20 h. 30
ps Ce sujet tant discuté...
B dont personne ne parle qu 'à mots couverts !
¦ LE TROISI ÈME SEXE

Un film à voir ou à revoir
9 Parlé français ' 18 ans

g B Si sfr-̂ lfMrï'fl fflTJKI'f 20.30 CJhr
Der Film auf den Millionen wieder warten

S Romy Schneider Karlheinz Bohm
SISSI

;J Die zauberhafte Liebesgeschiechte der jungen Kaiserln
Elisabeth von Oesterreich •

g 15 heures LE COLLÈGE ENDIABLE de .7 à 77 ans

g|il_y_ t̂M-«-J--i--i-C--Cl 20 h. 30
Jean Seberg, Claude Rich, Eisa Martinelli dans i

H la , brillante comédie policière de Nicolas Gessner
tournée à Genève et Lausanne

S UN MILLIARD DANS UN BILLARD
Un film pétillant, riche de gags, d'inventions mené à un

a train d'enfer... En grande première, couleurs.

Bgfiyi wËsff ls ëËïïiï à 15 ™ et 20 h ' 30
¦ K^^falL-IaWi-i t W Tf < UM Première vision 16 ans

Une histoire de la Seconde Guerre Mondiale dont la

I 
progression dramatique inexorable vous laissera le souf-
fle court et le coeur battant.

«
OPÉRATION CROSSBOW

avec Sophia LOREN, George PEPPARD, Trevor HO-
~ WARD et John MILLS. En couleurs-panavision

ti______fiBM—K_BW_m__g______Bsgtt_BM_B_èi———^

HAUTS voys ©lire un choix extraordinaire

j A de ïoyages de Papes ^̂ %^^
1 pour vous présenter le printemps (né dans nos cœurs).
| Voici 16 voyages favorables pour jouir des fêtes de Pâques dans des contrées très favo-

rables pour le printemps : \

Destination Jours Dates exactes Prix fo rfaitaires

Tchécoslovaquie - Prague 8 4-11 avril 475.-
Vienne - Autriche 8 4-11 avril 485.-

'I Côte d'Azur - Riviera italienne 6 6-11 avril 350.-
i Provence - Camargue - Marseille 6 6-11 avril 350.-
: Rhénanie - Hollande - Belgique 6 6-11 avril , 390.-

Gênes - Pise - Florence 4 8-11 avril 195.-
Côte d'Azur 4 8-11 avril 225.-
Châteaux de la Loire - Touraine 4 8-11 avril 245.-
Paris - Versailles 4 8-11 avril 235.-
La Moselle 4 8-11 avril 230.-

;' Amsterdam - Bruxelles 4 8-11 avril 260.-
Munich - Châteaux royaux 4 8-11 avril 220.-
Engadine - Lac de Corne - Tessin 3 9-11 avril 145.-
Tyrol 2 10-1 1 avril - 115.-

j Rudesheim sur le Rhin 2 10-11 avril 115.-
| Iles Borromées 2 10-11 avril 98.-
I

Renseignez-vous et inscrivez-vous auprès de votre agence de voyages (ou directement chez
nous) dans les prochains jours pour bénéficier du choix complet.

voyages<7MMMJH ™ ™™™ - ™<» ™™ "
"̂̂  Succursales à Berne, Bienne, Morat

1̂ ^̂ ^̂ ^̂  immm } _ 

VERRES DE MONTRES

OUVRIÈRE
M

suisse, pour différents travaux - ,
d'atelier est demandée tout de suite.

On mettrait au courant.

S'adresser à INCA S.A„ place du
Tricentenaire 1 (quartier des For-

! ges) . \

m IV"
(Çv£r?î _ . Y^-

Losl

«éâÊ̂ÊÊÈm

(ment/ pdM !
Cervelas Bell. Pai
chapelet entier à
6 pièces. Avec une
petite auto pour
collectionneurs.
Fr. 3.-. Une exclu-
sivité

«4

1 viroleuses-
I centreuses

metteuses/eu rs
en marche

sont demandées (es). i

S'adresser au bureau de L'Impar-
H tial ou téléphone (039) 312 67.

von GUNTEN
Verres de contact
Av. Léop.-Robert 21

f »

A remettre pour tout de suite ou
pour date à convenir

Canna» » fl I Kngi g B H Psnsi

EPSCFf^lF"
Plein centre, bon passage, grand
quartier à domicile.
Prix modéré.
Ecrire sous chiffre BH 5329, au
bureau de L'Impartial.

^$^S_

éfBm ^^ééàk
^~y *sm/v>mg'm ¦¦¦

! <5£mg0& ||

Velouté et saveur délicieuse

La joie des fins gourmets !
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Ce soir à 20 h. 15 Ancien Stand - Cartes à Fr. 10 —
1 

MERCREDI 9 MARS
SOTTENS : 12.05 Au carillon de midi.

12.35 Bon anniversaire. 12.45 Informa-
tions. 12.55 Feuilleton (33). 13.05 Les
nouveautés du disque. 13.30 Musique
sans paroles... ou presque. 14.00 Miroir-
flash. 14.05 Championnats du monde
de hockey sur glace 1966 : Suisse - Al-
lemagne. 15.20 Réalités. 16.00 Miroir-
flash. 16.05 Le rendez-vous de seize
heures. 17.00 Miroir-flash. 17.05 Trésors
de notre discothèque. 17.30 Jeunesse-
Club. 18.00 Informations. 18.10 Le mi-
cro dans la vie. 19.00 Le miroir du mon-
de. 19.30 Livret à domicile. 20.00 Maga-
zine 66. 20.20 Ce soir nous écouterons.
20.30 L'Orchestre de la Suisse romande.
22.30 Informations. 22.35 La semaine
littéraire. 23.00 Au pays du blues et
du gospel. 23.25 Miroir-dernière. 23.30
Hymne national.

2e Programme : 18.00 Jeunesse-Club.
18.30 Perspectives. 19.00 Emission d'en-
semble. Per i lavoratori italianl in Sviz-
zera. 20.00 Vingt-quatre heures de la
vie du monde. 20.20 Feuilleton (33). 20.30
L'Université radiophonique internatio-
nale. 21.15 Reportage sportif . 22.00 Les
sentiers de la vie. 22.30 Sleepy time j azz.

BEROMUNSTER : 12.25 Communi-
qués. 12.30 Informations. Commentaires
et nouvelles. 12.50 Nos compliments.
13.00 En musique 14.00 Magazine fémi-
nin. 14.30 Radioscolaire. 15.00 Informa-
tions. 15.05 Quatuor. 15.40 Chants. 16.00
Météo. Informations. 16.05 Chœur
d'hommes. 16.30 Thé dansant. 17.30
Pour les enfants. 18.00 Informations.
18.05 Musique pour un invité. 18.50 Com-
muniqués. 19.00 Informations. Actuali-
tés. Nouvelles de la Confédération et
des cantons. Revue de presse. 19.40 Echo
du temps. 20.00 Ensemble champêtre.
20.20 Feuilleton. 21.20 Disques. 21.55
Un exposé . 22.05 Orchestre de chambre.
22.15 Informations. Commentaires et
nouvelles. 22.25 Light Concerto. 23.10
Hockey sur glace. 23.15 Météo. Informa-
tions.

MONTE-CENERI : 12.10 Musique va-
rée. 12.30 Informations. Actualités, 13.00

La nouvelle vague de la chanson. 13.15
Second programme. 13.20 Solistes et
orchestres. 14.00 Informations. 16.00 In-
formations. 16.05 Interprètes sous la
loupe. 17.00 Radio-Jeunesse. 18.00 In-
formations. 18.05 Le Trio Klemm. 18.30
Romance. 18.45 Journal culturel. 19.00
Acquarelle napolitaine. 19.10 Communi-
qués. 19.15 Informations. Actualités.
19.45 Rythmes. 20.00 La Voix humaine.
20.45 Disques. 21.00 Orchestre Radiosa.
21.30 En longeant la Seine. 22.00 In-
formations.22.05 La magie. 22.30 Piano.
23.00 Informations. Actualités. 23.20 Re-
frains.

JEUDI 10 MARS
SOTTENS : 6.10 Bonjour à tous ! 6.15

Informations. 7.15 Miroir-première. 7.25
Le bonjour de Colette Jean. 8.00 Miroir-
flash . 9.00 Miroir-flash. 9.05 Les souris
dansent. 10.00 Miroir-flash. 11.00 Mi-
roir-flash.. 11.05 Route libre. 12.00 Mi-
roir-flash.

BEROMUNSTER : 6.15 Informations.
6.20 Mélodies légères. 7.00 Informations.
7.10 En musique. 7.30 Pour les automo-
bilistes voyageant en Suisse. 8.30 Con-
certo. 9.00 Informations. 9.05 Picca-
dilly. 10.00 Météo. Informations. 10.05
Disques. 10.20 Radioscolaire. 10.50 Scher-
zo. 11.00 Informations. 11.05 Emission
d'ensemble. 12.00 Accordéon.

MONTE-CENERI : 7.00 Musique. La
journée d'hier. 7.15 Informations. Mu-
sique variée. 8.00 Informations. 8.05 Mu-
sique variée. 8.30 Radio-matin. 11.05
Emission d'ensemble. 12.00 Revue de
presse.
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D I V E R S
Congrès au Locle

des Témoins de Jehovah
Sous ce thème biblique (basé sur

Matthieu 28 : 19,20) les témoins de
Jéhovah organisent du 11 au 13 mars
un important congrès au Locle. Plus
de quatre cents ministres, dont une
centaine de délégués de la région y
sont attendus.

Le congrès du Locle aura pour but
la formation des délégués en vue de
leur ministère. Du temps a cependant
aussi été réservé pour permettre aux
congressistes d'inviter la population du
Locle à la conférence publique de di-
manche après-midi qui répondra à la
question « Dieu exerce-t-il une in-
fluence en ce vingtième siècle ? ». Elle
sera faite par M. J.-L. Prisi , respon-
sable régional des témoins de Jéhovah.

Banque cantonale
vaudoise

Avec un total de 1750 millions, le
bilan à fin 1965 de la Banque canto-
nale vaudoise présente, comparative-
ment à celui de 1964, une augmenta-
tion de 185 millions de francs ou de
11,8 pour cent. Cette progression est
sensiblement plus forte qu 'elle ne l'a-
vait été durant l'exercice 1964 (8,2
pour cent) . Elle dépasse également celle
de 1963 (10.5 pour cent).

Le compte de pertes et profits mon-
tre que la Banque cantonale vaudoise
a perçu de ses emprunteurs , en 1965,
50,5 millions de francs d'intérêts, tan-
dis qu 'elle a dû en payer à ses dé-
posants et prêteurs pour un montant
de 41,1 millions de francs. Le bénéfice
sur intérêts a donc atteint 9,4 mil-
lions de francs, contre 9 millions de
francs un an auparavant. Les com-
missions et le produit des différents
portefeuilles ont totalisé, à fin 1965.
12,3 millions de- francs contre 11,3
millions de francs en 1964.

Au chapitre des charges, les frais
de personnel, les . frais généraux et
les amortissements sont comptabilisés
à fin 1965 pour 16,9 millions de francs
au total , contre 15,7 millions de francs
un an auparavant. : "

Le bénéfice net réalisé par la Banque
cantonale vaudoise durant l'année 1965

s'élève ainsi à 4.749.859 francs, contre
4.694.704 francs en 1964. Avec le re-
port ancien, le solde disponible est
de 5.096.424 francs.

Dans sa séance du 24 février, le
Conseil général de la Banque canto-
nale vaudoise a décidé de distribuer
un dividende Inchangé de 7 pour cent,
de verser 500.000 francs à la réserve
statutaire et d'affecter 600.000 francs
à des amortissements sur Immeubles.
Déduction faite de dons à diverses
œuvres de bienfaisance, le solde re-
porté à nouveau est de 436.000 francs
environ, (ats)

ÉTAT CIVIL
LES PONTS-DE-MARTEL

FÉVRIER
Naissance

27. Huguenin-Dezot Thierry - Alain,
fils de Georges - Marcel et de Edmée-
Edith , née Aeschlimann.

Mariage
25. Grezet Charles - Albert, domici-

lié à Brot-Plamboz, et Nobs Janine -
Elisabeth , domiciliée à. Engollon.

MARDI 8 MARS

LA CHAUX-DE-FONDS
Naissances

Tissot-Daguette Caroline - Gabrielle,
fille de Lucas - Edouard, ingénieur, et
de Marguerite - Berthe - Thérèse, née
Franceschetti. — Studer Pierre - Hen-
ri, fils de Jean-Henri Susini, mécani-
cien-électricien, et de Paulette, née
Liengme. — Blanc Danièle - Pascale,
fille de Siegfried-Paul , mécanicien, et
de Verena-Edith, née Nadig. — Acker-
mann Claire-Anne-Marie, fille de Emil,
serrurier , et de Thérèse, née Benoit. —
Zuccolottq Marco-Simone, fils de Ne-
vio - Antonio, mécanicien, et de Laura-
Amabile-Carolina , née Conti . — Bie-
dermann Olivier-René, fils de Michel-
René, carrossier , et de Elisabeth-Eri-
ka, née Jeanneret. —¦ Terraz Christian-
Pierre, fils de Pierre-Gabriel , horloger
complet, et de Elisabeth-Rita, née Cas-
telletti. — Marsico Vittorio - Emilio,
fils de Giovanni-Emilio. employé de
bureau, et de Verena , née Rizzotti .

Promesses de mariage
Ribaux Alain - François, employé

CFF, et Barrillier Liliane - Margue-
rite.

LE LOCLE
Naissance

Fragnière Joël, fils de Maurice-Hen-
ri , mécanicien, et de Yvette - Carmelle,
née Fragnière, Valaisan .

Promesses de mariage
Willemin François - Louis - William ,

dessinateur - architecte, Bernois , et
Jeanneret-Gris Michèle - Edith - An-
drée, Neuchâteloise.

Décès
BUtschi née Jacot Yvonne - Louise,

ménagère, Bernoise, née le 27 avril
1922. — Lavizzari Giacomo - Giovanni ,
manoeuvre maçon, de nationalité ita-
lienne, né le 1er septembre 1888.

Prix d'abonnement
Franco Pour l'étranger
pour la Suisse . _L_ „„1 an Fr. 90.—
I 52H_ Fr- S1?" « mois » 47.506 mois » 24.2o .
3 mois » 12.25 3 mols » 24-50
1 mois » 4.25 1 mois » 8.75
Tarifs réduits pour certains pays

RENSEIGNEMENTS
Communiqués

fCetta rubrique n 'émane pns de notre
rédaction; elle n 'sngags pns le journal.)

Match an loto.
Ce soir à 20 h. 15. à l'Ancien Stand,

par le groupement des juniors.
« Les Pianos Mécaniques » dès jeudi

soir en grande première au cinéma
KHz.
Juan Antonio Bardem, dont on n'a

pas oublié « Mort d'un cycliste » et
« Grande Rue », a remarquablement
transposé le fameux roman de Henri
François Rey : dans le cadre, éclatant
de lumière, d'un Cadaquès estival , les
personnages de Rey, magistralement
incarnés par James Mason et Melina
Mercouri , Didier Haudepin et Hardy
Kruger , vivent intensément et font
partager au spectateur leurs aventures.
Mais la peinture de cette société ne
va pas sans une critique souvent acer-
be : Bardem sait voir et donner à voir.
En couleurs — 18 ans révolus — Séan-
ces tous les soirs à 20 h. 30 — Mati-
nées- à 15 h. : samedi et dimanche.
Pierre-Jean Vaillard au Théâtre de La

Chaux-de-Fonds.
La véritable aubaine pour notre vil-

le que de recevoir demain jeudi soir
sur la scène du Théâtre, la tournée
officielle du Théâtre des Deux-Anes
avec Pierre-Jean Vaillard et ses com-
pagnons, qui joueront pour votre plai-
sir la revue d'actualités « Plein... les
Urnes ». Une soirée qui restera mémo-
rable pour les fidèles de notre théâtre. MERCREDI 9 MARS

LA CHAUX-DE-FONDS
PHARMACIE D'OFFICE : jusqu'à 22.00,

Bourquin, Léopold-Robert 39.
Ensuite, cas urgents, tél. au No 11.

SERVICE D'URGENCE MEDICAL, et
DENTAIRE : Tél. No 210 17 ren-
seignera. (N' appelez qu'en cas
d'absence du médecin de famille).

FEU : Tél. No 18.
POLICE SECOURS : Tél. No 17.
MAIN-TENDUE : Tél. (039) 311 44.

LE LOCLE
CINE LUX : Colère noire.
PHARMACIE D'OFFICE : Coopérati-

ve, jusqu 'à 21.00, ensuite le tél.
No 11 renseignera.

MAIN-TENDUE : Tél. (039) 3 U 44.
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Après leurs succès parisiens aux cabarets de « L'Ecluse » et à « L'Echelle de Jacob »
ainsi que leur passage très remarqué à « L'Alhambra » et au « Concert Paera »

POUR LA PREMIÈRE FOIS A LA CHAUX-DE-FONDS
se présenteront

Michèle et Christian |
auteurs-compositeurs , avec leur camarade

Jean-Daniel TremeauJ
Un spectacle de chansons fraîches, charmantes ou mordantes donné par ces artistes malicieux
qui ont obtenu les meilleures critiques de la presse parisienne. Un récital inhabituel chez nous.

THEATRE SAINT-LOUIS - VENDREDI 11 MARS, à 20 h. 30
Location Marché Migras, département photo - Prix des places Fr. 6-  et 8.-

Réduction de Fr. 2.- sur présentation de la carte de coopérateur Migras
ou d'étudiant ou d'apprenti
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Economisez *jOcts!
! . . .  . :

Crème pour café Stalden
savoureuse, veloutée et généreuse

Actuellement Fr. 2.80 les 3 boîtes
Faites vôtre provision !

Cj uuaea '
^"\.. du pays d'Emmental
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GRAND MATCH DE LA SAISON f , H j  r* • c J Vendredi 11 mars prochain
4 cartons (ll'cllld@ Sdlle ÛB I AlKI0I1 Mc-ÎICl le match débute à 20 h 15 précises
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,t Toutes.les personnes majeures,

G; 
SE domiciliées en Suisse, qui visi-

MA$<0 k̂ ËP&) A&vÊï teront l'une des 22 expositions
JTsfV M Ml m M (entrée libre) de l'organisa-
is %4SI B M ^S? tion Rachat Caravan *, entre le

40*^ 
26 

février 
et le 21 mars 1966,

âf dffîk JSÏ f̂t A^^i A
fffi

k M M MPé&k participeront, absolument gra-
S_«_F m MM MS *mM M M M M Jfa tuitement et sans engagement,
Ĵ^ b̂mWB MB m̂W m̂W M B ftm& à ce concours. Il leur suffira,

jnngk SB  ̂ l°rs de leur visite, de remplir un
m— WAP%,  _#  ̂Sr& Afi%tBEBf bulletin de participation pour

JB^B M M M Êf W mfHm fiL prendre part au 
tirage 

au 
sort

M BH ̂ àW é̂W m m wSf tw qui désignera les 3 vainqueurs

C 

et qui aura lieu devant notairearavan
Prix d'une valeur totale de plus de 18000 fr. MB Bggffl Éplf 

~
ffflTf

1er Prix : 1 caravane Bluebird, Europe II, 6500 fr. T' W |i=== Tj

2a Prix: 1 caravane Sprite, Alpine, 6200fr. I / Jh'f̂
3e Prix: 1 caravane Ecoles, GT306, 5900 fr. ^E=—_=_s=«-*̂ w

B+C

Visitez jusqu'au 21-3-66, l'une des 22 expositions de l'organisation Rochat.
. Peut-être deviendrez-vous ainsi

gratuitement propriétaire d'une caravane

Avant d'acheter une caravane, nombreux avantages que vous sance de cause. Peut-être
vous avez donc tout intérêt à offre cette organisation et vous même deviendrez-vous ainsi
visiter un des 22 centres d'ex- pourrez ensuite choisir votre propriétaire» d'une caravane
position de l'organisation Ro- caravane en toute connais- sans bourse délier?
chat * car, en Suisse, Rochat '¦ 
Caravan est de loin la plus *Agents Rochat Caravan Genève Garage de Periy,
importante organisation de R. Bourgeois, Periy G E

Vente Aaent exclusif de Cata- Aarau Auto-Center, R. Germann, Genève Garage Cornavin SA,
'. . .. ,, ._, r . • Hunzenschwit AG Place Montbrillant, Genève

Vans International L tC—iaon-  Avenches Garage J.-C. Treyvaud, Lausanne Caravanes Prairie SA,
Cation annuelle: plusde35000 AvenchesVD Avenue de Provence,
raravanpc - nnnr IPS marnues- Basel Wohnwagen-Zentrale, Malley-Lausanne
caravanes pour les marques . M.Weber, Mottenz BL Lugano RoulotteTicino.M.Bussolini,
Sprite la plus vendue en Suisse Basel H. Nyffonegger, Hard- 23 Via Maggio, Cassarate
Ecoles la dus ancienne fabri- strass- 2, Birsfelden BL Luzern Portmann-Sport, Zùrich-

j  j  J Bern Wohnwagen-Zentrale, strasse 36, Luzern
que de caravanes OU monde N. Wirz-Wettstein , Romanshorn Wohnwagen, Gebr. Haus-
Bliiebird la plUS avantageuse Niederwangen BE ammann, Romanshorn TG
M/;* la p!ira\;ano «cnnor Bulle Garage Central, Sisikon Motorboot-Centrale,
WIIK la caravane «super- A. schindier, su//s FR J. Ulrich, sisikon UR
Confort» Chx-de-Fds Kernen-Sport, Thun Autospritzwerk, P. Jaberg,

Le Crêt-du-Locle NE Allmenstrasse 193, Thun BE
Rochat Caravan VOUS offre Une Chur Wohnwagen-Zentrale , Wil Sonnenhof Garage,
nammp «Stenriiip rip mnriplpq Pt A ' Jehli' Gartenstrasse 10, W. Gerber,Zuzwil SG
gamme etenaue ae moaeies ex churGR Zurich Wohnwagen, E. Kàppell.
le Service après-vente le plus Delémont Carrosserie Zurichstrasse, AdliswilZH
moderne d'Europe. Ainsi, en St-Christophe SA, Zurich Caravaning AG,

, , .. ..Jo JX r-or. Develier BE O.P.A. Bally, Geroldswil ZH
CBS Oe réparation OU ae aepan- Freienbach Wohnwagen A. Feusi, Neuchâtel Rochat Caravan, Route de
nage. Un camion-atelier, par- Freienbach SZ Bienne, Saint-Biaise NE
faitement équipé, peut se ren- 
dre rapidement à domicile pour _c_______n_& mr m
effectuer les travaux néces- 
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Allez donc visiter l'une des 22 M ĴkMwr m̂mm fliH«__rn r_n
expositions Rochat. Vous vous _T*_Ê_ K_P|\/_fï fl
rendrez mieux compte des wQI QvQl I
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Lyceum-Club
8, rue de la Loge

Jeudi 10 mars, à 20 h. 15

Récital de piano
RUTH SCHMID-GAGNEBIN

| de Lausanne

Au programme :
i Beethoven - Chopin - Schumann

Brahms - Rachmaninoff
Renée Paratte
Entrée Fr. 4.—

Nous cherchons

Â.DE-
MAGASINIER

pour notre entrepôt des Eplatures.
; Paire offres avec curriculum vitae

et références à NUDING, Maté-
riaux de construction S.A., avenue
Léopold-Robert 6, La Chaux-de-
Fonds.

\o\xe1 î\ivneZ

wenty*Tweniy
Réponses au jeu TWENTY présenté
sur une page de ce numéro et offert
par la nouvelle cigarette filtre Pari-
siennes TWENTY "american blend" .

Le ballon était à placer :
Photo A: dans les cases G - *' 2
Photo B: dans les cases A / B-2/3

: Photo C: dans les cases F - 5 6
En attendant le nouveau jeu Twenty de la semaine

prochaine, vous fumerez Twenty bien sur !

v,i-_b
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Conciergerie
On cherche pour le 30 avril 1966
un couple pouvant s'occuper de la
conciergerie d'un immeuble de 40
appartements.

Appartement de 3 pièces à disposi-
tion.

• Prière d'adresser offres écrites sous j
chiffre P 10 414 N, à Publicitas

î S.A., 2300 La Chaux-de-Fonds.

A louer dans immeuble neuf
situé à la rue Abraham-Robert (quartier des Poulets)
pour le 30 avril 1966 et le 30 juin 1966

TRÈS BEAUX APPARTEMENTS
de 3 pièces à Fr. 315.—, à Fr. 320.—, charges comprises
de 4 pièces, à Fr. 362.—, à Fr. 382.—, charges comprises

Ces appartements sont munis d'une cuisinière électri-
que et d'une armoire frigorifique.

Pour tous renseignements, s'adresser sur rendez-vous à
M. Jean-Charles Aubert , REGIMMOB, rue Charles-
Naine 1, 2300 La Chaux-de-Fonds, tél. (039) 2 11 76.

PIANO
Schmidt-Flohr, brun
entretenu ; 1 boiler
entretenu ; 1 boilier
30 litres, .  détartré,
sont à vendre.
S'adresser à Jean-
Louis Boichat, 2336
Les Bois, tél. (039)
8 13 53.

, Trade Marfe

augmente votre rendement
-

1| Quel C-Tron I
Il vous faut-il? I

C-Tron C-Tron Calcium
comprimé effervescent contient 1000 mg de vitamine C
= 1000 mg de vitamine C pure(compriméàcroquer500mg ),
(comprimé à croquer = 500 mg). du phosphore, du calcium,

de la vitamine D.

La vitamine C C-Tron Calcium
augmente la résistance contre est un tonique reconstituant qui
la grippe et les autres maladies augmente la résistance et
infectieuses et active la guérison. constitue une aide précieuse lors

d'efforts intellectuels
et physiques inhabituels.
C-Tron Calcium

_., !,;. C-Tron . , "...(lettres rouges)
(lettres vertes) = vitamine C . /' = vitam.ine C 4- calcium

10 comprimés effervescents ou 15 comprimés à croquer - Fr. 3.95
_|——l¦—_—IM_HII ¦ ¦—¦Mil—i ¦¦¦I_-III1_WII IIIIII ¦!!! ¦ IIIIII lllll HIIIIMI ¦!»! I II

SRC-I3f

Pour tout de suite
ou date à convenir

appartement
à louer

quartier sud-est, 3
chambres, vestibule,
cuisine, dépendan-
ces ; logement remis
complètement à neuf
Ecrire sous chiffre
BG 5256, au bureau
de L'Impartial.



i MADAME JEANNE GUINAND-SANTSCHI
! AINSI QUE LES FAMILLES PARENTES ET ALLIEES
| très touchées de l'affectueuse sympathie qui leur a été témoignée en ces
I Jours de pénible séparation, expriment à toutes les personnes qui les
i ont entourées leur vive et sincère reconnaissance.

_____B___P___>_____________________________________B________________________i

Pour une belle couronne, croix, 8
gerbe, etc. |<

PIERREFLEURS - Tél. 349 80 [
Place Neuve 8 î.

-——————¦-———————_———¦¦-—¦¦
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La Direction et le Personnel d'
ECLADOR

ont le très grand regret d'annoncer le décès de

Monsieur

Albert GIRARDIN
| leur fidèle collaborateur et collègue depuis de nombreuses années.
I Ils garderont de lui et de son exemple un souvenir très respectueux.

| Pour la cérémonie funèbre, se référer à l'avis de la famille.
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Repose en paix, cher papa et grand-papa.

==j t..: :̂:z.
Madame et Monsieur Oscar Surdez-Girardin, leurs enfants et petits-

enfants ;
Madame Augusta Bourgeois-Girardin ;
Monsieur et Madame Henri Girardin-Arnoux, leurs enfants et petlts-

, enfants ;
Madame et Monsieur Michel Lab-Glrardln, leurs enfants et petits-enfants;
Monsieur et Madame Albert Girardin-Vlllat et leur fils ;
Monsieur et Madame Auguste Glrardln-Léchenne et leur fille ;
Madame et Monsieur Francis Donzé-Girardin et leurs enfants ',
Monsieur René Girardin,
ainsi que les familles parentes et alliées, ont la grande douleur de faire
part du décès de

Monsieur

Albert GIRARDIN
leur cher et regretté papa, beau-papa, grand-papa, arrière-grand-papa,
beau-frère, oncle, cousin, parent et ami, que Dieu a repris à. Lui subite-
ment mardi, dans sa 85e année.

La Chaux-de-Fonds, le 8 mars 1968.
La messe de sépulture aura lieu en l'église du Sacré-Cœur, jeudi

10 mars, à 9 h. 30.
Cérémonie au cimetière, à 10 h. 30.
Le corps repose au pavillon de l'église.
Domicile mortuaire :

RUE FRITZ - COURVOISIER 29.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

article constitutionnel sur les Suisses
de l'étranger, et arrêté sur le crédit

A l'ordre du jour du Conseil national

Le Conseil national a abordé hier
le projet d'article constitutionnel sur
les Suisses de l'étranger, qui a déj à
été approuvé par le Conseil des
Etats.

Il s'agit maintenant de fixer dans
la Constitution les droits de nos com-
patriotes émigrés. Il faut espérer
qu 'une fois cet article 45 bis adopté ,
la question des droits politiques
pourra être abordée ouvertement.

M. Boffa (CCS-Tessin) estime que
c'est un acte de j ustice et une né-
cessité politique de reconnaître les
droits des Suisses de l'étranger.,

Le conseiller fédéral Spuehler a
remercié les orateurs, qui ont tous
appuyé le proj et. La Constitution ac-
tuelle ne fait aucune mention des
Suisses de l'étranger : c'est une in-
justice qui doit être réparée.

Le projet a alors été approuvé par
131 voix sans opposition.

Surchauff e
On passe ensuite à la prorogation

de l'arrêté sur le crédit.
La majorité de la commission a

approuvé la proposition du Conseil
fédéral. Il faudra toutefois apporter
certains assouplissements à l'arrêté
sur le crédit pour faciliter l'admis-
sion de capitaux étrangers, qui peu-
vent être utilisés pour la construc-
tion de logements.

Au nom des indépendants, M. Su-
ter (Zurich) a proposé de revenir
à la liberté du marché, à la lutte
contre les cartels, à la suppression
des prix imposés, à l'encouragement
de l'épargne.

M. Chevallaz (radical-Lausanne) ,
reconnaît que l'opération de ¦ lutte
contre l'inflation n'a pas été un suc-
cès complet. Il importe surtout main-
tenant de favoriser la construction
de logements en libérant les crédits
nécessaires. Néanmoins, l'orateur ap-
prouvera la prorogation, dans l'es-
poir qu'on mettra à profit ce délai
d'une année pour itablir un pro-
gramme efficace.

Au Conseil des Etats
Le Conseil des Etats a approu-

vé l'adaptation des rentes de l'as-
surance militaire au renchérisse-
ment.

Le Conseil a ensuite pris con-
naissance du troisième rapport sur
l'état de l'acquisition des «Mirage».
Ce rapport atteste que les essais
et la construction en série se dérou-
lent comme prévu.

Cm envisage en outre, a précisé
M. Chaudet, la construction sous
licence d'un nouvel avion. A un dé-
puté qui voulait savoir si le «Mira-
ge» n'était pas un avion trop com-
pliqué pour nos pilotes, M. Chau-
det a pu dire que tel n'est pas le
cas.

La semaine de 44 heures
Le message par lequel le Conseil

fédéral propose aux Chambres d'ac-
corder, par étapes, la semaine de
44 heures au personnel d'exploita-
tion de la Confédération, a été pu-
blié.

Le gouvernement ne s'estime pas
compétent pour fixer lui-même la
durée du travail.

La loi sur la durée du travail est
une loi de police industrielle visant
à protéger les travailleurs.

C'est à l'employeur qu 'il appar-
tient de fixer la durée effective du
travail. En, l'occurrence, l'employeur
n'est pas le Conseil fédéral, c'est la
Confédération. La question doit donc
être réglée par les Chambres, avec
référendum facultatif.

Le Conseil fédéral a expliqué en-
suite pourquoi il refuse d'accorder
la semaine de 44 heures en 1967
déjà , au personnel de la Confédé-
ration.

A titre de comparaison, les tra-
vailleurs des branches importantes
de l'industrie privée, celle des ma-
chines et celle de l'horlogerie, béné-
ficient depuis plusieurs années de
la semaine de 44 heures.

Un crédit à l'Inde
Les Chambres ont enfin autorisé

le Conseil fédéral , a accorder au
gouvernement de la République de
l'Inde un crédit de 31,5 millions de
francs suisses d'une durée" de 15 ans
à un taux d'intérêt de 3 °/q.

Réunions des groupes
Les groupements polittlques se

sont pour la plupart réunis en as-
semblée ou en sessions.
¦ Le groupe agrarien a décidé de

voter le rapport du Conseil fédé-
ral sur les mesures économiques à
l'égard de l'étranger-.
¦ Le groupe conservateur-chré-

tien-social a accepté le crédit de
11 millions de francs pour le dé-
veloppement des réacteurs, mais

a demandé une meilleure coordina-
tion dans le domaine de la politi-
que atomique.
¦ Le groupe radical-démocrati-

que s'est rallié à la proposition du
gouvernement de proroger l'arrêté
fédéral sur le crédit.

B Le groupe de l'Alliance des in-
dépendants a approuvé l'adaptation
des rentes de l'assurance militaire
au coût de la vie dans le sens adop-
té par le Conseil des Etats.
¦ Le groupe socialiste a approuvé

le 72e rapport du Conseil fédéral
sur les mesures économiques envers
l'étranger .
¦ Le groupe libéral a approuvé le

rapport du Conseil fédéral sur l'a-
griculture et sur le développement
de l'aide aux investissements agri-
coles, (ats - impar.)

Le Conseil synodal bernois
approuve les médecins

A Genève un médecin, responsa-
ble de très nombreux avortement,
a été condamné récemment a une
peine dérisoire. Cette clémence a
suscité .l'indignation dans de très
divers milieux.

Le Conseil synodal de l'Eglise
évangélique réformée du canton de
Berne a exprimé sa gratitude au
Dr P. Koenig, qui, en sa qualité
de président de la Fédération des
médecins suisses s'est prononcé sans
équivoque contre l'atténuation des
dispositions légales des conceptions
officielles en la matière.

Il importe de mobiliser et d'ap-
puyer toutes les forces qui se dé-
clarent prêtes à s'engager claire-
ment et à adopter un comporte-
ment qui ne soit pas en contradic-
tion avec le respect de la vie. (ats)

Deux enfants tués
H Le petit Mai-tin Zimmermann,

âg de 2 ans qui avait réussi, à
échapper à la surveillance de sa mè-
re, à Egg, près d'Hinwil s'est jeté
contre un tracteur dont les roues
lui passèrent sur le corps. L'enfant
a été tué sur le coup.

B) A Neuenhof , près de Wettin-
gen, la petite Irmgard Luescher,
âgée de 3 ans, s'est aventurée hier
matin sur la chaussée, au moment
où survenait un camion à ordures.
Elle a été atteinte par une des
roues du véhicule et écrasée, (upi)

FETE FEDERALE
DES MUSIQUES

383 sociétés de musique se sont
inscrites pour la 24e Fête fédérale
de musique qui se déroulera les
week-end des 10-12 et 17-19 Juin à
Aarau.

Les contingents les plus impor-
tants seront envoyés par l'Argovie
(131 sociétés), Berne (49) et Zurich
(38) . Trois sociétés étrangères sont
invitées, (ats)

Bataille
Les manifestes électoraux des

trois grands partis ne sont pas
encore publiés à l'heure où nous
écrivons ces lignes, mais dans l'en-
semble leurs positions respectives
sont connues. On dit que M. Wil-
son, victorieux, et avec une ma-
j orité accrue, serait tenté de re-
courir à la force contre la Rhodé-
sie ; qu 'il étatiserait l'acier sans
plus tarder ; et réprimerait ferme-
ment les grèves non officielles et
les « pratiques restrictives » des syn-
dicats. M. Heath devenu premier
ministre s'attacherait à réviser un
« Welfare state » gaspilleur et mal
administré et il entraînerait im-
manquablement la Grande-Breta-
gne dans l'aventure européenne.
Quant à M. Grimond... Mais les
libéraux seront sans doute les
grands perdants du 31 mars.

L'électeur moyen, celui qui en
fin de compte décidera de l'issue
du scrutin — et surtout dans une
quarantaine de circonscriptions
« marginales » sur lesquelles les ad-
versaires en présence concentre-
ront leur attention — sera pr in-
cipalement influencé, dit-on, par
des questions de prix , de salaires
et d'Impôts. Les grands problèmes
actuels, l'avenir du Commonwealth
et le Marché commun, la Rhodésle
et le Vietnam, la défense nationale
et le dilemme Grande-Bretagne ou
peti te Angleterre, ne l'intéressent
que médiocrement. Les stratèges
électoraux le savent. A cet égard,
le Labour est avantagé car, étant
au pouvoir, il peut promettre beau-

coup sans avoir à tenir quoi que
ce soit par la suite.

Dans l'immédiat, le résultat du
scrutin paraît tout à fait incertain :
en huit mois le « leadership » du
parti conservateur, M, Heath n'a
pas fait grande Impression, et il
n'a certainement pas prouvé qu'il
était supérieur à son prédécesseur ;
M. Wilson, en 17 mois de pouvoir , a
surtout montré qu'il était un ha-
bile manœuvrier...

Pierre PELLOWS.

Offre
Les Etats-Unis étant devenus une

p uissance mondiale, la fonction de
conseiller particul ier à la Maison-
Blanche est devenue indispensable.
Que le président ait une grande
confiance en son secrétaire d'Etat ,
comme c'est le cas du président
Johnson, ou qu'il le considère com-
me un bureaucrate qui n'est pas
compétent dans le domaine de la
haute politi que, ainsi que le f i -
rent les présiden ts Wilson et Roo-
sevelt , ne change rien à l'a f f a i r e  :
il doit y avoir à la Maison-Blan -
che même un conseiller particu-
lier qui soit exclusivement attaché
au président .

Il fau t qu'il y ait quelqu 'un qui
oriente et mette de l'ordre dans le
torrent d'informations que le pré-
sident doit assimiler pour être en
mesure de prendr e ses décisions.

Il faudra donc que quelqu'un
chausse les souliers de Bundy et
montre s'ils sont à sa pointure.

Walter LIPPMANN.

Schwyz construit la N 3
Le tronçon de 23 km. entre Wol-

lishofen et Rlchterswil de la route
nationale No 3 sera ouvert au trafic
ce printemps. La suite de 8 km. al-
lant de la frontière zurichoise à
Pfaeffikon, devrait être ouverte au
trafic à fin 1969. Pour l'instant, on
travaille ardemment à la construc-
tion de ce tronçon, (âte)

Incendie à Chavannes
Hier, à midi , un incendie a dé-

truit, à Chavannes-le-Veyron, le ru-
ral de M. Edgar Moret, éleveur. 31
veaux, 42 porcs et le mobilier ont été
sauvés. Les dégâts sont Importants
et la cause du sinistre est inconnue.

3~33 ¦" .. (ats)

4000 litres de mazout
dans le lac

des Quatre-Cantons
Quatre mille litres de mazout se

sont déservés dans le Lac des Qua-
tre-Cantons, à Vitznau. Le combus-
tible s'est échappé de la citerne
d'une villa sise en bordure du lac.

(upi)

Nouvel incendie
criminel à Genève

Alors que le pyromane semblait
avoir renoncé à sa criminelle acti-
vité, le poste permanent devait in-
tervenir cette nuit pour un incen-
die qui avait éclaté dans les caves
à la rue de la Terrassière 6. Il y
avait trois foyers disthicts, le feu
ayant été bouté chaque fois à de
vieux journaux. Des instincteurs suf-
firent pour maîtriser les flammes.
C'est la première fois que le pyro-
mane se manifeste aux Eaux-Vives.

(mg)

La médaille Naegeli au
ténor Ernst Haef liger
Hier soir, la médaille Hans-Georg

Naegeli a été remise au ténor Ernst
Haefliger, à Zurich. M. Landolt,
maire de la ville, a- prononcé une
allocution pour louer le lauréat né
en 1919 à Davos. M. Haefliger est
connu dans de nombreuses villes
européennes comme Interprète d'o-
ratorios, (ats) Ouverture à Zurich du

13e Salon nautique
Le 13e Salon nautique suisse s'est

ouvert hier à Zurich. On peut y voir
quelque 300 bateaux à moteurs et
70 voiliers. 112 maisons de 12 pays
prennent part au Salon, qui restera
ouvert ju squ'au 15 mars, (ats)

H ZURICH. — On peut voir au
Musée des arts appliqués de Zurich
une exposition d'affiches suisses de
l'année dernière. 30 travaux y se-
ront exposés jusqu 'au 20 mars (ats)

Le,;, président Johnson a accepté
les lettres de" créance r. du nouvel
ambassadeur de : Suisse aux Etats-
Unis, M. .. Félix Schnyder, et lui a
adressé ses remerciements pour le
rôle d'intermédiaire joué par la
Suisse entre les. Etats-Unis et Cuba.

(upi)

Le nouvel ambassadeur
de Suisse à Washington

La famille de |
Madame Charles MILLET |

née Huguenln §
profondément émue par les mar- §
ques d'affection et de sympa- 1
thie qui lui ont été .témoignées g
pendant ces Jours douloureux, |
exprime sa reconnaissance et m
sa profonde gratitude à toutes |

^ 
les personnes ayant pris part & |

j son grand chagrin. |



S®ekarno est à la recherche d'un
gouvernement d ' Union nationciie

Sous la pression des étudiants

Le président Soekarno a demandé
aux autorités militaires indonésien-
nes de prendre les mesures néces-
saires pour faire face à la situation
à Djakarta, à la suite de manifes-
tations estudiantines illégales.

C'est au cours d'une réunion du
«Kogam» (commandement pour l'ef-
fondrement de la Malaysia) , que le
président a donné ses instructions
aux chefs militaires.

Les manifestations estudiantines
sont de plus en plus violentes ces
dernières semaines et les jeunes ma-
nifestants réclament la création d'un
gouvernement « d'union nationale »
que le président Soekarno ne sem-
ble pas vouloir leur promettre.

30O0 manifestants
Plus de 3000 étudiants qui récla-

ment la démission de M. Souban-
drio, vice-premer ministre, ont as-
siégé le ministère des affaires étran-
gères à Djakarta, malgré les gaz
lacrymogènes et les tirs à blanc des

troupes. Trois heures après le dé-
but de la manifestation, le bâti-
ment du ministère était toujours
entièrement occupé par les étu-
diants. Les manifestants avaient
auparavant arrêté toute la circula-
tion dans la capitale. Six enfants
incommodés par les gaz lacrymogè-
nes ont été hospitalisés. Les étu-
diants ont pénétré jusque dans les
bureaux du ministre, mais celui-ci
n'était pas présent.

Un ordre du jour
« Soyez vigilants et prêts à écra-

sertous ceux qui essayent de porter
atteinte à la direction de la révo-
lution », dit l'ordre du jour publié
par le président Soekarno, en qua-
lité de commandant suprême des
forces armées indonésiennes, et
adressé aux forces armées, aux or-
ganisations politiques et au peuple
indonésien.

La diffusion de cet ordre du jour
coïncide avec des rumeurs selon les-

quelles le gênerai Nasution, ancien
ministre de la défense, aurait rega-
gné la capitale, après avoir disparu
depuis son éviction du pouvoir.

Les souhaits du « Kami »
Le président a réuni ses minis-

tres pour étudier le problème posé
par l'agitation des étudiants de
Djakarta depuis le 23 février, no-
tamment sous la direction du « Ka-
mi » (commandement de l'action
des étudiants anti-communistes),
demandant l'interdiction du parti
communiste, le renvoi des ministres
pro-communistes, et la baisse des
prix sur les denrées alimentaires.

De son côté, le général Machmud,
pour neutraliser le « Kami », a dé-
cidé la création d'un nouveau grou-
pement d'étudiants, le PNMI (asso-
ciation des étudiants d'universités).

La mort d'Untung
On est en droit de se demander

si, à la suite de ses manifestations,
la sentence du procès de l'ex-lieu-
tenant-colonel Urttung ne va pas
donner lieu à d'autres manifesta-
tions.

Le verdict a été prononcé par le
lieutenant-colonel Sudjono, prési-
dent du tribunal.

Le condamné, en entendant la
sentence, resta immobile, pendant
10 minutes, les larmes aux yeux, et
il fut incapable de décider immé-
diatement s'il allait demander la
grâce au président Soekarno.

(afp, upi, impar.)

Le président Soekarno accordera-
t-il la grâce au lieutenant-colonel
Untung, qui vient d'être condamné
à mort ? Cette condamnation pour-
rait d'ailleurs donner lieu à d'au-
tres manifestations qui suivraient
celles des étudiants réclamant un

gouvernement d'union nationale,
(photo archives)
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Les Italiens se méfient J4
Hier, 47 jours après l'ouverture 

^de 'la crise ministérielle, le troisiè- 
^me gouvernement de centre-gau- 4

che présidé par M. Aldo Moro a 
^obtenu la confiance du Sénat , 173 4

voix contre 123. 4
La méfiance des députés ne s'e- J

xerce donc pas — ou pas seule- 
^ment — à l'endroit du gouver- 
^nement mais bien à l'égard de la 
^\ Suisse ! On annonçait en effet 4

i hier, tard dans la soirée , que sept 4
I membres du Sénat ont fait parve- ^! nir à M. Amintore Fanfani, mi- 

^| nistre des affaires étrangères, un 
^| rapport sur la catastrophe surve- 
^j nue à Robiei, au Tessin, au cours 
^j de laquelle treize ouvriers italiens 4

i ont trouvé la mort. i
! Ces représentants de la gauche £
j préconisent une enquête parlemen- 

^! taire sur les conditions de vie et ',
! de travail des ouvriers sur les J
! chantiers helvétiques et deman- £
! dent l'ouverture de négociations 

^! avec le gouvernement suisse pour ',
S une charte concernant les ouvriers 't
! étrangers qui accomplissent un '>t
! travail dangereux ainsi que la !
! création immédiate d'une com- £
! mission parlementaire chargée 't/
! d'enquêter sur les conditions de ;
! vie et de travail. ;
'> Quelques jours après l'accident ^'i en question, l'ambassadeur d'Ita- v,
', lie à Berne était déjà intervenu 

^'t auprès des autorités fédérales pour 4
J demander des précisions au sujet 4
'', des «mesures de sécurité». Il se 4
4f faisait ainsi l'écho d'une émotion 4
4 compréhensible sinon partagée. A 4
4 l'époque, l'affaire avait fait long ^$ feu. Se précisera-t-elle cette fois ? ^
^ 

Et dans ce cas, comment réagi- 
^

^ rons-nous, dans ce pays où par 
^2 tradition «il ne doit rien arriver» ? 4

y 44 H y aura, c'est certain, la co- 4
4 horte des offusqués qui crieront 

^
^ 

au scandale et à l'ingérence injus- 4
fy tifiée de l'étranger. Mais peut- 4
k être y aura-t-il aussi des hom- 4
4 mes pour comprendre l'inquiétude, 4
4 la méfiance qu'on peut nous té- ^4 moigner. ^
^ 

«On ne fait pas d'omelette sans 4
4, casser d'oeufs» dit la sagesse po- 4
4 pulaire mais quand les débris hu- 4
4 mains deviennent trop nombreux, 4
4 on finit par se demander si la 

^
^ 

sécurité préoccupe autant qu'on 
^y, veut bien le dire les organisa- 4

fy teurs et responsables de travail. 4
k Mattmark, Robiei, tous ceux qui 4
4 en Suisse ressentent le malaise 4
4 désirent, au même titre que les ^4 Italiens, en savoir plus. 

^4 A
î, P. KRAMER i9 4

UN ÉVÉNEMENT

Chez les rebelles congolais
Malgré la reprise par les forces

gouvernementales congolaises de la
Ville de Ponthierville, plusieurs po-
ches rebelles continuent d'entourer
Stanleyville quinze mois après la
dramatique intervention des para-
chutistes belges dans la capitale du
Nord-Est congolais.

Une vaste région insurgée, dont
le centre est la localité d'Opala
subsiste en effet au sud-ouest de
Stanleyville. Contrairement à ce qui
a pu être obse. ,é lors de l'avance
des gouvernementaux sur Ponthier-
ville, les rebelles y disposent tou-
jours d'un armement assez impor-
tant, ainsi que l'ont montré de ré-
centes contre-attaques de l'insur-
rection. L'un des nids de résistance
rebelle les plus difficilement acces-
sibles est la région de Bafwasende,
située à l'est de Stanleyville où les
<ç Simbas » semblent disposer de po-
sitions bien défendues. D'autres ré-
gions occupées par les rebelles sub-
sistent au nord-est de Stanleyville
et tout l'est du pays, (afp)

Il menace de faire sauter un avion
L'ambassadeur ouest-allemand en

Somalie avait frété un avion spécial
pour transporter de hautes person-
nalités somaliennes.

Pendant le yoi du retour, un in-
dividu s'approcha d'un député qui
faisait partie de la délégation soma-
lienne et lui mit sous les yeux une
note dans laquelle il réclamait une
somme de 10 000 shillings somaliens,

faute de quoi il menaçait de faire
sauter l'avion avec une grenade. Un
passager se rua sur le forcené qui
essayait de dégoupiller sa grenade.
L'individu fut désarmé.

Le voyage se termina sans inci-
dent autre que l'émotion bien com-
préhensible.

L'homme est manifestement un
déséquilibré mental, (upi)

Les nombreuses manifestations au
Bengale et la révolte des tribus Mizo

De violentes manifestations se
sont déroulées hier en différents
points du Bengale occidental, 24 h.
avant la grève générale décrétée par
les partis de gauche pour protester
contre la politique alimentaire du
gouvernement.

D'autre part, le ministre de l'in-
térieur, a déclaré que les tribus
Mizo qui se sont révoltées contrô-
lent encore une demi-douzaine de
localités, dont la plus importante
est Lungleh.

Il a dit que les troupes gouver-
nementales s'efforçaient de repren-
dre ces postes, mais que leur éloi-

gnement et la nature du terrain
rendaient cette tâche difficile.

(upi)

SŒUR ISABELLE EN VACANCES

Pour ses premières vacances depuis
25 ans, Sœur Isabelle, une religieuse
du Centre Catholique pour enfants
à Liverpool , s'est montrée à la hau-
teur. Avec son assistante, Sœur Eli-
sabeth , elle a disputé un ardent
match de cricket qui a fait la joie
des enfants de la plage de Black-
pool. Voici Sœur Isabelle en action.

(Photo Dalmas)

APRÈS L'ACCIDENT D'AVION AU MONT-BLANC
Les sauveteurs ont ramené le ca-

davre d'une passagère à la suite
d'une nouvelle expédition favorisée
par le beau temps. Le corps de la
victime a été déposé à la morgue
de Chamonix où il pourra être fa-
cilement identifié.

Au cours de leurs reconnaissances,
les gendarmes-guides ont ramené
plusieurs pièces d'appareil portant
des inscriptions diverses qui pour-
ront probablement faire progres-
ser l'enquête. Us ont également re-
péré une pièce qui semble apparte-
nir à un train d'atterrissage, (afp)Un message du président Johnson

au général de Gaulle sur l'OTAN
Le message que vient de remettre

le président Johnson au général de
Gaulle en réponse à la communica-
tion du chef de l'Etat à propos de
l'OTAN, souligne la vive préoccupa-
tion des Etats-Unis vis-à-vis de la

politique fr ançaise mais ne ferme
pas la porte à d'éventuelles négocia-
tions.

Le message de M. Johnson est un
accusé de réception qui revêt un ca-
ractère provisoire. Il met avant tout
l'accent sur la nécessité pour les
Etats-Unis de procéder à des con-
sultations avec les treize autres pays
membres de l'OTAN avant qu 'il soit
possible d'apporter une réponse dé-
finitive au message du général de
Gaulle.

La réponse de M. Johnson, insiste
sur le principe fondamental de l'in-
tégration au sein de l'Alliance et in-
dique en conséquence un refus d'a-
bandonner à la France le contrôle
des installations logistiques de
l'OTAN. Les Etats-Unis n'ont nulle-
ment l'intention d'ouvrir des négo-
ciations quelconques touchant à la
Défense atlantique.

Il ne s'agit donc pas, à priori d'un
« non » catégorique aux propositions
françaises.

Si la France souhaite notamment
un commandement nominal, une tel-
le demande pourrait faire l'objet
de discussions éventuelles.

Quatre heures seulement se sont
écoulées entre le moment ou le tex-
te du message du gouvernement
français est parvenu à la Maison-
Blanche et celui de la remise à l'am-
bassadeur de France, M. Charles
Lucet, de la réponse « préliminaire ».
Cette promptitude inhabituelle sem-
ble indiquer que les vues de Paris
étaient bien connues et qu'un projet
de réponse avait déjà été mis au
point depuis un certain temps, (afp)

On dansera dans les rues le soir
du mariage de la princesse héritiè-
re Beatrix avec Claus von Amsberg.

La plupart de ces festivités ont
été organisées par les société «Oran-
ge» (la couleur de la Maison roya-
le hollandaise) qui se manifestent
activement à l'occasion de tous les
événements de la famille royale.

Un service d'ordre est prévu pour
une foule de 250.000 personnes. 24
seulement des 45 membres du Con-
seil municipal d'Amsterdam assis-
teront jeudi au mariage de la prin-
cesse Beatrix de Hollande et de
Claus von Amsberg. (upi)

DEMAIN AUX PAYS-BAS
MARIAGE DE BEATRIX

La réunion des «Six»
Les ministres de l'agriculture des

« Six » ont abordé divers problèmes.

Pour la viande, le problème était
relativement simple : il s'agissait
d'augmenter tous les prix d'orienta-
tion pour encourager la production.

Sur le lait, en revanche, les déléga-
tions se sont heurtées sérieusement.

Après de laborieuses discussions,
l'Italie pourra continuer à pratiquer
ses prix élevés pour les produits lai-
tiers, la France relèvera légèrement
les siens, au minimum de 1,3 pour-
cent, mais il appartiendra au Con-
seil des ministres français de fixer
ce relèvement. L'Allemagne enfin di-
minuera ses subventions à ses pay-
sans.

En fait, il apparaît surtout que les
prix du lait dans les six pays du
Marché commun ne se sont qu'à
peine rapprochés, (afp)
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Plus lourds
que l'air! |

| L'avtiation militaire allemande \
\ vient de perdre un nouveau {
| «Starfighter» au camp d'entraî- i
! nement d'Arizona, aux Etats- j
| Unis. C'est le 31e appareil de j
I ce type de chasseur à réaction j
I qu'elle perd depuis le début de i
j 1965. Le pilote a pu se sauver I
j en parachute. Tous les pilotes j
I de cet appareil sont entraînés j

aux Etats-Unis, (dpa)

Prévisions météorolog iques
Le temps restera ensoleillé et,

doux.

Niveau du lac de Neuchâtel
Mercredi 9 mars, à 6 h. 30 i 429,81.
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